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Une vingtaine d'archevèques et d'évêques lui rendent un dernier hommage. 


Hommage du diocèse de St-Boniface à l'Eucharistie 
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Le gouvernement n'interviendra 
pas dans cette question scolaire 


Le gouvernement veut s'en remettre à la municipalité 
pour la solution de cette question. 
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La visite de M. Myron Taylor au Vatican suscite des 
commentaires intéressants. 
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Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote” 
par jacques LEMOYNE 


ous répondu 
s “Un 
dire son fait ser 
scrupule ux et fera 

lus attent a ravail 
sait que les joueurs n'ont pas 
tention de se laisser arracher 
la laine sur le dos sans 
ter avec violence. Il 
l'effet psychologique. Persc 
n'aime à se faire passer pou 
incompétent devant une foule, 
méme si la décision favorise 
b qui recoit, la fouse est 
plus apte à ‘enguirlander” 
tre s'il commet une erreur contre 
|le club local, après un argument 
avec le club visiteur.” 

I] a un peu de vrai dans tout 
mais comment les 
fameux ill 
I never made a mistake”, N'ayant 
| jamais eu l'avantage d'agir com- 
arbitre dans une joute de 
. nous ne ons pas quel- 
les réactions de ces mes- 
mais nous savons bien 
| qu'au hockey, rares sont les ar- 
bitres qui croient avoir commis 
une erreur, et rares sont les ar- 
bitres qui n'affirment pas con- 
naître le jeu mieux que les jou- 
leurs. “Nous sommes payés pour 
|connaître tous les règlements, et 
ceci veut dire aussi tous les trucs 


arbitre 


à Deau- 


cnose 


s'il 
l'int 


4 


y 


vublier 
RE 


intenant 


a 


me 


DaseDai sav 


|ies sont 


| sieurs, 


ou d'amuser 


| 

s SI { Mais cette amuser | Employés par les joueurs pour 

9 émettons n'est pas par- | contourner ces arguments", a dit 

mé tout le Ego À comme | °n substance l'ancien arbitre de 

. dé g ; a ligue Nationale de hockey, 

: F Gleghorne. Au baseball, la même 
Le bon oeil chose s'applique, même quand les 


ns posé la 
ieurs de 


neures. 


question 


des | 
ement 


joueurs demandent à l'arbitre de 
se servir de son “bon oeil”. 
Baseball et prospérité 
Tous les journaux du pays men- 
|tionnent en termes très flatteurs 
les grands 
qui se déroulent au Manitoba au 
{cours de l'été. On fait aussi re- 
marquer que le calibre de ces Li- 
gues de baseball se compare fa- 
cilement au calibre de plusieurs 
ligues mineures et certaines équi- 
pes pourraient tenir leur bout 


baseball 


Invariabl 


Dr Jacob 


DENTISTE 
et Associés 
Ze étage, édifice Time 
Angle Portage et Hargrave 
Téléphone 928 319 — Winnipeg 


Bureau à Brandon 
Edifice Security, 10e rue 


certainement contre des clubs de 
classe “B”, C'est justement en 
| discutant de ces grands tournois 
| que nous avons demandé à quel- 
ques journalistes de Montréal et 


[6 5Fave, la question que nous 
sions Buzzie Bavasi il y a 
Examen de la vue een Pig 
nettes deux ans. 
“Comment s'explique-t-on la | 
JAMES SHAEN LTD. vogue soudaine du baseball?” 
La réponse: la prospérité. 
M. N. LECKER “Quand les temps sont bons 
Optometriste et Opticien financièrement, le baseball fleu- 
P P 
rit partout au pays”, de nous di- 


Tél. 927 850 — 926 749 


Zème étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 


re nos amis de l'Est. Les affaires 
doivent être bonnes puisque le 
baseball occupe au Canada une 
place de plus en plus importante 
et que le nombre de clubs pro- 
fessionnels canadiens va sans ces- 
se en augmentant. À Montréal, 
on a même une petite ligue ma- 
jeure composée de 16 clubs for- 


Bureau ouvert toute la journée 

le mercredi Fermé le samedi 

durant les mois de juin, juillet 
et août. 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 
195, avenue Provencher, St-Boniface 


Téléphone 201 351 


Date, profondeur et quantité 
de l'ensemencement de l'orge 


L'orge, plus que tout autre céréale, se ressent de la date, 
de la profondeur et de la quantité d'ensemencement. Ces divers 
facteurs affectent le rendement et la qualité des récoltes. 
Date de l'ensemencement. 
l'ensemencement fait assez tôt augmente le 
liore la qualité et habituellement rend possible 

hâtives. Sans doute, l'orge ne doit pas être ense- 
de bonne heure .qu ‘elle commence à germer avant 
ianger de toute gelée ne soit passé, parce que l'orge 
usceptible d'être endommagée par les gelées du prin- 
n veut empêcher la croissance des mauvaises her- 
t nécessaire que l’ensemencement se fasse tard; si 

: ryée dans ce but, le rendement sera assez bas et 
La Montcalm et la OAC 21 réagissent 
les autres variétés à un ensemencement hâtif. 
| mencement de ces variétés fait assez tôt 
neilleure orge pour maltage. Si l'on ensemence l'orge 
cher la ince des mauvaises herbes, et s'il est 
lusieurs récoltes de mauvaises herbes 
nées l'ensemencement, Gartons donnera de 
iltats. Lorsqu'on s'en sert pour cette fin, Gartons 
alement l'orge pour fourrage seulement. 
Profondeur de l'ensemencement, 


t que l'orge soit ensemencée à une trop 
ndeur pour qu'elle donne les meilleurs rendements 

eure qualité, C'est souvent le cas relativement à la 
Im et la OAC 21, lorsqu'on les ensemence sur un terrain 
n ret d'été ou après les récoltes alternées. Si on ensemence 
l'orge tôt al humidité est encore assez près de la sur- 
face du 501, l'ensemencement fait de un à un pouce de demi de 
profondeu nne de meilleurs résultats, Lorsqu'on l’ensemence 
tard et que la surface du sol est sèche, il est nécessaire que 
l'ensemenceme soit plus profond. Dans ces conditions-là, 
l'orge devrait être ensemencée de 14 à 214 pouces de profon- 
aeur, 


Quontite d'ensemencement, 
La quantité d'ensemencement dépend de l'humidité du sol 

1 peut y avoir pendant toute la saison de croissance, Lorsque 
Tores est ense ve À sur un ter rain en guéret d'été ou sur un 
tert mis en jachère, ayant ample réserve d'humidité, l'ense- 
menc devrait êtr e de 1% à 2 minots à l'acre. Si on l'ense- 
: un terrain chaumé qui possède peu de réserve 

dité, la quantit té d'ensemencement devrait être réduite 

"on un à un minot et demi par acre. La quantité dépend 
e la viabilité de | la semence. Si la semence est d'une ger- 
n de moins de 80 pour-cent, on devrait ensemencer de 
us grandes quantités de semence. Ces quantités dépendent 
du pourcentage de germination. Ainsi, s’il est d'une germinat! on 
de 60 pour-cent, la que devrait être augmentée de 4 à ! 


en de mu nt, amé 
es récoltes 
mencée 


le 


rie 


ire, 


croiss 


qu une ou 
avant 


résL 


enet! ae 


ve 


souver 


rs que 


à 


2 


la cir 
à: Barley 
Exchange, Winnipeg, 


1vez pour obtenir cu- 
tices in Bariey Le oduction" 


206, édifice Gr: 


\ Pe ac 
tute, 


serie a annonces 
Cette annonce est 


Déc 
insérée 


upez 
par 


Shea's raraE Brewery Ltd. 


MD-286. 


a et gardez la 


a peu! 


Klem: | 


tournois de baseball | 


contre des clubs de classe “A” et | 


| mant la Nationale et l'Américai- 
ne. Dans toutes les provinces on 
| rapporte que le baseball a main- 
tenant relégué la balle molle aux 
pétits terrains de jeu et que les 
jeunes de tous les âges s'adon- 
nent à ce sport comme Jamais ls 
l'avaient fait avant 
Plus d'action 


vions 


est C] Bavasi 
1 va 
pris de voir que nous fx uvions |L 
douter de l'attrait du baseball 
auprès des jeunes et du publie. 
“Il est plus facile de s'équiper | 
pour jouer à la halle molle et| 
c'est pour cela que sur les ter- 
rains de jeu et dans les écoles 


les jeunes qui n'ont que quelques 
minutes de libre aiment jouer à 
la balle molle.” 

“Mais dès qu'ils ont les moyens 
de s'équiper, et dès qu'ils ont la 
chance de pratiquer le baseball 
ils ne tardent pas à préférer ce 
sport à la balle molle, qui n'est 
qu'un piètre substitut pour le 
baseball, Durant la crise, les bal- 
les molles se vendaient 25 sous 
| et duraient plusisurs joutes. Les 
balles de baseball du’aient moins 
longtemps et coûüiaient plus cher 
Le terrain coûtait plus cher à 
aménager, l'équipement plus cher 
à obtenir, en un mot le baseball 
devenait prokibitif pour la gran- 
de majorité des jeunes. Mais au- 
fourd'Aui, vôyez la différence. 
Quand verrez-vous des foules de 
30,000 à 70,000 personnes se dé- 
ranger pour assister à une joute 
de balle molle? C'est un beau 
sport d'usine, un sport pour ceux 
qui n'ont pas le temps, les moyens 
ou la capacité de jouer au base- 
ball, mais la balle :olle, avec ses 
| jeux limités, reste loin en arriè- 
re du baseball 
joueurs et spectateurs sont con- 
| cernés.'' Quelles que soient les 
raisons invoquées, le baseball 
jouit à l'heure actuelle d’une po- 
pularité qui avait décliné consi- 
dérablement durant la guerre et 


eur 


surtout durant les années d'a- | 
 vant-guerre, de 1930 à 1927 plus 
spécialement. 
La liste s'allonge 

A mesure qu'approche le dé- | 
but du mois de juillet la liste 
des noms des joueurs qui parti- 
|ciperont au fameux ‘“open” ca- 


! 

| nadien, disputé cette année à To- 
|ronto, au Missisague, s'allonge de 
façon impressionnante. Seuls 
| quelques “gros bonnets” du golf 
américain refusent de participer 
à ce tournoi, faisant preuve d'un 
snobisme” de mauvais aloi. Mais 
si quelques “gros” joucurs refu- 
sent de venir au Canada, quel- 
ques-uns des meilleurs acceptent 
l'invitation. Notons parmi ceux 
là le champion Dutch Harrison, 
le célèbre Lawson Little, 
Fazio, Jim Ferrier, Joe Kirkwood 
et le vétéran Tommy Armour, 
Les organisateurs du tournoi es- 


Bobby Locke acceptera leur in- 
vitation tout comme Jimmie Des- 
marest et Lloyd Mangrum. Il 
a aussi l'Argentin Roberto di Vi- 
cenzo qui viendra certainement 
participer aux concours si Bobby 
Locke accepte, puisqu'il aura ain- 
si la chance de prendre l'avance 
sur Locke dans leurs différentes 
rencontres. Mais même si cette lis- 
te est belle et prometteuse, il ne 
s'y trouve pas de joueurs cana- 
diens capables de tenir tête à ces 
| spécialistes étrangers, à moins que 
le tournoi, fertile en surprises, 
|nous en cause une autre cette 
| année si un Canadien parvenait 
|à gagner le titre, pour 15 pre- 
|mière fois depuis le débu: des 
années 30. 


Suicide ou reconnaissance? 

Dans l’est du pays, l’on parle de 
hockey durant les quatre saisons. 
| A l'heure actuelle, le jeune Jean 
| Béliveau, des Citadelles de Qué- 


| bec, fait longuement parler de| 
lui par suite de son refus de si- 
gner un contrat avec les Cana- 


diens de Montréal assurant à cet- 
te équipe l'exclusiviié de ses ser- 

|vices pour des années à venir. 

[RS vees a dit simplement qu'il 
avait contracté une grosse dette 

| de reconnaissance envers les ci- 

toyens de Québec, et qu'il s’ali- | 
gnerait pour le club senior de 
l'endroit, l’hiver prochain, 

Si de tels sentiments font hon- 
neur à Béliveau, ils ne l’aideront 
pas dans la poursuite de sa car- 

| rière de joueur de hockey pro- 


pour les jeunes joueurs et Béli- 
veau ne se rendra plus dans la 
| ligue Nationale. “Les joueurs de 
cette ligue vont le surveiller con- 
| tinuellement et Béliveau devien- 
dra un ‘bush leaguer' en moins 


refuser une offre sans pareille”, 
affirment les journalistes 
Montréal. Mais personne ne peut 
s'empêcher d'admir les senti- 
ments de Béliveau, même si les 
sentiments ne gardent pas chaud 
en hiver. 


Prestations payées a 


et reçoivent $18 par semaine. Ce- 
la signifie que 1,300 hommes ont 
{ trouvé du travail. 
On n'explique pas 
| ces licenciements ïambreux, mais 
| certains croient qu'ils sont dus à 
| la hâte avec laquelle le recrute- 
ment s'est fait. Ces soldats ont 
| été trouvés inaptes, pour des rai- 
sons physiques ou autres, au ser- 
| vice militaire: 


la raison de 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


J.-0. BRUNET 


20! 864 


405, rue Bertrand - Tél. 


coin rue Youville 

BRU 

Résidence: 151, rue LaVérendrye 
Téléphone: 206 288 


PIERRE 


en autant que| 


Gene | 


pèrent toujours que le champion | 


y | 


fessionnel. De l'avis de tous ceux 
| qui connaissent cette ligue, le] 
|cireuit senior est un cimetière 


de temps qu'il lui aura fallu pour | 


de | 


1,700 démobilisés 
OTTAWA - Environ 1,700 

hommes —— soit 17 pour-cent de | 

|la 25ème brigade, — ont été li- 

| cenciés. 

| Un représentant du ministère 

| du Travail a déclaré que beau- 

|coup d'entre eux reçoivent des 

| prestations d'assuran, *-chômage. 

| Environ 400 les ont demandées, 


LA LIBERTE ET LE PATRIOQOLE 


__ Radio-Saint-Boniface 


Vous trouverez ci-dessous la liste complète des programmes en- 
registrés que nous passerons à CKSB durant les mois d'été, 


| DIMANCHE 
| S5.15-—Jardins Plantureux 
6.1 5-Chronique de Franc 
| 7.15--Civisme 
| 800--Grands romans canadiens 
9.15-Cours d'histoire de M 
l'abbé L. Groulx 


UNDI 
4,45--Radio Sacré-Coeur 
5.30--Y van 1 Intrépi de 
8.15-—Un homme et son péché 
(juisqu'à la fin de juillet) 
| 8.45-—Politique internationale 
(Théâtre de J.-L. Roux) 
9.30--Match 


| MARDI 

445-—Radio Sacré-Coeur 

539—Yvan l'Intrépide 

8.15—Un homme et son péché 

8.45-—Le rôle de la femme 
universitaire 

9.30--Micro-Reportage 


É 


Eh bien, la période des vacan-} tour à tour tendre, 


| 


MERCREDI 
445-—Radio Sacré-Coeur 
5.30—Yvan l'Intrépide 
8.15-Un homme et son péché 
8.30-—A votre santé 
8.45-—Dans 


la coulisse 


9.30 Nouveautés dramatiques 


JEUDI 

4.45-—Radio Sacré-Coeur 
5.30--Yvan l'Intrépide 
8.15—Un homme et son péché 


8.45—Conte d'Eloi de Grandmont | bâtissiez. 


VENDREDI 

445-—Radio Sacré-Coeur 
5.30—-Yvan l'Intrépide 
8.15—-Un homme et son péché 
8.45-Chronique littéraire 
9.30--Scènes du Canada 


SAMEDI 
10.45-Tante Lucille 
9.00-- Théâtre de Radio-Canada 


Chronique de CKSB 


angoissant, 


ces est officiellement commencée a rt et dramatique. 


à CKSB. C'est pourquoi nous a- 
vons remplacé 
plusieurs de nos 


émissions régu- 
lières, du moins 
pour Ja saison 
d'été. Nous a- 
vons, heureuse- 
ment, le con- 
cours de la So- 
ciété Radio-Ca- 


|näda, ce qui nous 
permet de vous 
présenter des 
programmes très 
intéressants. 


Demain soir, le samedi 16 juin, 
nous vous ferons entendre un pro- 
gramme d'une heure: c'est 


|re tout particulièrement aux au- 


| diteurs de CKSB puisque c’est 
une pièce que le Cercle Molière 
la déjà montée en concours, “Le | 


| Voyage à Biarritz” 
ment. C'est une de ces oeuvres 
sans prétention où se reconnaît | 
| cependant, le savoir-faire 

| excellent auteur dramatique. 


Sur 


par Jean Sar- 


un thème simple comme 


de 


l’illustrer, Jean Sarment 


Les journaux ont 
formation d'un club de hockey 
“Junior” pour St-Boniface, Frank 
Selke, gérant des “Canadiens” de 
Montréal, a rendu visite à un 
groupe d'amateurs de St-Bonifa- 
ce et il a été décidé que le célè- 
bre club de Montréal serait le 
patron du club manitobain. On 
sait l'enthousiasme qui a toujours 
existé chez les nôtres à l'endroit 
de ce sport national. St-Boniface 
a fourni un grand nombre de 
joueurs professionnels, depuis les 
jours du célèbre “Tony” Gingras, 
en passant par les Bruneteau, 
“Lolo” Couture, les Lemay, et 
bien d'autres dont “Gerry” Cou- 
ture, ailier du Detroit, fils d’Ar- 
thur Couture, de Saskatoon, mais 
autrefois de St-Boniface. IL n'y a 
pas de doute qu'il y a chez nous 
abondance de matériel et que les 
| organisateurs n'auront que l’em- 
| barras du choix. Comme on le 
| sait, les amis du “Canadien” de 
Montréal se plaignent qu’il n'y a 
pas assez de Canadiens français 
[membres de l’équipe. Si les cho- 
ses vont bien, St-Boniface pourra 
voir d'ici peu ses joueurs s'aligner 
avec ceux du Québec. 

M. Jules Couture, ancien joueur 
|bien connu, a été choisi comme 
président du nouveau club. Les 
anciens se souviendront du jeu 
spectaculaire de “Patch' et de ses 
montées sensationnelles alors qu'il 
portait les couleurs de l'Union 
Canadienne, Le secrétaire-tréso- 
rier est M. l'échevin L. Desjardins, 
athlète bien connu, et il a pour 
l'assister un sportsman local dis- 
tingué dans la personne de M. 
J.-A. Lanthier. On relève parmi 
les autres membres du Comité les 
noms de MM. Charles Huot et 


annoncé la 


Victor Rodrigue, tous deux ama- 
teurs bien connus. 
Entraineur 


L'entraîneur du club n'est au- 
e que Bill MacKenzie dont la 
réputation n’est pas à faire dans 
ces parages. Ancien 


La 
ai 


Dr 


avec Maroons 


L'abbé A. Maheux 
nommé président 
de la section française 


| MONTREAL 
thu I 
d Le 


M. l'abbé Ar- 


la section française de 


| annuel de cet organisme, tenu 


dans les locaux de l'Université 
McGill; 
| Frémont, du journal Le Canada, 


MM. Claude Melançon, de Mont- 


A la Société Royale du Cana- 
da. M. H.- F Angus, de Vancouver, 
| a été élu pr “ésident; M. G.-B, 
| Reed lu succède à la vice-prési- 
| dence. M. W.-H. Cook devient se- 


| 


crétaire honoraire; MM. Séraphin 
Marion, de Montréal, et L.-E, 
Dowett ont été élus secrétaire 
honoraire et trésorier 

M. Jean Bruchési et D.-G 


|c reighton sont les deux récipien- 
| daires de la médaille Tyrell. C'est | 
M. Donatien Frémont, président | 
| sortant de charge, qui a présenté 
| M. Bruchési “L'oeuvre de M 
Bruchési est avant tout celle d'un 
vulgarisateur, a dit M. Frémont. 
Il excelle à grouper les événe- 
ments essentiels, à les situer dans 
une perspective propre, à en faire 
| jaillir la pleine signi ificati on” 
Les ce ongressi stes étaient les in 


vités de la ville, lors d'une réesn. 
tion au Jardin Botanique. Plu- 
sieurs membres de la Société se 
joindront maintenant au congrès 
| annuel de la société d'histoire 
du Canada dont la réunion inau- 
gurale avait Lieu le 6 juin dernier 


joueur pro- 
fessionnel, M. MacKenzie a fait | 
un stage les de | 


Maheux a été élu président | 


réal, et Jean-Marie Gauvreau, | 
également de Montréal, ont été 
élus respectivement vice-prési- 
dent et secrétaire. 


Le père Dodut, chef de gare 


dans une petite ville depuis tren- 
te-sept ans, a toujours rêvé d’al- 


cée 


A 


die frôle 
[cette scène où 
bouleversé d'apprendre 
fiis ne tient pas à faire le voya- 
|ge à Biarritz avec 


ler passer des vacances à Biar- 
lritz avec sa femme et son fils 
| 11 a économisé à cet effet quel- 
| ques milliers de francs. Son fils 
revient d'un 
ans en Angleterre. Il ne doute pas 
de faire piaisir au jeune homme 
en lui annonçant la nouvelle. Mais | 
ce dernier a d’autres projets. Il 
| doit justement rejoindre sa fian- 


voyage de quatre 


dans la ville d'eau et il ne 


| peut s'encombrer de ses parents. 
Autour de cette déception du 
chef de gare et de sa femme, l’au- 
teur évoque le timide amour de 
Thérèse pour le fils, tout un mon- 
le | de de sentiments refoulés et in- 
| Théâtre de Radio-Canada. La pre- | compris. 
mière pièce à l'affiche saura plai- | 


la comé- 
comme dans 
le chef de gare, 
que son 


certains moments, 


le drame, 


lui, en oublie 


| de remplir une fonction impor- 
tante et risque ainsi de provoquer 


d’ un | une catastrophe. 
| Ajoutons que 
| Biarritz” 


“Le Voyage à 
se prête admirablement 


| à l'adaptation radiophonique. 


les braves gens qui sont chargés | Bruno Paradis a confié à Mme 


a | Jeanne Demons le rôle de Mme 
écrit un dialogue direct, naturel. ! Dodut. 


Un dub de hockey pour St-Boniface 


Montréal, puis avec les Canadiens. 


I a 


aussi joué pour bon nombre 


de clubs dans la ligue Américai- 
ne. Bill MacKenzie était le pilote 
des Wheat Kings de Brandon, il y 
a 2 hivers, quand ce club rencon- 
tra les Royals de Montréal dans 


qui 


jeu 


les finales 
junior 
nier, 

traîneur de l'équipe de Kelowna 


Le soldat J.-J. Benoit, 
79, St-Norbert, 
À deleine Benoît, 


pour le, championnat 
du Canada. L'hiver der- 
M. MacKenzie était l’en- 


faisait partie d’une ligue de 


la province côtière. 

L'exécutif du club des Cana- 
diens a pleine confiance que M. 
MacKenzie 
joueurs de façon à ce qu'ils fas- 
sent bonne figure dans la classe 
junior de la province et du pays. 
Nous soulignons aussi parmi les 
membres honoraires, 
M. Joseph Van Belleghem. 
amateurs se souviennent aussi du 


saura entrainer ses 


le nom de 
Les 


effectif de ce joueur de dé- 


fense d'autrefois. 


fils de Mme Ma- 


de St-Norbert, a 
| été reporté blessé en Corée. 
(Cliché Free Press) 


| 


L'Inde recevra du blé 
gratuitement 


MEXICO — Les délégués à la|} 
la So- | conférence de la Fédération in- 
ciété Roy ale, à l'issue du congrès | ternationale des producteurs agri- 
coles ont décidé d’insister auprès 
de leurs gouvernements d'envoyer 
il succède à M. Donatien | gratuitement à l'Inde du grain de 
seconde qualité et d'autres vivres, 
pour faire échec à la famine. 

Les délégués ont dit qu'ils fe- 
ront pression pour que soient ap- 
pliquées les mesures que le Con- 


grès américain a adoptées concer- 
nant les envois de ble à l'Inde. On 
{a ainsi compris que des projets de 


loi 


seront présentés aux parle- 


ments canadien, australien et néo- 
zélandais. 


| 


you c 


NORTHLAND COAL & ICE CO. LTD. 


“Depuis 25 ans au service des maisons privées et des industries” 


F. BOISSELLE 


Téléphone: 201 793 


de lot| 


+ L'assemblée de 
Radio-Cravelbourg . . . 


| (Suite de la première page) 
| 


| mis qu'on vient de nous accorder 
lconstituent le couronnement de 


120 années de démarches, de tra- 
| vail et d'efforts 

Nous avons nos églises, notre 
| journal, notre collège, notre asso- 
ciation, — l'ACF.C, — nos cou- 


| vents, nos écoles, pas AUSSi par- 
| faites qu'on le voudrait, mais dans 
lesquelles on enseigne quand mé- 
me le français. Il nous manqu 


: 


Winnipeg, Mon., 


le 15 juin D 


The Western tdi 
& Loan Association 


284, rue Smith, Winnipeg, Man. 


BUREAUX DE L'OUEST: 
CALGARY: 221A, 8e ave Ouest: 
EDMONTON: 604, édifice Agency: 
SASKATOON: 407, édifice Avenue 


| nos postes de radio. On nous REGINA: édifice McCallum Hi 
accorde à condition que vous les BRANDON: 1, édifice Roya! Bank 
$125,000.00 | a 
Il nous faut $125,000.00 pour | k sh 
Ichaque poste, c'est-à-dire $125,- Gagnants de bourses |séries d'émissions sut itio 
| 000 pour le sud de la province et aux instruments et à 
|$125,0 our le nord, Ce n'est| es bourses Isbister décernées | Enfin, il est le recte lu Cen 
$125,000 p d. C t Les b 1sb ter d Enf 
pas énorme. Le diocèse de St-Bo- | aux élèves les plus méritants du |{tre d'Art et direct isical des 
niface — où les catholiques ne cours de Philosophie latine de [estieuis les ballet nadiens 
sont pas plus nombreux qu'ici — |l'Université du Manitoba ont été | dense nnpréltcsmssisse 
| vient de souscrire $475,000.00. Ce | attribuées à Robert Lane, 2ème | sm — 
| serait une humiliation si nous, | année ($60.00): et Léo Beaulieu, | 
nous ne trouvions pas $125,000 | 3ème année ($80.00). A3 H. DUBUC 
pour chacun de nos postes! — AVOCAT = NOTAIRE 
11 y va de l'avenir de tot / + NOT: € 
tre Limune. Nos A À; oo Roland Leduc, invité spécialise dans règlements d'affaires 
: en 7 PRES testaments, rapports d'impôt 
vieilles familles canadiennes, nos | de la radi Eu pe | sur le revenu 
vieilles familles françaises et bel- | a adi 0 d' ro 56 ans d'expérience 
ges étaient les sanctuaires de la| MONTREAL — La réputation | Etude: 201, avenue Provencher, 
> St-Boniface. M 
race. On y parlait français, On y | des artistes canadiens à l'étranger = D si one 
pensait en français. On ÿ priait| n'est plus à faire. Il y a quelques me srasan me 


en français. Avec la radio anglai- 
se, on anglicisait nos familles. 
Nos foyers nous échappaient. 
Ces postes, c'est la tentation | 
suprême pour sauver la langue | 
let la foi dans notre groupe, Vos 
souscriptions nous diront si les| 
Franco-Canadiens de la Saskat- 


liques et français. 


Vigoureusement applaudi, S. 
Exc. Mgr Lemieux adresse un vi- 
brant appel à tous ses diocésains, 
à tout son clergé. Il nous faut nos 
postes. Nous en avons besoin. Ce 
sont de merveilleux instruments 


foi. 
tains l'écoutent cette voix de la 
radio française conme une voix 
du ciel, et elle l’est en réalité 
| quand elle récite le matin des 
prières françaises que des géné- 
rations de Canadiens, depuis 3 
siècles, ont récitées en français; 
quand chaque soir elle nous invi- 
te à répondre en français au cha- 
pelet; quand chaque dimanche 
elle transporte sur ses ondes ma- 
giques les Kyrie, les Gloria, les 
Credo, les Sanctus de la sainte 
Liturgie; quand ellé vibre aux 
accents des orateurs sacrés et ap- 
porte, pour ainsi dire, l'église dans 
nos maisons pour le plus grand 
bénéfice des malades, 

11 nous les faut ces postes et 
nous les aurons. Il nous faudra 
consentir à des sacrifices, il nous 
faudra donner jusqu'à ce que ça 
fasse mal, mais nous donnerons 
parce qu’il le faut pour notre foi, 
pour notre langue, pour nos tra- 
ditions. Ce sont des dons qui de- 
vront être substantiels. Il faut 
que chacun, prêtres et laïcs, nous 
fassions notre large part, toute 
notre part. 


Le R, P. L.-E. Gagnon, O.M.I, 

Le recteur du Collège, qui a 
déjà travaillé pour la souscrip- 
tion de Radio-Ouest dans le Qué- 
bec, en 1945, dit qu'il n’est à Gra- 
velbourg que depuis 2 ans mais 
qu'il accordera tout son appui à | 
la souscription. 

Avant de | 
ments pour 
| ces, 


endre des engage- 


de nécessaire, La campagne pour 
la radio doit passer avant toutes 
les autres. C’est l'oeuvre qui, plus 
tard, épaulera toutes les autres 
et fera circuler la vie française 
à travers la province. 


Coopération de tous 

M. l'abbé Marchildon apporte 
le salut du diocèse de Prince-Al- 
bert. M. J.-A. Fournier promit 
tout son appui en autant que sa 
santé le lui permettra. MM. H. 
Stringer, P. Campagne, D. Lepa- 
ge et plusieurs autres prirent une 
part active à la discussion. Tous 
les délégués présents s'engagè- 
rent à seconder les organisateurs 
de la souscription. 

M. Denis indiqua le travail 
qu'on attendait des chefs de ré- 
gion, des présidents des comités 


paroissiaux et des auxiliaires. 11 | 
annonça qu'un télégramme reçu le | 


matin même annonçait l'émission 
des permis, C'est donc le temps 
de se mettre au travail, 
| Souscriptions généreuses 
M. Raymond Denis 
que S. Exc. Mgr Lemieux, tenant 
à prêcher par l'exemple, s'inscri- 
! vait pour une souscription de mil- 
| le dollars, 
| Un fermier du nord de la pro- 
| vince, qui, dit-il, n’est pas riche, 
| s'inscrit lui aussi pour mille dol- 


héritage qu'il puisse laisser à ses 
| enfants. 
Deux jeunes fermiers 


cun parce qu'ils veulent du fran- 
çais à la radio et que c'est un sa- 
crifice qu'ils sont heureux de 
faire. 

C'est un bon début. Il est per- 
mis d'espérer que les Franco-Ca- 
nadiens de la Saskatchewan se- 
ront aussi généreux pour leurs 
postes que l'ont été leurs compa- 
triotes du Manitoba et de l'Al- 
berta. 


AN BE SURE 


EE 


Northland Fuel 


pour foyer automatique, 
S1105 k la tonne et plus 


de propagande au service de la| 
Les Manitobains et les Alber- | 


temps des vacan- | 
il a voulu s'entendre avec M. | 
Denis pour lui donner toute j'ai-| 


annonça | 


lars parce que c'est le plus bel | 


de 301 
ans à peine souscrivent $500 cha- | 


| 
1! 


chewan veulent survivre comme | Fe ‘ance, en Italie, en Hol 
|race. Elles nous diront s'ils veu- | en Belgique, afin d'y 
lent garder leurs enfants catho-| {es oeuvres 


S. Exec. Mgr M.-J. Lemieux, O.P. | 


1 


mois, notre camarade Félix Le- ù 
clerc, remportait un succès déli- Monnin, Grafton & 
rant à Paris. Dans quelques quel- | D . 
|ques jours, soit le 26 juin pro-| eniset 
chain, ce sera le tour de Roland | AVOCATS et NOTAIRES 
Leduc, violoncelliste de Montréal, Chambre 4 
Pos Re gg gg 22 Bruxel- | Editice Banque Conadienne Nationale 
es, qui ira en Angleterre, en à PR 

innde et 431, rue Main Winnipeg, Man. 


interpréter Tél, 927 348 


de nos compositeurs 


canadiens. 


M. Leduc, chef régulier de l'é- 
mission radiophonique ‘Les Peti- 
tes Symphonies”, à Radio-Canada, 
quittera Montréal à bord d'un a- 
vion “North Star” d’Air-Canada 
à destination de Paris en compa- 
gnie de Mme Leduc et de son ne- | 
veu, Jean Galzy, pour une tour- 
née de concerts à l'invitation des 
postes radiophoriques des pays 
dont nous avons parlé plus haut. 


Régnier & Magera 
AVOCATS - NOTAIRES 
Pratique générale du droit 
216, EDIFICE MecINTYRE 
Téléphone 923 924 


Léon-H. Bénard, C.R., 


AVOCAT et NOTAIRE 


Edifice Banque Canodienne Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Man. 
Téléphone 927 348 


Clifford W. Brock 
CR., M.A., LL.B, 


AYOCAT PROCUREUR 


Avocat de la ville de St-Bonitface 
Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council" de Winnipeg 


648-650 édifice Somerset, Winnipeg 
Téléphone 928 820 
138, avenue Provencher St-Boniface 


Dr A.-G. Dandenault 


M.D., F.A.C.S, 
CHIRURGIE — GOITRE 


TELEPHONES: HBur, 928 644 
Rés. 201 265 


La série de ses concerts com- 
prendra des émissions à la radio- 
diffusion française, à la radiodif- 
fusion italienne et à la BBC de 
Londres. 


En outre, M. Leduc donnera in 
concert sous le haut patronage de 
Son Excellence le général G.-P, 
Vanier, ambassadeur du Canada 
à Paris, un sous le distingué pa- 
tronage de Son Excellence M.| 
Jean Désy, ambassadeur de notre 
pays en Italie; un sous celui de 
Son Excellence M. Pierre Dupuy, 
ambassadeur du Canada en Hol- 
lande et un dernier sous la prési- 
dence du ministre des Affaires 
étrangères en Belgique. 


Parmi les oeuvres canadiennes | 
qu'interprétera M. Leduc, on no- 


te le “Concerto” pour piano de 312, édifice Medical Arts, Winnipeg 
Claude Champagne, “La Suite | 
pour orchestre” d'Adaskin, et 


Dr E.-T. Etsell 
MEDECIN-CHIRURGIEN 


MEDECINE GENERALE 
Soins spéciaux — Maladies des reins 
Heures de bureau: 3 h. à 6 h. pm. ou 
sur rendez-vous 


502, édifice Medical Arts 


“Pantomine” de Pierre Mercure. 


M. Leduc, qui est professeur au 
Conservatoire de Montréal, dirige 
également à Radio-Canada l'or- 
chestre symphonique du réseau 
Trans-Canada et du Service in- 
ternational de cette société. Aux 


nat A L UX | Tél: Bureau: 924 843 Rés: 44 583 
émissions éducatives de Radio-| si l'on ne répond pas, a pelez ie 
Collège, au réseau français de Ra- “Doctor's Registry": 37109 
dio-Canada, M. Leduc dirige des 

— _ Dr E.-J., Jarjour 
À F d | CHIRURGIEN-DENTISTE 
dé PM s ce t | 702, édifice Great Western 
menagemen 1836; mue Mon Tél. 924095 rue Main Tél. 924955 
Le docteur 
Gérard Létienne Dr A. _ DrA.-C.Laurin | Laurin 
DENTISTE 


désire annoncer 


qu'il 
maintenant son bureau à 


[e| 
141, avenue Provencher 


St-Boniface — Téléphone 202 850 


Dr G.-M. LaFlèche 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
720, rue Sherbrooke 
Téléphone 21 170 


Dr P.-E. LaFlèche 
DENTISTE 
Téléphone 925 064 
906, édifice Boyd WINNIPEG 


414, édifice Somerset 
WINNIPEG 
Téléphones: 

Rés. 201 039 Bur. 934 369 


Henri 
d'Eschambault 
Limitée 


Dr G. Létienne 


MALADIES DES YEUX 
136, avenue Provencher, EXAMEN DE LA VUE 
St-Boniface Tél.: Rés. 201039 - Bur. 934 369 


Téléphone 201 137-8 414, édifice Somerset, Winnipeg 


Téléphones: 
Bureau: 201 927 Rés.: 201 784 


Dr G. Normandeau 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
Médecine générale 


Dr Roy G. Spink 


DENTISTE 


= 


Assurances 


Incendies - Automobiles 
Accidents, etc. 
Toutes les lignes 


Informations gratuites 


Billets de voyage 


Chemin de fer - Paquebot 
Avion 


Aussi réservations 


et itinéraires 


St-Boniface 
Centre Médical, 343, rue Taché 
Médecine générale - chirurgie 
gynécologie - obstétrique et 
maiodie des poumons 
1h 308 6h. pm, 
le samedi: 11 h. à midi. 
Rés. Dr Jacques: 201 364 
Rés. Dr Huot: 201 701 


155, ave Provencher 
Dr R.-A. : Jocques 
Dr J. M, Huot 
Heures de consultation: 
204 828, 204 829, 204 830 


IF ITS Dr Henri Guyot 


Médecine - Chirurgie 
Obstétrique et Gynécologie 


Speciatité: 
Maternités et maladies des femmes 


550, rue Aulneau St-Boniface, Man 
Téléphone 201 696 


Dr J.-J.-A. Bourgouin 


Maladies Rectales et des Voies 
Bureau et dépôt de cherbont Génito- Uringires 
Pembina et Waraw, Tél: Résidenie 44370 — Hureau 923 541 
Winnipeg (301 édifice Medical Arts. Winnipeg 
Téléphone: 425 921 Heures de bureau: 2 h. à 5 h, p.m. 


sur entente 


Winnipeg, Mon., le 15 juin 1551 
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rise COMME envoi portal de 2 


S. H. le juge Joseph Bernier 


E es services rendus par 
Honneur le juge Joseph Bernier à ses compatriotes et 


le rôle qu'il 


ot 


me demande de rappeler 1 


dire a joué au sein des événements auxquels il 
a été mélé, Ce n'est pas là chose facile et je crains de ne pou- 
voir rendre justice, tant au personnage qu'aux événements. 


M 


M. Bernier appartenait à la génération qui a suivi immé- 
diatement les luttes scolaires de 1890 à 1896. Quand il arriva 
a la Chambre manitobaine en 1901, on sentait encore 

»xdeur de la poudre, Roblin, qui avait mené la campagne 
contre Greenway sur la question des écoles en 1890, était 


premier ministre. Les catholiques du Manitoba en étaient 
aux délégations et aux pétitions et leur grande préoccupation 
était alors d'empêcher la question de mourir. Il fallait prou- 
ver au monde canadien que la célèbre question des écoles 
n'était pas réglée et qu'elle ne le serait pas tant que la mino- 
rité catholique n'obtiendrait pas justice, 

Ainsi en 1900 et de nouveau en 1904, nos coreligionnaires 
approcherent le gouvernement Roblin dans l'espoir d'un re- 
dressement, mais le chef conservateur se contenta de les ren- 
voyer au gouvernement Laurier à Ottawa. Que Roblin ait été 
éminemment sympathique aux revendications des catholi- 
manitobains, il n'y douter, Sous la 
poussée des nôtres, dont Joseph Bernier, il proposa de faire 
accepter une mesure destinée à soulager la minorité et qui 


ques a pas lieu d'en 


est connue sous le nom d'‘’Amendements Coldwell”. Mais le 
gouvernement Roblin, effrayé de l'opposition, la retira et 
les choses restèrent dans leur statu quo. Comme le projet 
avait suscite des espérances, la retraite causa des déceptions 
tres vives. Ce fut à ce moment-là que Roblin appela M, Ber- 
nier au poste de secrétaire provincial. 

D'aucuns estimaient que le député de St-Boniface eût 
dû refuser et exprimer ainsi son désappointement, et qu’au 
contraire, en acceptant, il semblait ouvertement approuver 
son parti, M. Bernier se défendit dans ‘Le Manitoba”, jour- 
nal bien connu du Manitoba français d'alors. Et s'il n'avait 
probablement pas complètement raison, il semble n'avoir 
pas eu tout à fait tort, 


Il a manqué à cette époque une institution comme l'As- 
sociation d'Education, qui eût été au-dessus des partis politi- 
ques et qui n'eût pas eu d'intérêts immédiats à ménager. Jo- 
seph Bernier se trouva dans la nécessité de se faire sa propre 
conscience et sans doute trouva-t-il assez de bonnes raisons 
pour accepter le poste qu'on lui offrait. Il pensa aussi certai-| 
nement pouvoir rendre service aux siens, tout en favorisant 
les intérêts du parti auquel il resta toujours loyal. L'histoire 
fera la part des choses. Aujourd’hui, tout est rentré dans le 
calme, mais dans le temps et sous le coup des angoisses que 
l'on venait de vivre, il n’est pas surprenant que l'incident ait 
prêté à divers commentaires. Bourassa y fit une allusion 
mordante à Winnipeg cette même année, lors de la célébra- 
tion de la St-Jean-Baptiste. Ainsi va le monde... 


Disons en toute justice pour Joseph Bernier que toutes 
les fois que les circonstances s'y prétaient, il défendit les 
intérêts des siens et se fit a la Chambre l'interprète des do- | 
léances de la minorite catholique en matière scolaire, Il était 
bel orateur, chaleureux et vibrant. Il avait le verbe facile, 
trop facile peut-être, et savait se fe re ecouter. Il était aussi 
courageux, aimait la bataille et ne reculait jamais. On le vit, 
aux premiers jours de 1914, faire face à des réunions ora- 


, 
geuses et prècher la participation à la guerre à ses propres 


compatriotes qui, dans le temps, n'en voulaient guere. Ce 
serait sans doute une autre histoire à écrire, tant le juge 
Bernier a eté mêlé à des mouvements divers. 

En 1933, l'honorable Bernier était nommé juge. Il rompit 
définitivement avec la politique et s'attacha de son mieux 
a donner au tribunal toute la dignité qui lui sied. Les jour- 
naux citaient fréquemment ses paroles, qui étaient toujours 
marquées du plus profond esprit chrétien. Là encore, il con- 
tinuait de servir les siens ainsi que l'Eglise à laquelle il avait 
toujours été humblement fidèle, Sa vie, d’ailleurs, montait 
vers les sommets, Sa piété, qui avait toujours été sincère et 
profonde, le rapprochait de plus en plus de Dieu. Les parois- | 
siens de St-Boniface étaient profondément édifiés de voir ce 
vénérable magistrat assister à la messe quotidienne, beau 
temps mauvais temps, et y faire la sainte communion. Il 
était de toutes les bonnes oeuvres, de toutes les nobles causes 
et tout son avoir y passait. La mort de sa digne épouse en 
1944 lui fut une épreuve terrible, dont il ne se consola ja- 
Il continua seul le chemin de son ascension et ses der- 


mais 


nieres années furent embaumées de grâce et de paix divines. 


Antoine d'ESCHAMBAULT, ptre. 
La vie religieuse des Tracts, et se vend 15 sous au 
‘ . f. Secrétariat de l'Institut Social Po- 
d'apres Pie XII pulaire, 8100, boulevard St-Lau- 
Au congrès des religieux, tenu | rent, Montréal (14). 
Rome en décembre dernier, | + men ou & 
ape pron Les élections en 
étrang France 
t ru es eftort 
{ ies COMMUI 
e ines viennent de rem- 
elle vicioire aux ur- 
r talie, L'élection qui aura 
tes 17 juin en France est en- 
ju'est lus importante. C'est tout 
é i se choisira ses repré- 
pen quelle »t le grand nombre de 
qualités s doivent avoir, quelle | Cana laits, presentés par divers 
es temps présents re-! partis, rend le choix difficile. 
juit { eux Au jue ne peut se 
Ce eligieux | dé ette élec n. La 
ë 6 9 Carper i ‘ l 
| fesse the £ terve s est 
4 F4 ‘ N ! 
. Le . Le 
< t ee C I ac 
Enmaculée, le triomphe 
ie paraitre des forces chrétiennes 
d ie 10 re pays qui lui est si cher, 


| ministres 


| 210, 


| ne au Canada. Et demain? 


| recommandation du rapport Ho- 


| protestants, 


| mée”, 


| pour 


Union des églises 
protestantes contre 
les écoles catholiques 


On peut se demander, à la lu- 
mière de certains faits récents, si 
le but principal d'un grand-nom- 
bre de ministres protestants n'est 
pas de contrecarrer l'éducation 
catholique par les moyens 
possibles, plutôt que de se faire, 
en ce siècle de matérialisme, les 
défenseurs de l'éducation chré- 
tienne. semaine dernière Je 
synode des églises angiicanes au 
Canada réuni à Toronto, fit pres- 
sion aupres du gouvernement on- 
tarien pour que celui-ci mette en 
vigueur les recommandations du 
rapport de la Commission Hope 

ir l'éducation en Ontario. Il en 
ulterait l'élimination de l'é- 
ucation catholique dans les clas- 
secondaires, ie. à partir du 
6ème grade, Le synode prit cette 
attitude après avoir entendu l'é- 


tous 


La 


rés 
d 


es 


vêque anglican de Toronto, A. 
R. Beverley, appuyer si forte- 
ment les recommandations du 
rapport Hope, L'évêque anglican 
prét que ce contrôle de l'é- 


ducation par 


par e 


la province mettrait 
le système d'écoles publiques en 
Ontario sur un pied d'égalité avec 
les méthodes modernes d'éduca- 
tion en usage dans les pays anglo- 
saxons 

Cette opposit 


suit celle du 
de l'Eglise Unie. 
On que tout récem- 
ment Dr Gordon Sisco, secré- 
taire du Conseil général de l’E- 
glise Unie, déclarait que 2,000 
lettres avaient été adressées aux 
protestants de l'Onta- 
les exhortant à livrer une 


Conseil g 


se souvien 


le 


| campagne pour faire appliquer le 


1 


rapport de la Commission Hope! 
sur l'éducation en Ontario sans 
que le gouvernement de cette] 
province ne tienae compte des | 
objections formulées par les 
membres de la hiérarchie catho- 
lique. C'est aujourd'hui le tour 
des ministres de l'église anglica- 


Tous nos lecteur: savent que 
l'Eglise catholique a dénoncé la 


pe, suivant laquelle la province 
établirait trois degrés d'enseigne- | 
ment: l'élémentaire, le secondai- 
re et le senior. Les catholiques | 
prétendent, et avec raison, que! 
l'adoption de cette recommanda- | 
tion privera les élèves de 7ème 
et de 8ème années de deux ans| 
d'enseignement religieux dans les | 
écoles séparées. Pourquoi cesser 
la formation religieuse à un âge| 
où tout 
l'enfant? | 

Pourquoi ces braves ministres | 
qui engagent dans| 
cette campagne le meilleur de 
leur intelligence et de leurs for- 
ces, ne s'occupent-ils pas de la 
formation spirituelle des enfants 
qui leur sont confiés, sans tou- 
tefois délaisser l'élément maté- 
riel de l'éducation? N'est-ce pas 
là, en fait, l'un des buts de leur 
ministère? Pourquoi n'aident-ils | 
pas à renforcir les cadres du | 
Christianisme qui seul peut sau- | 
ver le monde en péril, au lieu 
d'essayer de miner les éiéments 
mêmes de ce Christianisme? Le 
champ est très ample pour le dé- 


ploiement de leur zèle. | 


. 
Les syndicats | 
soviétiques | 
Tandis que dans les pays libres 
les syndicats d'obédience stali- 
nienne protestent contre le réar- 
mement, en Union soviétique tous | 
les ‘mouvements de masses” ser- 
vent les préparatifs militaires de | 
l'impérialisme soviétique. Ainsi, 
le journal des syndicats soviéti- 
ques, le Troud, à dévoilé dès 1949, 
le rôle véritable des syndicats 
bolcheviques: “L'Etat soviétique 
a demandé aux syndicats et aux 
dirigeants de clubs et maisons de | 
culturé de fournir une aide pra-| 
tique aux organisations locales de | 
l'Association d’'Assistance à l'ar- 
dans leur travail de diffu- 
es connaissances militaires, | 
ainsi que dans le recrutement des | 
membres dans les grandes masses 
des travailleurs et employés. Les | 
organismes syndicaux doivent par | 
| 


sion d 


moyens collaborer aux ac- 
de l'Association d’Assis- | 
tance à l'armée, dont le but et | 
action renforcent la puissance 
de l'Union soviétique”, (Troud, | 
14 avril 1949) (S.PC.) | 

| 


tous les 


Uvites 


La Croisade du Rosaire. 
est un succès 

à Halifax | 

HALIFAX — La Croisade 


Rosaire organisée dans les 
vinces 


au { 
pro- 
la Nouvelle-Esosse et 
dans l'Ile du Prince-Edouard s'est 


de | 
| 
terminée ici la semaine es 


ni 
ni 


par la plus grande manifestation 
religicuse dans l'histoire de la 
ville, 60,000 personnes se réuni- 
rent le terrain d’exhibition 
le dernier ralliement d'une 
série qui furent organisés dans 
les deux provinces maritimes. Une | 
armée de 16,000 hommes passè- | 


sur 


rent de demeure en demeure pour 


recu les engagements des | 
personnes désireuses de dire le! 
chapelet en famil 

Il y a des misères que l'on 
Drave, que 1on méprise dadun 
coeur léger pour soi-méme. On 


ne pardonne pas de les infliger | 
aux autres, — Paul BOURGET, | 


ion de la part des! 
| ministres angiicans 


LA. LIRERLRE 21. LE PATRIQDIE 


Prières pour les disparus 


Les officiers et les soldats des forces des Nations unies en Corée 
assistent à une grand'messe pontificale célébrée à l'occasion d'une 
fête souvenir en l'honneur de ceux qui sont tombés sur les champs 
de bataille de la Corée. La scène se déroula dans le cimetière des 


ae 


Nations unies, près de Pusan, en Corée. 


Billet du vendredi 


Parmi tant de centenaires célé- 
brés en France, il y a celui de 
Jean Richepin, le poète de La 
Chanson des gueux et de La Mer, 
l'auteur du drame émouvant Le 
Chemineau, connu du monde en- 


tier, du roman Miarka, la fille à) 
l’ourse, d'autres oeuvres populai- | 


res en son temps, lues 
jourd'hui. 


Cet homme, qui fit plus de ta- 


peu au- 


page que des douzaines, est à peu | 


près oublié. Il ne le mérite point. 
Il ne fut pas un auteur pour pre- 
mières communiantes, mais il fut 
un bon ouvrier des lettres, com- 
me il aimait à s'appeler lui-même. 
Ii débuta par un coup de maitre, 
qui eut un fort succès de scandale: 


| La Chanson des gueux, Des poë- s à 
est en croissance chez |, rudes, francs et trop francs, | son en garnison, il étudia à Char- 


aux déshérités de la 
miséreux qui hantaient 


consacrés 


vie: les 


les fortifications de Paris, à l'épo- | 


que où elles existaient, la racaille 
qui couchait sous les ponts, les 
apaches et les souteneurs, les clo- 
chards et les ivrognes, les bohè- 
mes noctambules parmi lesquels 
se glissaient des poètes et des ar- 
tistes, les pauvres dont l'unique 


réussissaient pas tous les jours. 

En même temps qu'un français 
riche et rabelaisien, Richepin em- 
ployait sans vergogne l’argot des 
rues et des métiers, le rude et sa- 


voureux parler qu'on appelle la! 


langue verte, apprise dans la fré- 
quentation de ses amis les hurlu- 
biers, les gouges et les 
gnards, Il célébrait en 

truculentes les poètes ses amis, 
Maurice Bouchor et le sympathi- 
que auteur de La Muse au caba- 
ret, l'amateur de vins et fin lettré, 
Raoul Ponchon. Il s'amusait des 


ballades 


| parvenus et des riches, des grands 


du monde, des représentants de la 
tradition suranrée et du confor- 
misme, 


La Chanson des gueux parut en 
1876, mais l'auteur ne trouva pas 
d'abord un éditeur qui osât le 
läncer, Après un refus de Char- 
pcntier, qui lui donnait de l’es- 
poir, il en essuya une demi-dou- 
zaine d'autres. On craignait la 
réaction du public. A la fin, l'édi- 


me’, 

Par vain exploita 
l'odeur ou le goùt de scandale at- 
taché à son nom, publiant suc- 
cessivement Les Blasphèmes et 


la suite, l'écri 


| Les Caresses, dont les titres cor- 


respondent à leur contenu. Deve- 
l'enfant terrible des lettres, il 
n'eut plus qu'à entretenir sa no- 
toriété et n'y manqua point. Il 
s'engagea cependant en des voies 


nouvelles, et l’un de ses meilleurs 


nu 


recueils, La Mer, même s'il porte | 


sa griffe, tire ses plus sûrs effets 
du sujet, non des paradoxes ou 
de l'outrance qui veut tout bra- 
ver 


Plus tard, des pièces comme Le | 


Cheminok, Le Fibustier, la Glue 
mirent en ] émoti 
l'auteur, sa s 
au, ses qua 


relief le don d on 


de pe tés de tu 


qui ne mm 


°ux 


vain, appartenait à 
tradition, et ne ve pas 
chez lui ces licences qui marquent 


l'impuissanre dans la conception 


ia pure 


Un oublié d'hier: 
JEAN RICHEPIN 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote'’) 


momi-, 


nm | 


r |espagnois tues par les commun 


1e 


ou travail. Il 
| métier et ne craignait point l’ef- 
fort. 

Paul Bourget, qui s'y 
sait, n° 


connais- 
pas craint d'écrire, au 
lendemain de sa mort, ces lignes 
à sa louange: “il est un humaniste, 
que sa prose et ses vers rattachent 
à nos classiques, par ,un juge- 
ment infaillible de la valeur des 
vocables, par la sûreté logique de 
la construction des phrases, par 
la clarté du style et l'ordonnance 
| de la composition”. 


a 
ë 


| à 


| «0:90 
| Richepin avait vu le jour en 
Afrique, dans la petite ville de 


Medéah, où son père était méde- 
|cin militaire. Fixé à Paris, après 
lavoir suivi ses parents de garni- 


|lemagne et à l'Ecole Normale, 


| pour se jeter peu après’ dans la| ra / 
en | °Ptimiste. L'on ne peut pas tou- 
| jours faire la guerre: il faut en 


mêlée littéraire. Avant, ou 
|même temps, il exerça une dou- 
zaine de métiers pour gagner sa 
| vie, fut répétiteur dans une insti- 
|tution, soldat en 1870, marin et 
| débardeur. 

Ernest Prévost trace de lui ce 
portrait: “Il était beau, grand, 


! souci était de manger, et qui n'y | bien cambré, d'une carrure im- 


| pressionnante, le teint bronzé, les 
| traits expressifs, 
| flamme, les cheveux cpulents et 


|crépelés, la barbe ondoyante en- 
| cadramt le visage, le front volon- 
| taire. Il était taillé et musclé com- 
me un légionnaire, ou un gladia- 
|teur”,. Jeune, inconnu, il voulut 
arriver vite, conquérir, et ce fut 
la bombe de La Chanson des 
gueux, 

Il étonna le bourgeois, conster- 
na et scandalisa, mais s’imposa, 
Dès lors, sa carrière se déroule 
|dans une sorte de sérénité qui 
n'est pas sans l'apparenter — pa- 
radoxe nouveau — avec ce bour- 


|geois qu'il avait révolté, Classi-| 


que par son style, Richepin se 
| rattachait au romantisme par son 
|inspiration. Dans les dernières 
| années de sa vie, il fit en France 
jet à l'étranger maintes tournées 
{de conférences, où 
orateur et diseur incomparable. 

Elu à l'Académie française en 
1908, il y succéda à André Theu- 
En 1926, il prit froid, s’alita 


11 
a 


riet 
riet, 


connaissait son | 


le regard de! 


se révéla | 


| en 
| qu'une mesure de 


Correspondant spécial de 


par André 


La Chronique | 
… Internationale | 


La Liberté et le Patriote” 


LAFLECHE 


Les Nations unies devraient préciser leurs objectifs 


politiques 


Il se peut fort bien que l'aftai- 
re iranienne, dans laquelle sont 
engagés des intérêts considérables 
pour les nations occidentales, ne 
soit pas aussi mal engagée que 
les agences de presse nous le lais- 
sent voir. En effet, depuis quel- 
ques semaines, les dépêches, d'un 
caractère plutôt sensationnel, 
étaient assez alarmantes, Il est 
possible qu'on en vienne à un 
compromis acceptable, Il va de 
soi que la nationalisation de l'An- 
glo-Iranian Oil est chose faite: ‘e 
gouvernement iranien ne revien- 
dra pas là-dessus, à cause des a- 
vantages que la loi comporte pour 
le pays et aussi à cause du senti- 
ment nationaliste de la popula- 
tion. 

Mais de là à croire que tout est 
perdu pour les nations occidenta- 
les, il y a une marge. L'ambassa- 
deur américain, M. Henry F. Gra- 
dy, s'emploie de son mieux à sau- 
ver le plus possible de la situa- 
tion. Souhaitons qu'il réussisse. 
Entre-temps, n'attachons pas trop 
d'importance aux nouvelles de 
grandes manoeuvres militaires 
russes près de la frontière 1ra- 
nienne, Elles ne seraient pas aus- 
si considérables qu'on l'a dit et, 
tout cas, elles ne seraient 
représailles 


| contre l'envoi de navires de guer- 


| 


teur Decaux, éditeur des jour- | et mourut en quinze jours. Il n'a- 
naux illustrés, la Lune rousse, | Vait jamais été malade, 

l'Eclipse, accepta de miser sur la L'ILLETTRE. 
Chanson, qui eut un succès im-| PER EN CRE AT IP AE ENTER 
médiat. Richepin ét populaire Haut poste à un 
Personne qui ne vo t lire ses| , ‘ 
poèmes, “où tout le Paris bas — | catholique anglais 
voyou, fille bohème — parlait sa L'hon. Richard Stokes, qui 
| langue crue et poussée à l'extrê- | vient d'abandonner le ministère | 


des Travaux publics pour le pos-| 
Îlte de Lord du Sceau privé, une | 


des plus importantes positions du | 


| cabinet britannique, est un catho- 
| lique militant, Riche industriel, 
lil se rallia au parti travailliste, 
|sans accepter cependant toutes les 
| vues socialistes de ses dirigeants. 
Très populaire dans sa ville d'Ip- 


| 


| ve, il 


| sénateur 


re britanniques dans le Golfe Per- 
sique. 


Du côte de la Corée 

Rien de bien définitif du côté 
de la Corée depuis plusieurs jours. 
Les Alliés font des gains occa- 
sionnels. Les pertes ennemies 
sont toujours considérables dans 
les combats un tant soit peu im- 
portants. À ce propos, notons que 
des stratèges d'expérience et des 
hommes politiques en vue ont 
tenu à dire qu'il ne fallait pas ti- 
rer des conclusions trop optimis- 
tes des pertes considérables su- 
bies par les troupes chinoises de- 
puis trois semaines. La Chine pos- 
sède encore des réserves considé- 
rables qu'elle peut fort bien, si 
elle en décide ainsi, jeter dans la 
mêlée, Alors les grands combats 
seraient à recommencer, Toute- 
fois, là comme en ce qui concerne 
l'Iran, il faut être modérément 


venir à une fin. Aussi verrait-on 
d'un bon oeil des pourparlers de 
paix entre les Nations unies et le 
gouvernement chinois. Si l'on ne 
veut pas accumuler les ruines et 
rendre, par conséquent, la re- 
construction future de la Corée 
tâche tout à fait impossible, il est 
pressant qu'on cesse le feu. C'est 
là le voeu de tous les hommes 
qui ont encore un tant soit peu 
d'esprit chrétien et qui ont hor- 


| 
reur de la tuerie sans nom qui 


dure depuis un an. 
Nos objectifs politiques 

Avant de tendre à ja paix et de 
préparer les conditions d'une trè- 
est bon de commencer par 
préciser nos objectifs politiques 
en Corée. Tout d'ahord les Etats- 
Unis sont intervenus dans cette 
malheureuse affaire pour repous- 
ser et réprimer l'agression nord- 


coréenne, agression qui a été pro- | 


longée et appuyée par la Chine 
communiste, C'est là le but offi- 
ciel de l'intervention américaine: 
et c'est là également celui de la 
plupart des membres de l'O.N.U. 
y compris le Canada. Mais est-ce 
tout? Les Etats-Unis n'ont-ils pas 
d'autres buts politiques en Asie? 

L'autre jour (7 juin 1951), un 
sénateur républicain, M. Rourke 
Hickenlooper, a demandé que le 
secrétaire : d'Etat de Washington, 


| M. Dean Acheson, fit une décla- 
| ration claire et franche 


- et les 
journaux ont souligné les deux 
épithètes comme pour mieux mar- 
quer qu'il ne s'agissait pas seule- 
ment d’une formule commode et 
trop usée — sur les objectifs poli- 
tiques des Alliés en Corée. “A- 
près avoir écouté longuement le 
secrétaire d'Etat à l'enquête sur 
l'affaire MacArthur, a déclaré le 


Hickenlooper, je suis 


plus mêlé que jamais sur la nature | 


exacte de nos buts. Et je suis cer- 
tain de n'être pas le seul dans ce 
cas.” 

Ceux qui l'honneur 


nous font 


swich, sa conception chrétienne | de nous lire savent assez que nous 
du pardon et sa mise en pratique|n'avons pas cessé de MaärqQUET | endroit paisible, en mème temps 


11 


lui 


| tous, 
| 


attirèrent la sympathie de 


sat Les vocations 
en Espagne 


Après les 7,390 prêtres 
religieuses et les 249 s 


les 283 
ninari 


tes durant VHE, 
vocat:i 


Ce pa 


la guerr 
rs de nouvelle; 
lèvent en Espagne 
te aujourd'hui 319085 pr 
t dont 5,418 religieux. L'his- 
toire a toujours vérifié le fait que 
Ile sang des chrétiens est le ci- 
ment de la future cité de Dieu. 


et des déclartions publiques. Une 
clarification des objectifs s'impo- 
se de toute évidence, et depuis 


| longtemps 


Définition de l'agression 
D'ici qu'on nous fournisse un 
exposé succinct des objectifs que 
poursuivent les Etats-Unis et les 


autres membres des Nations unies | 


en Corée, versons #u dossier la dé- 


finition de l'agression que vient | 
| d'adopter (publiée dans les jour- | 


naux du 7 juin 1951) la Commis- 
sion de l'O.N.U. chargée de codi- 
fier le droit des gens. La Com- 
mission s'est entendue provisoi- 


|rement, a-t-on pris la peine de 


en Corée. 


\préciser, sur cette définition: 
|“L'agression est l'usage de la for- 
ce par un Etat ou un gouverne- 
ment contre un autre, quels que 
soient la manière et 
pioyes (ouvertement ou non) et 
{ie motif, s'il est autre qu'un but 
de légitime défense ou l’obéissan- 
{ce aux recommandations d'un or- 
| gane répressif compétent des Na 
| tions unies”, 
| A prendre cette définition à la 
| lettre, elle s'applique à l'acte :om 
[mis par les Nord-Coréens en en- 
| vahissant la Corée du Sud. Elle 
| s applique aussi, par voie d'exten- 
| sion, à l'intervention communiste 
| chinoise, décidée dans le but d'ai- 
der les Coréens du Nord. 
La guerre des prix 

Depuis plusieurs jours, les 
grands magasins de New-York se 
livrent à une guerre de prix qui 
fait évidemment l'affaire des con- 


l'arme em- | 


PAGE TROIS 


chée par la plus grande entrepri- 
se du genre, les magasins Macy's, 
s'est étendue à 


lusieurs villes a- 
point elle a 


problème éco- 


qu 


nc i ve que compli- 
qué. Aussi l'Etat de New-York a- 


\andé L te sur ces 


uete sera 


voici que des 
guerre qui ent 


magasins se livr 


une 


à des niveaux 
affect es n 
les producteurs 


que cela soit encore 
plus rapide, et sans € 
radical, de soula 
nfls 


r que 
Il est étr 


cun grand magasin n'é 
t 


tiative d'un dégor 


de cette sorte et de 


Y a-t-il, plus que 2 
sins, ententes solides et hermet 
ques, solidarité complète et im 


brisable entre les producteurs et 
les distributeurs canadiens? Quel 
économiste nous rendra le service 
de publier là-dessus une étude sé 
rieuse et profitable à tous les in- 
| téressés? 


| sommateurs. Cette guerre déclen- 


des Communes 


| A la Chambre 


La Liberté et le Patriote" 


| Correspondant spécial de ‘ 
MER par Denys PARE Ù 


En léguant ses propriètes de 


Kingsmere, M. King a pensé 


à ses successeurs et à la nation canadienne, 


OTTAWA — La villa d'été et le 
domaine de Kingsmere de l'an- 
cien premier ministre William 
Lyon Mackenzie King ont été le- 
gués à la nation dans deux buts 
bien précis. 

Selon le testament même de 
feu M. King, le domaine de Kings- 
mere sera aménagé en un parc 
public, tandis que la villa est mise 
à la disposition de ses successeurs 
au poste de premier ministre du 
Canada. 

En acceptant les legs de M. 
King, le gouvernement a décidé 
que la Commission du district fé- 
déral, qui est chargée de l'aména- 
gement de la capitale nationale 
et du parc de Gatineau, s’occu- 
pera de l'administration des pro- 
priétés qui constitueront le parc 
de Kingsmere et qui formeront 
plus tard partie intégrante du ré- 
seau de parcs dont l’ensemble ai- 
dera à perpétuer la mémoire de 
M. King et l'intérêt qu'il portait 
à la création de ce réseau de parcs 
autour de la capitale du pays. 

Le domaine de Kingsmere, qui 
se trouve dans la Gatineau, re- 
| présente, au total, environ cinq 
cents acres d'un terrain boisé en 
partie et fort élevé offrant ainsi 
une vue splendide sur toute la 
| Éapitale. 

A quelques milles de la capi- 
tale fédérale, M. King avait choisi 
{cet endroit non seulement pour 
|se reposer de la lourde tâche de 
tout chef de la nation, mais il ar- 
|rivait souvent que l'ancien pre- 
mier ministre y convoquait des 
conférences de portée tant natio- 
nale qu'internationale. 

La régie et la direction des bà- 
timents situés dans le parc, ainsi 
que des cours, vergers et dépen- 
| dances qui en font partie, ont été 
confiées au ministre des Travaux 
publics. La Commission du dis- 
trict fédéral s'occupe de l'admi- 
nistration du parc de Kingsmere. 
| M. King a fait ce legs à la na- 
tion canadienne “en reconnais- 
| sance pour les occasions qui m'ont 
|été fournies de me dévouer à la 
| chose publique”, comme le stipule 
{son testament, L'ancien 
| a exprimé le voeu que les terreins 
de Kingsmere puissent être main- 
tenus, autant que possible, dans 
|leur état actuel; qu'on les mette 
|en valeur comme domaire boisé: 
| qu'ils constituent un refuge pour 
{la faune et conservent carac- 
|tère d’une 
turelle. 

M. King a non seulement songé 
à la nation canadienne entière en 
| lui faisant cadeau de ces proprié- 
|tés à Kingsmere, comme il a fait 
| don de la maison de Laurier, mais 
il a aussi pensé à ses successeurs. 
Voici ce que dit son testament à 


iè 


ice sujet: “Estimant que mes suc- | 


cesseurs au poste de premier 
nistre pourront, comme moi, trou- 
|ver un regain de forge dans cet 


mi- 


pour conférer sur les affaires na- 
tionales et internationales, j'es- 
père que le gouvernement du Ca- 
nada étudiera possibilité de 
réserver une partie de la proprié- 
té de Kingsmere comme 
destinée au titulaire de la charge 
| de premier ministre du Canada 


la 


Les legs de l'ancien premier 
istre à la nation ont été recus 
1e il convenait par les Ca-| 


1s. Le Parlement canadien 
en effet, d'adopter lé- 


ion necessalre 


la 


a 
ition des voeux exprimés par M. 
| King dans son testament. La mai- 
! 

|son de Laurier devient à la fois 


ministre | 


réserve forestière na- | 


1 
Villa | 


la réalisa- | 


un lieu historique et un endroit 
de recherches en histoire politi- 
que, tandis que le domaine de 
|Kingsmere sera facilement con- 
verti en un parc public. 

Il n'y a pas de doute que le do- 
maine de Kingsmere constitue 
une précieuse addition au projet 
de l'aménagement de ja capitale. 
Car ce projet ne s'arrête pas à 
l'embellissement d'Ottawa seu- 
lement, mais aussi de toute la ré- 
gion avoisinante, Hull, Gatineau, 
etc. 


I1 faut connaître la beauté du 
paysage du côté québecois de la 
rivière Ottawa pour se rendre 
pleinement compte de la valeur 
du legs de Kingsmere à la nation 
canadienne, Ce don de l'ancien 
premier ministre contribuera à 
faire de la capitale du Canada la 
plus belle au monde, Le legs de 
Kingsmere n'2 pas toute la signi- 
fication historique du don de la 
maison de Laurier, mais, à part 
cet aspect, on peut dire que 
c'est probablement le plus impor- 
tant legs jamais fait à la nation 
canadienne. 


2 


La législation relative au legs 
de Kingsmere donne au gouver- 
neur en conseil le droit de décri- 
re les limites du parc de Kings- 
mere. C'est que le relevé à cette 
fin déjà en cours depuis plusieurs 
semaines, n'est pas terminé. Ce 
relevé s'imposait, Car, même si 
la propriété forme aujourd'hui un 
| bloc, elle a été acquise par par- 
celles, 


En terminant, il semble oppor- 
tun de citer une phrase du pre- 
mier ministre actuel, M. Louis 
St-Laurent, au sujet du testament 
de son prédécesseur, “Le testa- 
ment de M, King est un exemple 
très remarquable de la direction 
prudente, du sens historique et 
de l'amour du pays qui ont carac- 
térisé sa vie et qui enrichissent 
maintenant notre héritage cana- 
dien”, dit M. St-Läurent, 


L'Etat et la santé 


Dans but de en aide 
aux mères et aux enfants, le mi- 
nistre de la Santé de l'Irlande, le 
docteur Noel Brown, avait pré- 
| paré un vaste plan de service d'E- 
tat. Dès qu'elle en eut pris con- 
naissance, l'association des méde- 
cins s'y opposa pour des raisons 
d'ordre social et professionnel. 


le venir 


Consulté par le premier minis- 
tre, l'épiscopat, tout en approu- 
vant en principe ‘l'institution 
d'un service de santé raisonna- 
ble et légitime pour la sauvegar- 
de de la santé des mères et des 
|enfants”, déclara ne pouvoir fa- 
voriser le plan du docteur Brown: 
“Il donne à l'Etat une fonction et 
un contrôle des de 
santé qui devraient proprement 
| et qui, en fait, peuvent être assu- 
rés efficacement, pour vaste 


sur services 


la 


| de la doctrine sociale de l'Eglise, | l'extrême confusion des esprits |que des facilités exceptionnelies | majorité des citoyens, par l'ini- 


tiative individuelle et par des as- 
| sociations légales”, En outre, “il 
lamène l'Etat à s'ingérer indû- 
ment et très intimement dans la 
vie des et en- 
fants 


ades, 


et des médecins”, 


ma parents 


Devant cette opposition, le gou- 


vernement exigea d portantes 
modifications dans le plan pro 
posé 

l " ” . 

| On aime plus quand on s'ar- 

| rêélte moins aux harmes exté- 
rieurs pour aller chercher dans 


l'âme ce que l'on doit aimer. On 
üime mieux quand on met moins 
de sens et plus de coeur dans 
son nmour. — P, MONSABRE., 
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La lecture française 
durant les vacances 


Chevaliers 


1 rtant ‘- . a 
Les enfants Cr e ee ar à à 
e tie 
paises n'ont pa joies Le toiles Conseil St-Boniface 
d'apprendre le franç à l'ecole Tous Îles petits moteurs de la 
‘ . nviendrait. Et même rue Provencher tournent à mer- 
r enfar ‘ toutes les veille et leur symphonie queique 
‘» és . n esters peu wagnérienne attire tout un . LA 
| Peuple de djinns et de gnomes rempiin «a elan vers là mode 
pe s x: Pre 0 qu itinent à l'envi dans l'air 
eur ! , “q . frais de nos matins comme dans 
sure manie ' ' f air chaud de nos soirées. Le mal- 
aise € : e de es fran heur est que l'un de ces petits dia- 
ça |bles, sans doute pour jouer un . 
t à Après-Tout, s'est séparé m e 
11 est 4 le ernière F de sa troupe, s'est introduit, sans 
sance que enfar ” ent crier gare, dans le 619 de l'avenue 
aux ires frança ( 5 McDermot et a défiguré l'appen- 
ait prot éme etrace er dice caudal du chef-d'oeuvre ani- 
des défect e e age malesque, un inoffensif et mignon W 4 
à l'absence es française scorpion (chacun son goût, n'est- le] ra € re | ( 
CARE at . 6 ‘ né ce pas) dont je vouiais honorer 
Caines et ang es. | né l'un de nos Chevaliers les plus 
à une q e ! € sympathiques, les plus dévoués 
de enta!ité ‘ et les plus fins 
1gnif e ite]l surmonté d'une gigantesque hostie ava . 
La B èque française de | été érigé sur le use da l'énoie C'est À 2-4 AUS Due us 2 Me voilà donc contraint de lui 
St-Bonif tuée à avenu ’ C pe nnes. M. l'abbé A Hacauilt célébra la nte messe | faire des excuses et de le prier, 
| smatrore % " : quelque p nes, M bé A. Hacau bra la sair ds rose boites Us 
- - ec- | $, Exec, Mgr Georges Cabana présidait au trône dressé à gauche de | POUr réparer, de trouver es « 
tion de e f ‘ e sous l'expression exacte de mes 
e T. es ( génére Il fallait e Q ° 
ñ e 4 ! la fois dernière: le 
€ ) f (et non était, car 
& ge »re) e vers étant de 
P " ] f Hugo et non de François 
e éque j je suis sûr qu'aujour- 
On : e laisser | est là dans la tombe 
” se 7 FF se 
« enfants quelle Vous serez tout à fait ‘’dans le courant” des modes les plus élégantes lorsque vous endosserez 
tra ç fe ‘ le eur 
ettre , ’ votre joli costume neuf, par Coral Beach! Et si peu dispendieux aussi! Fait de satin élasticisé 
’ ’ ess dé 


qui amincit et embellit votre taille pour vous donner plus de charme au soleil! Vaste assortiment 
de grandeurs et TOUTES LES COULEURS imaginables! Achetez le vôtre maintenant. 
Plusieurs autres modèles à des prix plus élevés 


(rè Habits de sport, Etage de le mode, à la Baie, 


pa 


e IC ne 
La Liberté, 


cencié m'a 


> point, 
autre de ces 


ettres que le dictionnaire appelle 
tout simplement des mercuriales! 
Tout le m inde n'a pas le cuir üur Ouvert cheque jour L «2 P Pour tous les 
et, pour moi, je l'avoue, j'ai l'é- de 9h. 30 à 5 h. 30 ® département 
nt: i piderme très sensible. Ainsi m'a Excepté le samedi, L h p e L 
Pati Pell d piderme très sensible. / D À 
arisserie relian fait le Créateur qui se complaît demi-journée, A - signalez 3.2.2 
161, ave FProvencher St-Boniface dans la variété. En doutez-vous”? de 9 h, 30 à 12 h. 30 INCORPORATED 2% MAY 1670 
01 ez au pique-nique des Cheva- 
Téléphone 203 319 liers, dimanche prochain: vous-y 
ez Après-Tout s'offrant aux 
egards d'un £hacun et vous juge- anse ee a — = — 


vous-mêmes 


| La pa e de Lourdes rendit se ommages pub à Jés rez par : sil est pa- © ® |Leuréets aux examens ny, Alice Viel, Yvonne Hébert 
HAROLD M. BLACK Br: tie non seulement par son assistance en foule au congrès, | Chyderme, échinoderme ou sang- U onsei! e i e | à héori [et Emile Roy, distinction, Mon 
Optométriste et Opticien | Mais er e par 1erection d un ricne reposoir ou tel en D con- 1°": N à de musique t eorique | que Côté, promue 
re-plaqué surmonté d'un manteau royal de pourpre et d'hermine et | Vous v verrez d'ailleurs toutes Permis | prénnER [tre gps produits. Noug espérons, Pa: 1 m les élèves d | Grade 1 — Théorie: Adrienne 
Examen de is vue chez Îles décorations de fleurs naturelies et de luminaires {émoignaient vous y verrez sd man vies nouvelles industries | pour le bon goût et le renom de armi les noms des eleves de |fafontaine (Le Pas), grande di 


Mitchell Copp Ltd. 
Tel. 925 108 


Portage et Hargrave 


ie la coopération de tous pour ce triomphe eucharistique. 


mes qui se portent à ra- 
y trouverez d'agréables 
compagnies, des divertissements 
| aussi sensationnels que variés, des 


Lors d'une des dernières séan- 
ces du Conseil de ville, l'échevin 
Desjardins s'est objecté à l'octroi 


|St-Boniface, qu'on ne permettra 
|pas de construire ces panneaux, 
qui sont presque toujours de mau- 


| Manitoba, nous relevons les noms 


passé leurs exa- 
théorie à l'Université du 


musique qui ont 


|tinction; Lorna Ste-Marie, Char- 
mens de 


|les Pilon, distinction: Cécilia La 
frenière (Portage la Prairie), pro 


| 
’ - pis Don tue | ! }( Hs ‘ | vais goût et qui seraient particu- | suivants mue. 
ce a ln net AA pe Vou: PO1R UN PERS peus LUE ml Un |lièrement mal vus sur le terrain| Grade V — Histoire: Lorraine - — — — 
ob A bag ronge 22 I And Lenovo Pa ed ee Moose PR es Boivin, avec distinction. MONTREAL — Le R. P. Lu- 
BARNET LE 6 appren rez des ne a qe p "ps de la rue dy 25 | R irehstaitinineitente Grade IV — Théorie: Joanne |cien Teasdale, S.J. est décédé, 
bolesques et, vo étant pien re- esJarains a souligne que a apres . | Kenny et Margare Le se à à _ 2 le a B 
WI POSER Mio da au à D és va hr - M | ; Margaret Lane, avec|jeudi dernier, à la maison Bel- 
OPTOMETRISTÉ — OPTICIEN poses, Dien & es, ayant 4708 règlements, cette partie de la| Au Cercle olière |grande distinction; Noëlla Pou- | larmin, à l’âge de 67 ans. 
EXAMEN DE LA VUE tempie dans leur gloire respective le ne doit pas être industriali- | 


La dernière 


lain et Jeannine Mousseau, dis-| Originaire des Trois-Rivières, le 


l'ex-G.C. et le nouves ous ren- |sée mai “ia M ais soirée mensuelle | Ÿ 
48 10. Serbie Dinire) Pros ex-G.C. € e nouveau, vous ren- |sée mais que seules des maisons | jh élan Ou lüeols Dalles | UREtOR R. P. Teasdale était né en 1884 
Portage et Smith Winnipeg trerez chez vous en chantant: privée et des entreprises com- airé ‘ia + sémedi soir 10 ui Grade III — Théorie: Gilberte |et était entré au noviciat du Sault- 
Téléphone 931 897 - Heures 9 à 6 Qu'est-ce qu'ya deux? merciales peuvent y etre erigees. à 8 h. 30, à la salle du Collège Proteau, grande distinction: De- | au-Récollet des Jésuites, en sep 
_ rés hé PAT 2 RS à d F né MAT ET PUS : | : 'érns Mt tembre 1904 L >récédem- 
parle Ya deux Grands Ch'valiers, Nouvelle école de St-Boniface (de no cs ap tr Sens | ment fait son ag À fettres au 
nn 1 ! : . É rstell s » 1 ë S É I au 
L'ancien et le nouveau; Il a été question de mettre en Après les elections du Comité |: r. annystelle), distinction: Y 6 z les ois-Rivière 
? : LA vette Lacroix et Dianne Ouellet. | Séminaire des Trois-Rivières et 
Mais ya qu'un ch veu réserve un terrain sis aux angles | pour 1951-52, quelques artistes t Los sun pu “7 |son cours de philosophie au col- 
= Sur la tête à Mathieu des rues Youville et Yardley, dans | d'un genre tout à fait spécial pré- |‘: Promues, &r St.D Àù CU 
- - phone Ve Grade II — Théorie: Paul K |lège St-Dunstan e 1ariotte- 
ernan iau di ha * L le but d'y construire une école | senteront un programme des plus | j ‘#4 en: | iéwn. 
Député à ia Chambre des À ‘dimanche donc Que person- | élémentaire, M. l'échevin Pynoo | varié et très original. Ce program- | 
Communes pour la circonscription pe ne manque et que personne 


dé St-Boniface 


a affirmé que le meilleur empla- 


| me sera sous la direction du pré- 


ne vienne seul! | cement pour la nouvelle école se- [pet du Cercle, M. le Dr J.-J 
Bureau: 147, avenue Provencher r ait du côté est de la Seine, Il se- ruael, nl 
Tél ; 172 APRES-TOUT. |ral : Eat 
Te ET A ra de nouveau question de la nou- Des rafraïîchissements seront BUREAU D ASSURANCES 
Téléphone: 424 064 


À.-P, MAHE 


Mariages 


| LANDRY—DeCUYPERE 


veile école, qui sera dans le dis- 
trict du Norwood. L’affluence de 
population dans ce secteur de la 
ville fait que les écoles sont rem- 
plies à déborder. 


servis aux assistants. 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


Fédération des 
femmes canadiennes- 


He / Le “Huit 


1 n : n “ 1 . 
Peintre, décorateur et tapissier F8 samedi 9 juin, à 11 h., e Terrains de jeu françaises 
530, rue Ritchot, St-Boniface Le long de son parcours, la procession des fidèles s'arréia devant R. P. M Caron,  S.J : cp On a recommandé au Conseil | 
Téléphone 201 282 e reposoir érigé par la paroisse de Fannystelle dans un cadre de C cs do Pr SE Done R |de réserver également un terrain,| Tous les membres, ainsi que 
TOUT OUVRAGF GARANTI verdure, et reçut la bénédiction, — Photos Gene Gauthier. ere ma Par À Bc Dites Si à l'angle des rues Holden et Brus- | leurs amis, sont cordialement in- 
-uvpere, >» St-Boniface, & À n ' 2 1 ritée 2 £ si , p £ 
Commandes acceptées, soit de la PAPE Les M Gérard Landry is de M et!sels, dans le but d'y établir un | vités au Thé Printanier de la Fé- ASSURANCE PERSONNELLE ET ASSURANCE COMMERCIALE 
ville ou de la campagne | ra F r M 7 Taha st $ 2 ePpe parc pour jeunes et adolescents. | dération qui sera tenue à la de- 
Des religieuses persécutées |“: ui voue "rune Etienne dima L'i mere st ni, Ga brin 
| | a mariée etait vêtue Une élite d'une recommandation de!#0Y, 449, rue St-Jean-Baptiste, A 
longue robe de satin blanc avec|}, Commission des Parcs de la | St-Boniface, le samedi 16 juin, de Téléphone 203 093 
. 6 emp ècernent en. dentelle qui Se} Ville On a souligné que cette 3 h. p.m. à 7 h. p.m 
par les communistes en Chine 2:15". 5.0 5 trie N° REGNIER. ec 4 te ns du mme, are, 
Examen 8 “8t darts 4 Er pe gr ment desservie, en facilités de de em nb timenaine 
de la vus p1e PAERIR 0 IDSETUON GE jeu et de récréation P . N 
2 LL a 0 : enteile, tombait sur an cercie |‘ : à , Des 
$. M. WISEMAN Elles sont soumises aux ‘’procès”’ classiques des pays ;; online ne iirià Les digues de l'hôpital etites otes 
Optométriste af qui sont sous contrôle soviétique. traine. Son voile de tul : etait Les Londr protégeant i'hôpital Le jeudi 7 juin dernier, M. 3.- 
retenu par une couronne de mu- | de St-Boniface ont été encore une | L. LeGourriérec, de Notre-Dame 
RE | HONG-KONG Deux religieuses catholiques ont |Æuets. Elle portait un chapelet de | fois l'objet de la discussion du|de Lourdes, a reçu des mains du CITE DE ST-BONIFACE 
1 ; ‘ « a à perles, cadeau du marié, et un |Conseil. La Commission des di- | Consul de France, la médaille mi- | . ' rt: ‘ 
relaté comment des soldats chinois les ont battues et dete- SpuGuel composé de lis, glaieuls gues a fait rapport que la digue | litaire qui lui avait été décernée Avis d améliorations locales 
. : nues pendant près d'un mois avec six compagnes dans une | ©! fardénias ; k en arrière de l'hôpital était une | par Décret au Journal Officiel du 
Hub Service Station l L PaB Milles Julie Labossière et Rose ü Il 


seule chambre 


laché et Provencher 


a 


Nankin 


Elles ont 


dit 


qu'on les 


a 


souvent 


Castelein étaient filles d'honneur 


des plus larges qu'il y ait en ville, 


Sa hauteur est de 26 pieds et de- 


18 avril 1950 
L2 


AVIS est par les présentes donné que le Conseil 
de la Cité de St-Boniface a décidé d'exécuter 
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Au Manitoba 


St-Emile 


Le sens chrétien als. |. 
baisse aux Nations unies 


La question de Dieu n'intéresse pas les delégues du 
Canada, déclare le R. P. R. Ares, S.J. 
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ie >. I1E 


Assurance Company 


R. P. Roméo Juneau, O ML, 3 
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Remerciements A Page Pr * _ "2 se “ ps | di JCès Den de l’eau es en 
| . ée a-1ces à } de I es est un Î 
: aoû sé. [du jéparte F4 € ne ] 1e e No s € PIQUE-NIQUE ANNUEL | 
e d'El . | de que ! nette à | 
e pionnier | n0tap : a à 8 de l'Union Nationale Métisse | 
; G : "ce t pié e mi St-Jeseph de St-Vital | 
Fe pe | ce 
1 gro 
| Ve han po, ce PARC RIEL 
ER on" Poste de radi termina la cérémonie. ge PA rm» ed pr Po 
Ma accepte de e pers 10 ie a eau de à grotte, s vendue à 
nage de Qu'er t offert au Pape VOLCANO RS RER ne né ae né pr dès CHEMIN STE-ANNE 
pe e : got LIMITEE sement, le monasti Land al ON AS Nat De Samedi et dimanche 
te : Hollande à || Montréal — St-Hyacinthe || Yennec. fondé par S. Gwer 


gérant générc 


Bouilloires - Fournaises Les Bretons de Paris 


SÉCURITE | Le est de larose :.:" Pda 


SON cs étation de Renée St- | 05 e. ennec. fondé par S. Gwenole, va | ie Lourdes? Que les par 


Foyers mécaniques tradition que l'eau de la grotte est propt 


7 et 8 JUILLET 1951 
Grand'messe à St-Emile, le 8 juillet, à 10 h. 30 


Courses de chevaux — Programme sportif 


“ eu que nt poursui Bolle-au-comp Amusements divers 
s P . Réchauds - Chaudronnerie pulsion de Association culture en justice tous ceux qui en feront Concours ‘’Red River Jig” 
Por e Le B n-Brug nt gar te ge comme Orchestre local 
rs Daoust Electric TE nec ne ed PR gr LP on À TE terrain 
1er, St-Boniface p : ns ds 
€ des mélodie celtique ont ete e 1,0 L 
k ' ts loca ntées : c Ù 1 L 
a Bretag ép 


Firestone "2 2 1" —  — 
Le Pneu Numéro À du D RS ve: 


q e ns 
et ep a 
le tou pe 
F a À 
> « À 
de Je me 
LE p 
À a 1p ) 
me 4 
1 F » 
tritive 
n fore... greater nu 
< milk than ever be 
A ; del NOW made ‘fine athée more tender to the ‘bite! 
. value, finer 10 
t me r ie tom olka dot Wrappers” 
Lorsque vous achetez des pneus 48 ram du dre st ‘ : ‘ NOW in bright new P 


Firestone, vous achetez ce qu'il 


STILL at the same thrifty price! 


BLANC ou BRUN 


Tranché ou non tranché 
Enveloppé dans du papier ciré épais 


3 vu. 95 | LAIT EN BOÎTE 


Cherub — Boites hautes 
Confiture aux Prunes 


y «A de meilleur, Ses avantages 


sont nombreux-—mais ils ne coû 


tent pas plus cher, Equipez votre 


auto aujourd'hui avec le Pneu 


N ume 1 du Canada. 


E. LABOSSIÈRE et FILS | ver 


353, avenue Provencher, St-Bonitace 
Téléphone 203 970 


pains de 


16 onces 


21° 
3 ms 46 


La boite 59 
2 boites 69 


Canterbury, 1 livre ctn O1 


Mandarine 48 on. 


McCULLOUGH DRUG CO. 


25, rue Marion angle Taché 


Appots 202 353 


Norwood 


FU | JUS D'ORANGE 
| | 


PURE, ARGOOD 
4 liv., (48 on. fl.) 


2 boites par client 


Nous vendons des Chesterfields, 
des chaises de toutes sortes 


prix coutont de la manufacture 


STERLING UPHOLSTERY co. 


| 
| || LA ” 
ra LE O Ë U Fr Ë D | C FE 
oo 


Colette et Roland x 
CAFE Airway 1 liv., le paquet, 03 


MAYFAIR AUSTRALIAN 
12 on. 


THÉ 


e q! euseté de 


bé. nc s Ltd. 


presente 


du ler janvier au 13 juin 


vous reviendra 


en septembre prochain 


à CKSB 


SAVOIA 


OLIVES À SALADES 


Verre de 9 onces 


2.55 


mac, ve le bocal 30 
Mayonnaise Kraft, 16 on, le bocal .65 
le bocal .27 


Salad Dressing 


Sandwich Spread ‘:::: 


onres 


ahmener= 


SAFEWAY 


GRATIS Présentez ce Coupon  GRATIS 


À votre Sateway, chemins Ste-Marie et Ste-Anne 


Le centre d'approvisionnement le plus moderne de Winnipeg 


GRATIS — GRATIS — GRATIS 


| paquet de 15 


Sacs de Thé Canterbury 
hr EL of. psg - denrees 


CETTE OFFRE PREND FIN LE SAMEDI 16 JUIN 


PAGE SIX 


LA LIBERTE E 


A Travers les Centres Français du Manitoba 


ent eurent eu Gimanche 
nier, le 10 juin 
Fr : UP { hi à ” D Un nouveau mité fut élu 
| Des correspondants spéciaux de ‘Lo Liberté et le Patriote Mme Claude Buffet, présidente 
! | Mme R. Giguère. lère vice-presi- 
bananes dente: Mme W. Hailt 2ème vi 
e-présidente: Mile Lucillie Du- 
Aubi sun Ne Trésorier id fort, secrétaire-trésorière: Mme P 
u ignYy Rest r! ge Lemaire, 2ème secrétaire: con- 
R es 4 ég seillères: Mmes E. Brown, A Gi- 
Une ere de progres s nn à ton Le dimanche 27 mai avait lieu !|,ouard, Y. Gendreau: Milles M. 
11 ” ( éc la procession de ia Fête-Dieu qui! A Lamarre, R. Pegararo, Made- 
Le ère de l'és fut suivie avec devotion et piete.|]leine Campeau; Rév. Sr Jeanne 
| ec. Le reposoir avait été érigé chez | Monchamp 
: la famille Alfred Neauit Une 25"! Mme R. Corbeil, qui s'était dé- 
r ce sisiance assez NOmDreuse CES Pa- | és rendant quatre ans comme 
P nsses Ge Wood: us e bep re 15 | secrétaire-trésorière, reçut les re- 
2 à 24 | sion de St-Labre y assistait. Le! nents de l'Amicale et ses 
s | 42 , t [R P. Bonaudo sesire remercier | Legrets au sujet de sa démission 
7 [bien sincèrement toutes les per-| 5. cause de santé 
pe e |sonnes qui ont donné de le “sers rh ché 1 , 
} Ke ge | l'église à ère temps pour décorer le reposoir Un the délicieux fut er Due 
né D'e église, etc. Les rues du village | les révérendes soeurs qui savent 
. F ; létaient pavoisées avec plus de!si bien continuer 1e av 4 
e les £ de e. De 0. | trois cents petites epinettes or s 4 e 
’ Le é Pt | Les 26 et 27 mai avait lieu sdrient gt cerlre qu 
Le | dans la salle paroissiale n ba-!| Ma , 
£ Û zar au profit de la paroisse et ypjeau d'honneur au couvent 
| du couvent WII atéchisme, Anita 
M F se . Bazar 
H L trices étaient Mme 
Fra , »seph Chatel, Le 
é ’ ; e E. Vielfaure 
SP » + ps fut épatant, er 
ve ( n n 
4 M. W. R. Parliament, trésorier apporta la lie 
6 ( s À vers e bé r ‘ire de la Société Ambulan- ! somme de $69498. Des pas lé 
- “ St-J qu ige le comité | gers. “Hot dogs queurs, et 
$ 0. MM. |” per agne pour la souscription | furent servis. En plus y eut 
r 1 D pee Che , en fave cette s0 h > C px 2 A Tous ae QE 
F 1 1h. r L ectif est de $45.00û et ne, je e flèche, etc, De jolis | 
Oo el" s de £ a campagne se poursuit ce mois- | Prix furent attribués aux ga- \ 
’ 4e TL Ra e p L e, 4e AV gnants peau 
\ 15 Ù Les prix de rafle furent gagnés VI: Catéchisme, Shirley 
A en voa ç à ge par les personnes suivantes: 1 bri- LM E . Fe er Fran 
« et à fi es EF aquet de table M. Marcien Poi- 1e LOorG, Angel F 
M Marcel Caron, |A H#i"e Saint-Eustache \:::<:, Se Lapre. «1 éhemie| re 
1 à Seris (sport) h son Girouard, de| , -atecnism - au 
Pe | 10 ; nbt F NE FI à A PRES TA St-Boniface: 1 cendrier sur pied | S r nne ex © en] 
| DT ÉR EAREEu TE 4h De it 1 e 0 ° 1 Û 1 Ù e Ste:1 ua » Pat pe M. Fernand Vrignon _de Wood- | :07G, Marguerite 
h et ) entre à \ pes nr À; dx Éanse 2 |ridge: 1 service de toilette pour |!  Caté | pe Lit 
sors Mon dns e-As (e) L de, PEU 1e M! homme Mile Denise Chatel, | LC + ATome, vecu 
] 15 g - terburne, À gr ( de cette paroisse. | de Woodridge: 1 nappe en toile — Bibeau, Diane Ma Français, 
extincteurs Chimiques encore de la place fut hénit en l'égli-| Mme A.-L. Gomien, de Marchand: nareau tte Lord 
‘s ' d e-Jo!; P , | 1 série de boîtes à cuisine — Mme Ê atéchisme, Henriet- 
Agences ‘’RENO' Agencies x epoux résideront | Erje Neault, de St-Pierre: 1 en-|te Laurendeau, Anita Lanoie; 
13, ave Portage - Tél. 36 003 endre nmé M semble de serviettes à bain 4 Français Marie Verrier, Lucie 
RP CNENUNE | B vauret | 25ème anniversaire Mme E. J. Polkowsky, de Wood- | Vergnano + 1 
se l'A ” é ridgè: 3 paires de bas de nylon! Grade III: Catéchisme, Penelo- 
. , parents et d amis Mlle Irène Harrison, de Wood- | pe Nauit, Diane Dorge; França 
se t le jimanche 10 ridge Lucille Bernier, Laurette Lau- 
Dr M. R. Shuckett n pour célenrer le éJème an- Deux jolies poupées furent aus-|r 1 
niversaire de mariage de M, et|,j raflées et la chance semb'a II: Catéchisme, Julienne 
Dentiste é Mme Charles Chabot favoriser M. Jean Carrière, de nd, Yvonne Gauth ‘ran- 
. d st Balle au camp | La Broquerie, qui fut l’heureux | Ça Liette Bezeau, Irène Bon- 
656, rue Salter - Winnipeg . ; Ragnant des deux poupées, tandis | nea 
Le samedi 3 juin, le club de | {un gros “Teddy Bear” en pe- Grade 1]: Catéchisme, Dolorès 
Tél,: 594 400 bei R s de l'école du village se|j;che échoua à Mme John Hora, | Charettc Doreen  Courchesne; 
Grade VII Bernice }H n, |?" t à Oakville pour un tour-|4 Winnipeg. | Français Rose-Marie Juskow, 
Marcelle Corn noi de Dalle où 11 remporta la | Pauline Tellier 
Grade VI hi hà loire Remerciements ‘ 
LAN Tele Na : 7 | Le R. P. Bonaudo, les religieu- SA rerane sis 
re . ises, ainsi que les organisatrices, rade Lorraine arent, 
Grade V: Aline Lapointe, Lo Ste-Agathe | désirent remercier PA sincère- | Margaret Dick 
raine Savoie | g à ment toutes les personnes de la! Grade VII: Jacqueline Cormier. 
Couronnement du Roi paroisse qui ont prêté main-forte Grade V: Marguerite Masson, 
Optométristes du Sacre-Coeur et pour aider durant les deux jours Grade IV: Lorraine Toutan 
et | de la Reine de mai du bazar, Un grand merci égale- | hs 1 Shirley ge 
bei tin x vi aa Ÿ£i A ment aux paroisses environnantes | rade Claudette Dupas. 
pions PA ge Fonte cg emo qui ont aidé à faire de ce bazar | Grade I: Rita Girouard 
Examen de la vue JEAN DELAQUIS |ses de notre école avait lieu, le nas À gr cd oo 05 rl F . » É 
| : hstoir fond Er llets, sonnes qui 
te tase Amurences de tous genres Bi) Fr tr es HP y Ro {nous ont rendu visite durant ces | Saint-Labre 
«Eds, Téléphone Vie, feu, automobile hospitalisation, Ag ve de Serge par | op deux jours. Encore une fois un Léuoie 
115 E. du 922 496 Tél 4 | de mai, sous la présidence de Mgr | Mec Sincére à "ous, i sd 
WINNIPEG él. no 45 | J.-C, Paillé, P.D. V.G, | Çà et là Le samedi 2 juin fut célébré 
N.-D. de Lourdes, Man. A cette touchante fête, Mgr Nous désirons souhaiter la plus |le mariage de M. Alexis Richard, 


Pharmacie Paquin 


À.-E, PAQUIN, propriétaire 


Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cortes de souhaits françaises pour toute occasion 


Tél. 


157, avenue FProvencher, St-Bonitace 203 863 


HÔTEL PARK 


Vis-à-vis l'} tal de St-Bonitace _ Téléphone 202 034 
Jolies chambres propres dans un hôtel construit récemment 
Prix raisonnables: au jour, à la semaine, au mois 


Nous accommodons les gens de la campagne, en visite à l'hôpital 


M. GILLIS, prop 


MANITOBA TELEPHONE 
SYSTEM 


1 
1 
| 


J.-C. Paillé, P.D. V.G. proclama | 
Roi du Sacré-Coeur, Lionel 
Joyal, et Reine de mai, Mlle Elise 
Brémaud, tous deux du grade XII. 

Les autres membres de la cour 
d'honneur furent: 

Grade XI: Cécile Courcelles et 
Ronald Gariépy. 
| Grade X: Filomène Courcel- | 
les et Marcel Nolette. 

Grade IX: Monique St-Onge et 
Marius Lemoine 

Grade VIII: Léone Dumesnil, 
| Grade VII: Alice Fontaine 
Grade VI: Doris Pilon et Paul- 


2 


| Aurèle Lemoine 

Grade V: Yolande Parent et 
G el Lemoine 

Grade IV: Louisa Courcelles et 
Marc Alarie 

Gradee Ill: Jeannine Dumesnil 
et G Lemoine 

Grade Il: Emma Courcelles et 
Marce Lécuyet 

Grade I: Annette Brémaud et 


Lemoine, 


Graduation des eleves finissants 


Le vendredi ler juin avait lieu 
à la salle paroissiale la fête de 
ation des élèves finissants 
la présidence de Mgr J.-C 
P.D. V.G 
/ son d'un duo de piano, exé- 
cuté par Milles M.-T, Joyal et 
P. Cormier es quatre gradués, 
Milles E Brémaud et Marga- 
eétha Schwarz et MM. Lionel 
Joval « Pau t-Onge prirent 
1 ( € ea 
Er 1 WA: . couve 
t nne national, suiv 
Hs er choc d'‘'Athalie” de 
Mer Le 
A des »1mpagnon et de 
pagné M. Lion Joyal 
[: nçÇça ( e nenvenue 
Su I s 
fur ar M, S 
ecré ‘ F mms 
s ire. Ensuite Mgr J.-C 
Paillé, P.D., V.G. fit la collation 
s diplômes et distribua les jo 
s X aux g 16 Mlle E 
Brén 1 reçut prix d'in 
tior 1g € ion de Mg 
Paillé, PD. V 
succes genera 
Marie-Lo de £ 
e provinciale rs d 
Saints Noms de Jésus et de Ma- 
I alla à Mlle Margaret 
Schwarz. M. Paul St-Ong 
e prix de mathematique 
: a Commission scola 


P, Joyal ar a $ la nécessité 
pA s nes de développer en 
eux ne forte personnalité 
Apré ‘ Le 
{ \ e in 
4 À L L L 
A t a Cin 
qua [ au 
Ensuite la président 
s, Mlle Elis I 
erprèle de sa classe D Ce 
ler le personnel du couvent 
e Ste-Agäthe et formuler le tou- 
t “au revoir” à l'Alma Mater 
a chorale termina cette fête 
F chant en g'sis, “As Tor- 
iren n Summer”, 


È À | 
| cordiale bienvenue à M. Jerylo 


| Mme A. 


et à sa famille, de Mafeking, Man. | 
M. Jervlo assumera les fonctions 
de chef de gare. | 

Mlle Gisèle Grenier, de St-Bo- | 
niface, a rendu visite à ses oncle 
et tante, M. et Mme Adolphe Gi- | 
rouard, 

Mlle Arzèlie Clément, de Mar- | 
chand, a rendu visite à M. et| 
Vrignon, le dimanche | 


27 mai. 
Les 29 et 30 mai, M. l'abbé 
M. Deniset-Bernier, inspecteur 
des écoles françaises, a visité les 
élèves de l'école Lafortune. 
Le dimanche 3 juin, S. Ext 


Mg: 


G. Cabana à rendu visite au R 
P, J. Bonaudo et aux Rév. Srs 
de St-Joseph 

MM. et Mmes William Weisig | 
et Herman Khein, ainsi que M | 
et Mme Walter Weisig, de Char- | 
leswood, ont rendu visite à leurs 
parents et amis, MM. et Mmes 


Pierre et Alexandre Meurrens et 
Robert Dupas 


M. René Dupas, de Winnipeg 


a rendu visite à ses parents, M 
et Mme Léon Dupas, ainsi qu'à 
ses frères et belle-soeur, M. et 
Mme Rudolph Dupas 

Mlle Esther Guilbault, de St- 


Boniface, passe deux semaines en 
vacänces chez ses grands-parents, 
M. et Mme Henri Guilbault 
Nous désirons souhaiter bonne 
chance et succès à M. Noctaire 
Neault, à l'occasion de vert 
e d'une b et d 


o 


saiie ae ra un 


Mme 
ille 


S.-A. Some 
Florence, ont quitté 
le dimanche 3 juin 
demeurer à Vancou- 
inaltor 
chance, M 
l'emplace 


rset et 


so 


bon voyage et bor 
Andy Orbon a acheté 
ment de M, Somerset 

Nous apprenons que M 
phis Harrison est revenu 
iul apres avoir passé nuit 
à l'hôpital. Sa fille, Mme E. 
don, de St-Boniface, passe 
ques sema M. et 
Delphis Ha 


Del- 
chez 


Gor- 
quel- 
Mme 


ison 


MM. et Mmes Albert et Alcide | 


Norman, de Winnipeg, ont rendu 
visite à M. et Mme Ovila Vandal, 
le dimanche 27 mai. 

Baptemes 


Denis-Alexandre, fils d'Alexan- 


ire Youz et d'Anna Harrison, né 
e 30 av et baptisé le 27 mai 
Parrain et marraine, M. et Mme 


Enclide Lebleu 

Philippe-Gustave-Joseph. € 
Gustave Querel et de Marie Cham. 
pagne, né le 16 mai et baptisé le 
| 


27 mai. Parrain et marraine, M 
et Mme Michel Champagne. de 
Warroad, Minn. 
Concours de catéchisme 

Grade X: FEleanor Blonski 87 
Ma Happychuk 67, Lawrence 
Chezick 60 

Grade IX: Hilda Vandel 98, Ka 
che! Chatel 95. Elsie Pohoretsk 
79, Raymond Chatel 72 

Grade VIII: Edwin Blonski 72 
Mary Rumple 64, Annie Happy 

1k 60, E Chezick 57, The 
resa Rumple 55 

Grade VII: Bobby Happyehuk 
60, Jeannie Happychuk 54 

Grade VI: Shirley Beckmen 72 
Simonne Guilbault 70, Alexan 
drine Evans 57, Andy Ross 53 
Jennie Gerus 52. Joan Chez 


50, Yolande Girouard 45, Lortr 


ine Lebleu 40, 


a;- 


ours | 


T LE PATRIOTE 


St-Norbert 


La réunion le thé annuels 
de l'Amicale de St-Norbert (As- 
sociation des anciennes élèves du 


et 


fils 
de Mme C, 
Elise Gisiger, 
noit Gisiger 
Gillon, de cette paroisse. 


M. Léon Richard et 
Desrosiers, avec Mlle 
fille de feu M. Be- 
et de Mme Jeanne 


de feu 


La bénédiction nuptiale leur 
fut donnée par le R. P. Bonaudo. 
Des lilas ornaient le sanctuaire. 


Pendant la messe, des cantiques 
| appropriés furent exécutés par 
le choeur de chant, 

Accompagnée de son frère, la 
mariée était revêtue d'une robe 
de satin blanc avec long voile re- 
tenu pa une Jolie couronne de 
fleurs blanches. Son bouquet était 
|composé de roses “American 
Beautv” 

M. Joseph Gisige frère de la 
mariée, était témoin pour sa soeur 
et M. Desrosiers pour son beau- 
fils 

Après la cérémonie, la réception 
eut lieu chez Mme Benoit Gisi- 
ge 

Les nouveaux époux résideront 
à St-Boniface 

Assistaient au mariage: MM. et 
Mmes J 1 Beaulieu et Lakes 
Milles Angèle Gisiger et Maria 
Gérardy et M. Jean Gisiger. 

Va-et-vient 

M. et Mme Denis Comeault, de 
St-Vit ont rendu site à leurs 
parents, M. et Mme Alphonse 
Gren 

M. René Lorteau, de Kelowna 
CB est tuellement er site 

L Mme Henri Bo 
et son C M. Louis Lor 
te: 


nv) 


« 


SHIP ALL YOUR WOOL T0 A 
REGISTERED GVT. WOOL 
GRADING HOUSE (License * 34) 


N payons actuellement les 
F prix pour la 
1 1 fine de troup 

€ Jues et de vastes trou 
peai 

LE] s 

© A 
’ able, À Ÿ de" x 
LAINE PROPRE 
Fine $100 la 
2 L Li LC] 
CE: arce 50 ta 
« 4 BO la 
r les laines moins propres et 


ncées les prix sont proportion 


nellement plus bas 
Ecrivez pour avoir des sacs 
la ficelle et des étiquettes 


de 


49-51 LOUISE 57 


[Vous 


Racine de Sénéga 


ON DEMANDE | 
tust 1 
| 


Une institutrice qua pou 
école Ile-de-Chênes no 995 
po grades 1 à 8. Bonne rés | 
dence et fage gratuits. | 
N e d'élèves, 24. S'adresser 
a Omer Fontaine, secretaire | 
Ile-de-Chènes, Man 682 12P | 


ON DEMANDE 


ançaise, pou £ les 4, 5 
et 6. Sala $1,8 ), S'aüres 
ser au secréta David Mo 
quin, St-Joseph, Man | 

683-12P. 


ON DEMANDE 


Grade 8. 30 él: Sa 
$1,750 E C t 
n Res S 
dien d'aut is et de train, à 
a porte. S'adresser à À. Cue 
tre, secrétaire-trésorier du ). 
S. Crescent Bay 2259, Lac du 
Bonnet, Man. 681-12P, 


ON DEMANDE 


Po Montcain ‘ 


que et b1ing S'a 
dresser à Pierre Durand, secré 


taire, Notre-Dame de Lourdes 


18 élèves 


Man. 680-12P., | 
Le District Sc e e 

chard no 1092 So et 

Man., dem I 

ces cat 


l'une pour grades 2 et 3 
et l'autre ur gre 4 5 
Salaire, $1850.00 Donr 
fications, expérience, etc, et 


adressez-vous à C.-E, Champa- 


gne, secrétaire-tresorier, So- 
merset, Man. 692-12C, 


| St-Pierre-Jolys 


| MARIAGE 


Fenez—Lemire 
samedi 2 juin fut célébré 
iage de Mile Yvette Le 
fille de M. et Mme Joseph 
Lemire, avec M. Armand Fenez, 
fils de M. et Mme Martial Fe- 
nez, de Ste-Agathe 
Le R. P. Jean 
oncle de mariée, 
bénédiction nuptiale 


Le 
e nn 
mire, 


a 


O.M.. 
donna la 


Lemire 
leur 


tifs des 


Les deux pères respec 
époux servaient de témoins 
La 
longue 


d'une 
den- 
de 


mariée était revèêtue 
robe de tulle et de 
portait un bouquet 
rican Beauty’ 
Eliane Le- 


du marié, 


lie et 
niece 


Mme 
Ma- 
mes- 


ia Ce 


chanta 


emonie, 


“Ave 


fut 
mar 
lieu à 


diner 
de 1 


Le 
rents 
veillée eut 
siale 

Les 
ront à Winnipeg 


rvi chez 1e 
iée et le 
la 


sol 


1a 
salle parois- 


nouveaux époux demeure- 


L 
| Elie 
Baptèmes 
Le 24 mai: Donald-Claude-Jo 
seph, fils de, M Mme Gilbert 
Desilets, Parrain et marr: M 
et Mme Lionel Désilets, et 
tante de l'enfant. 
Le 27 mai: Luc-Norbert-Joseph, 
fils de M. et Mme Léopold Girard 


et 
ne 


oncie 


rain et marraine, M. et Mme 
Girard, oncle et tante de 
\fant. 
L . . 

Mile Marguerite Joubert, de St 
Pierre, est en visite pour quelques 
semaines chez ses soeur et 8 d 
frère, M. et Mme Léopold Girard 

M. et Mme Albert Beaudry et 
leur jeune bébé, Paulett sont 

s s'établir dans ‘jenne 
maison de M. Léon Beaudry. 

La petite Lucille Chabot, ac- 
compagnée de sa mère, Mme E.- 
| douard Chabot, est partie à To- 
ronto où elle doit subir une opé 
[ration délicate, Lucille est un 
“Blue Baby”, 
| Une jeune fillette de six ans 
Jeannette Legault, a reçu de gra- 
ves brflures dans un accident 
avec des pétards, Ses parents 
M. et Mme Oscar Legault, l'ont 
amenée à l'hôpital des enfants où 
son etat s ameliore 

Le dimanche 17 juir ira lieu 


e “Sports Day” à Elie. Tous 


bienvenus 


pouvez 
gagner un 
surplus d'argent 
en expédiant de la 


à À, 5. À. 


Gagnez jusqu'à $20.00 
par jour facilement 


Même le creuse s ex- 
perimente peut e ur 17 - 
plus d'arge « 
nisez vos propres 

creuseurs Quelque 

plus importantes 1 

maceutiques du 


font une grande dd 
de la Racine de Sénéga 
pailerons les plus + 
prix possibles sur réceptior 
votre envoi 
Expediez-nous 


en chaque 


Jour 
es 


Ecrivez-nous pour 
étiquettes d'envoi 


avoir 


gratuites, 


Les plus hauts prix pour 
fourrures brutes, crin de 


cheval, peaux, etc. 


f 


WINNIPEG 


MAN 


pa- 


| 
| 
| 
| 
| 


IDEAL DECORATING CO. Reg'd 


© Travaux de peinture 


Réparations générales 


e 
© Décoration d'églises et de couvents 
© Peinturage d'édifices commerciaux, 
bureaux, etc. 


Nous nous rendons à 


NU 


dell Te me | 
campagne 


Elzéar St-Laurent, prop. 
492, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone 204 154 


| nee 
i L était port p MM. A Mo 
aint-Lazare  |était portée par MM. M 
A! k T nblav est 1 A S tte P. Bour 
ete apré a EN 
pa sa fille, Mn N 
1. b \ Bi qe > Remerciements 
s à grand La fa e B \d remercie 
a noigné 
on de 
. 
St-Jean-Baptiste 
Décès Le Canada félicité 
Ime Sophie Champagne. épou- | DOur ses sanctions 
( | Chan 11 es 
écédé. i à l'âge! WASHINGTON “Le Cana 
e 80 Ses funé eurent 1 est le «e pavs à ( : 
ég pi ‘ et t eme tions 
| 9 1 à a at ü ne com 
à ; + nunisle € ‘ autre nation 
2 n a accepte 1 lite «| £ 
Saint-Malo e des prod stratégiques que 
us Etats-Unis appliquent à l'é 
DECES_ d » leurs propres exporta 
M. William Gladu ns a déclaré. mercredi, un 
Le samedi 9 juin eurent lic apport de la sous-commissior 
en l'église paroissiale de St-Malo ! de affaires étrangères de la 
es funérailles de M. William Gla- ! Chambre 
lu. décédé le mercredi 6 juin Cette sous-comn on, dirigée 
11 laisse dans le deuil son épou- | par le représentant Laurie Battle, 
se, 3 Odile, Marie et Lucil- | démocrate d'Alabama, étudie dans 
e: 2 fils, Maxime et Joseph: un | le cadre de la législation adoptée 
frère, Damase; et 3 soeurs, Mmes | par le congrès quels sont les pays 
A. DeBlois, G. Meunier et A. Té- | qui continuent à exporter des pro 
trauit, a a petit-enfant duits potentiellement stratégiques 
La maison Coutu dirigeait les vers les pays comn stes et re 
funérailles | commande au gouvernement amé- 
M. Alfred Bertrand | ricain de leur couper l'aide n 
Le samedi 2 n. à St-Malo, | taire ou économique que les Etats 
ant ieu les funérailles de M. | Unis leur octroient 
Alfre Bertrand, décédé le jeudi |= _ — 
31 mai à sa demeure, à l'âge de | 
88 ans, après une longue et dou- | C2 Ca 
loureuse ladie supportée avec | EPROUVE 
| grande reésignation | 
| Le défunt laisse dans le deuil} * 
5 fils et 4 filles: Eugène et Cy-| ACCEPTE 
| e, de St-Malo, Hormisdas, de 
Ste-Anne, Alfred, de Vt:Vital, 
Ferdinand, de Richer, Mme P 
Frédette, de St-Vital, Mme E | 
Nolette, de Ste-Agathe, Mme A.| 
Malo, de St-Malo, Mme G. Bé- | 
rard, de Ste-Elisabeth. Il laisse 
u e et une soeur, M 
rtrand, d'Everett, 


Marie-Camilla, des 


eligieuses des SS., NN. de Jésus 
et de Marie, de Montréal 
M. le curé G. Poitras fit la le- | 
vée du corps et chanta le service 
assisté de M. l'abbé J.-A. Sabou 
rin, curé de St-Pierre, et de M.\| 
l'abbé Kotski, vicaire de St-! 
Fire _ HERBICIDE 
M. Bertrand appartenait à la 
| Ligue du Sacré-Coeur | 
Les porteurs furent ses petits- | 
fils: Onésime Beaudoin, Louis E STE R-A M 1 N E 
rradols. Alfred Lafantaisie, Au- } 
rêle Bertrand, Albini Gauthier, 
Armand Fréchette | McCABE GRAIN 
ÿ MM Maurice Gilmore et E-| COMPANY LIMITED 
douard Laroche firent la quête. | 
La bannière d Sacré-Coeur | 


ON DEMANDE DES 


OEUFS 


“Broilers"" — Vieilles poules — Vieux coqs 
Dindes 


et des Volailles 
Vivantes 


Aux plus hauts prix du marché 


Teléphonez-nous au sujet des prix et du serve de 
ramassage. Telephone 95-1, 


PRIX DES OEUFS 
Gros À 


blancs et bruns, 53c 


Moyens À 50c 
Grade B 44c 
Grade C 36c 
Feles 36c 


VOLAILLES VIVANTES 


Poulets du printemps, 
au-dessus de 5 liv., 


‘’Broilers'', au-dessus de 2 
liv., 


37c 


32c 
Vieilles poules, 5 à 6 lir., 32c 
Vieilles poules, 4 à 5 liv., 28c 
Vieilles poules, 3 à 4 liv., 24c 


Tous les prix sont sujets à être changés sans avis 


BROOKSIDE HATCHERY LTD. 


Telephone 95-)j Steinbach, Man. 


Nous offrons un service complet de volailles 


DERNIER AVIS 


Pour les poussins 
et les dindonneaux 
de juin 


Li 
Fa 


Commandez maintenant et évitez tout desappointement 


AU MANITOBA ...… 


Une Croisade de l'Intronisation 


que voire raqne crue por More! 
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survie de la majorité . .,. 
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se rendra à Rome le mois pro-| se triomphera Nous nous fai- 
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MARATHON 


Mantenant er ÉTR 
en 2 desons de semelle M 


dimonuons À 
prix bgate- 
meet Len 


C'est un Goodyear Marathon garanti nouveau 


fait 
à semelle plus épaisse, plus large, pour vous donner encore 
plus de milles! 


tout à 


Et vous pouvez maintenant choisir votre dessin de semelle-— 
la semelle à côtes de roulement doux ou la célèbre semelle de 
traction jlosangée Goodyear! Seul Le Marathon 


vous donne ce 
choix dans le domaine des bas prix! 


Voyez-nous 
Goodyear! 


aujourd'hui pour cette 


de 


AuDaine 


millage 


| RECHERCHEZ L'ENGEIGNE DE QUALITÉ 


PENNERS GARAGE 


STEINBACH PHONE: 56-2 


MARCHAND GOOD; 


PAGE HUIT LA LIBERTE ET LE: PATRIOTE Winnipeg, Mon., le 15 juin 1951 
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les bons conseils donnés. Puisse | coups des tortionnaires de la Ges- , Mme tm de. M sir M 
Dieu conserver longtemps la |tapo. puis ce fut le douloureux | ©* Mme Chester : -inshella et leur 
santé afin qu'il puisse étendre | trajet de Rennes à Belfort, pen- | }EUn6 fils, M er Mme Gustave | 
toujours plus loin le règne de | dant lequel, enfermé dans des wa- | € Montigny. de Whitewater, 
Dieu gons à bestiaux, il subit, avec Montana étaient en promenade 
Le vendredi 8 juin commençait | ses camarades de déportation, ur | Cn€zZ leurs parents et amis, di- 
pour les jeunes filles une retraite | véritable calvaire, C'est au camp | Manche aernier 
fermée, prêchée par le R. P. W.|de Bergen-Belsen que notre ami M. et Mme 
Sicotte, O.MI., du collège de Gra- | aliait éprouver le comble de 1al€t leurs en 
velbourg. Elle se termina le di- | souffrance humaine. De son block | Menade à P. 
manche soir 10 juin. — ils étaient plusieurs centaines | QI if 
M. l'abbé René Bérubé est venu | — jls sont revenus deux telle- M. Wi frid Dou: 
pour une courte visite à Willow- | ment amaigris que de son poids | °Yä8e d'affaires 
Bunch le dimanche 10 jui: normal de 180 livres il ne pesait | lundi et mardi der s 
Mme Jos. Desjardins, de Dol- | que 60 livres. Mais il finit par Mlle Katherine Manovich est, 
lard, est venue passer quelques | reprendre le dessus et s'était re- | £n Promenade chez sa nièce, Mme 
jours chez sa fille, Mme Charles | mis à exercer son commerce de | Frank Belza, de Rosefield, pour 
Pelletier marc queique temps 
Les récentes pluies ont réjoui Av M. P.|, M. Jos. Bellefeuille et sa famil- 
nos bons fermiers et cela, avec vit sa mère, écrasée par |!° étaient en promenade à Mc- 


aison, car la sécheresse n'est pas | un tank allemand. Ce fut lui qui | Cord. samedi dernier 


ce que les gens envient! |reconstitua son corps: il ne res-|,. Mme Marcel Braconnier, de 
Gravelbourg, était en visite chez 
sa soeur, Mme Jean Cornet, la 


semaine dernière 
M. et Mme Théophile Beaulieu 
étaient 


en promenade à French- 
ville, dimanche dernier, chez M 
et Mme J, Beauchamp. 


M. et Mme E,. Knutson, de Swift 
Current, étaient en visite au pres- 
bytère, mardi dernier. 

M. et Mme Jean Cornet, Su- 
zanne et Monique étaient en voy- 
age à Cadillac, mercredi dernier, 
pour affaires 

le eur 


e 


M. J. Marchildon, de 
| Bonne Madone, Sask., était en 
! visite au presbytère, mercredi 
| dernier 


Mme J. Fyfe, de Sudbury, Ont. 
|est en visite chez ses parents, M 
et Mme Eugène Tanter 

taient de passage à Swift Cur- 
rent, pour affaires, vendredi der- 
nier, M. et Mme Jean Cornet et 
Monique et Suzanne, M. et Mme 
Ovide Nadeau, M. et Mme Léon 

MIlë Lilianne Lemire, M 

Eugène Toupin, Mlle 
Brecht 
P. W, Crowley, curé de 
Malta, Montana, était en visite 
au presbytère, samedi dernier, 

Hôpital Notre-Dame 

Liste des patients enregistrés 
du 3 au 10 juin 

Val Marie: Mme Gustave 
derson et bébé, Claude Duquette, 
Rita Sagh 

Masefield: Ben Burns 

Rosefield: Mme Frank Belza et 
| bébé, John Karalash 
|  Orkney: Donald Hanson, Mme 
| Grace Acker, Mme Selma Norton, 
| Mme Noël Plante, Carol Carleton, 
Jeanne Carleton, Janet Plante 

Bracken: Michael Lewans, Mme 
Stephania Lavandowski 

Beaver Valley: Ole Johnson 

Loring, Montana, E.-U,: Mme 
W. Burris et bébé 


Homme dafuiresen herbe! |. à 


rz 
® - 


| face 


An- | 


Montmartre 


Fête-Dieu 

procession de ia Fête-Dieu 
a eu lieu avec tout l'éclat liturgi- 
que habituel. La température a 
été clémente juste le temps de 
la cession et le vent à repris 
de suite après Les reposoirs e- 
taient préparés chez M. Emile 
Langlois et M. Maximilien Cou- 
F Plusicurs s s'étaient 

roissiens pour rendre 
Jésus-Hostie 


: 
i-4 


o 


teur 


Fête patronale 
du Coeur de 
t avec le premier 
is. Après la mes- 
demeurait ex- 
irrée et les pa- 
l'heure sainte en 
l'administrateur 
aux affaires de 
$ Kendal, L'église 
mplie pour la circonstance. 


éta 

M. l'abbé Beechey 
Vers deux heures du matin, le 
premier juin le curé était 
appelé en hâte au.presbytère de 
Kendal en flammes et on n'avait 
pas retrouvé encore M. l'abbé 
Beechey, curé de Kendal. Arrivés 
sur les lieux du sinistre, les pa- 
issiens avaient éteint les flam- 
mn était à donner la res- 
n artificielle mais sans 
M. l'abbé Savoie put ad- | 
ministre à temps les derniers} 
sacrements et ensuite sauver tous 
les registres et documents au cas 


où l'incendie prendrait le dessus 

ver le presbytère dont 
t fut considérable- 
)mmagé. 


1 pu 


sauv 


M 


le 


l'abbé 
lieu mardi 5 

de Kendal. S 
C. O'Neill, archevé- 


q e Régina, chanta le servi- 
ce auquel assistaient une cinquan- 
une de prêtres. Les syndics et 
MM. Frank Gartner, Murray Mc- 
Lean et Larry  Weimer étaient 
porteurs. La sépulture a eu lieu 
à Elora, Ont | 

| 
Ca et la 

M. Palma Goulet et Mile Ger- 
trude Goulet sont partis pour un 
voyage de plusieurs semaines 
dans la province de Québec. 

M. et Mme L.-P, Côté ont pas- 
sé une couple de semaines de 
vacances à St-Boniface, Man 

M. et Mme Eloi Tourigny, de 


Wolseley, ainsi que la famille 

Georges Noels, de Vibank, étaient | 
de passage chez M. Adélaré Rioux. 

dernièrement. 

Plusieurs personnes sont venues 

prêter main-forte pour les répa- 

rations aux édifices paroissiaux. | 
On est à refaire le porche du pres- | 
bytère qui sera vitré et aussi, dans 

a semaine du 25 juin, on refera 
le plancher en ciment dans la 
salle paroissiale, au soubassement 
de l’église 

En visite chez ses parents, M. 
et Mme Adélard Rioux, Mile Léo- 
na Rioux, institutrice à Courval, 
accompagnée de M. René Huel et 
de sa soeur, Yvette, et de M. Louis 
Gaucher 

M. et Mme Hector Gilmore, de 
Radville, visitaient leurs enfants, 
Gérard et Florent, au couvent de 
Montmartre, dimanche dernier. | 

À la suite de longues investi- 
Bations des auditeurs, dans les | 
affaires de la municipalité rura- 
le de Montmartre, il a été décidé | 
de demander des applications 
pour le poste de secrétaire-tréso- 
rier, pour le 15 de ce mois, au pré- 
fet, M. Yvon DeDeker. 

M. John Perras, un des premiers | 
colons de Montmartre, et main- | 
tenant de Spirit River, Alta, est 
ici en visite chez ses parents et | 
nombreux 


amis 
De passage | 
Le R. P. G.-E. Cartier, O.M.I. | 


représentant du journal catholi- 
que. Il a donné une représentation | 
cinématographique dans la salle 
Beauchemin qui était bien rem- 
plie | 

Mme ‘R. Audette, de St-Boni- 


| 
1 

1 

| 

En voyage | 

M. et Mme Adélard Rioux ont 
passé deux jours à Régina, et ont 
rendu visite à M. E. Tourigny, 
à leur retour à Wolseley. 

Dans l'Est du Canada: M. P.| 
Goulet et Mille G. Goulet; M. et 
Mme O: Langlois et Mlle Aline | 
Langlois; M. et Mme Octave Thé- 
riault, | 

Décès | 

Nous regrettons d'apprendre la | 
mort de M. Léo Lavoie, fils de 
M. et Mme W. Lavoie, de Mont- 
martre, décédé subitement à Del- 
mas, Sask., à l'âge de 43 ans. Plu- | 
sieurs parents se sont rendus aux 
funérailles qui eurent lieu à Del-! 
mas 

À son épouse et à ses parents, 
nous offrons nos sincères condo: | 
léances 


Baptèmes 

Gérard-Léon-Joseph, 
23 avril, fils de Philippe, 
et de Gilberte Nadeau. 


Le 6 mai 
né le 
Martel 


| Parrain et marraine, M. et Mme| 
| Léo Martel | 


eo 

et baptisé le 8 juin, fils de 

Mme VW. Burris. Parrain 
2 raine, William et Olivia | 

PAUL est l’un de ces garçons entreprenants qui rère et soœui de le nfant 
savent qu'il est important d'épargner pour n net de pen er 
F ee le à juin et baptisee le 
avoir ce qu’on veut. Chaque semaine, il dépose in. Parrain, Georges Anderson, 
L treère et Larmelle La mire 

à la banque une partie de ce qu’il gagne dans x Mary Frances , Ann. lille de | 
; k è se rank e1Za et da Ann enesuikK, 

ses heures de loisir. Et il est fier de son née le 5 juin et tisée le 10 
L juin. Parrain, Peter Denesuik, on- 
livret de banque. cle, et Mile Katerine Manovich, 
Maint homme d'affaires attribue son propre L Récital nr 
( [ :$ ; si à | y eut un magnifique récital 
succès aux habitudes d'économie qu'il a prises de musique au couvent le diman- | 
k : ps “ s che 10 juin, à 3 h. pm. Tous les| 
dès sa jeunesse. L'épargne méthodique a parents assistérent à ce récital | 


t apprécièrent hautement la com- 
pétence de la maitresse de mu- 
sique, la Rév. Sr Jeanne de Chan- 
tal, supérieure 


aidé des millions de Canadiens à donner à leur 
entreprise ou à leur industrie toute 


l'extension possible. __ Gradeation 
Voici le programme qui fut exé- 
, Pr 22 cuté lors de la graduation des| 
L'expérience montre que la différence entre élèves finissant de l'écolo supé- 
OT . au " s = SP à CT . p_* rieure: 
celui ‘‘qui se tire d'affaire” et celui qui fait RTE 
son chemin’ tient bien souvent, à l’origine, à un Duo: “Salute to the Colors”, 


d'Anthony — Marzeline Heisler, 


compte en banque. Utilisez la banque de votre Lilianne Clément 


tu 7e À M , Douville, président de 
voisinage comme un endroit sûr et commode la Commission Scolaire 
k È >. En h Discours d'adieu par Milles Pa- 
ou faire fructifier vos économies. tricia Walker, Noëlla Lemire 
Présentation des médailles aux 
ne NEA gradués par M. W. Douville 
AN 4 Solo de pian Monkeys in 
é h 4 ] — Lorna 
Annonce commanditée * Lebrés- 
s écoles 
par votre banque es with 
Anne 
Noë la Le- 
r, Patricia 
. 


| née le 16 mai 


Le 13 mai: Beverley-Marie, née | 
le 4 mai, fille de Thomas Perci- | 


| val et de Rose-Eva Coupal. Par- | 


rain et marraine, M. et Mme René | 
Lavoy 

Le 20 mai: Joseph-Léon-Ar- | 
mand, né le 10 mai, fils d'Antonio | 
Boudreau et de Cécile Breton. | 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Armand Roy 

Le 27 mai: Dolorès-Marcelle- 
Marie, née le 15 mai, fille d'Emi- ! 
lien Labrèche et de Liliane Bé-| 
liveau. Parrain et marraine, M.! 
et Mme Joseph Labrèche. | 

Le 29 mai: Marie-Denise-Alma, 
fille de Marcel Lé- 
vesque et de Rose-Anne Beau- 
lieu. Parrain et marraine, M. et| 
Mme Armand Lapierre 

Le 30 mai: Dolorès-Claire-Eli- | 


| sabeth-Marie, née le 19 mai, fille | 
de Ludovic Ferraton et d'Alice | 
Loire. Parrain et marraine, | 


M 
et Mme Paul Beauchemin, | 


KIDNEY = 
& PILLS 75 


‘ 
NITEMEN 


|de son 


| nomination de M. J 


Bachelier en agriculture 


M. Gérard Bélisle, de Bellegar- 
de, Sask., a reçu le degré de ba- 
chelier en agriculture à l'Univer- 
sité du Manitoba, le 23 mai. M.|vec un nouv 
Bélisle exercera sa profession à | juge Culliton, 


Ashley, Dakota-Nord, où il rési- 
dera avec son épouse (Marie Cop) 
et le petit Denis. 


Meyronne 


Va-et-vient 

M. et Mme Ernest Douville, ré- 
cemment mariés à Ferland, ac- 
compagnés de leurs parents. M. 
et Mme Ephrem Bouffard, étaient 
de passage à Meyronne. 

Mme Antonio Hamel, d'Asbes- 
tos, PQ. arrivée à Ponteix pour 
les funérailles de M. N. Carignan, 
visitait ses amis Meyronnais, la 
semaine dernière. 

Mme Ernest Miilaire est de re- 
tour sur la ferme. 

. et Mme Jos. Girardin, de 
Régina, et Mme V. Girardin, de 
Gravelbourg, ont passé quelques 
jours chez leurs parents et amis. 

M. et Mme Henri Brisebois, 
d'Assiniboia, visitaient les famil- 
les Trofflé Brisebois et J, Caf- 
ferty. 


M. et Mme Charies Van Elslan- | 


de et leur bébé, de Bonnyville. 
sont les hôtes de leurs parents, 
M. et Mme C. Van Elslande. 


| 


Gravelbourg 


M. le curé partait pour Régina 
où il subissait une opération. le 
vendredi 8 juin. On annonce que 
son état de santé est satisfaisant 


M. l'abbé Larivière, vicaire de | 


Ponteix, passe actuellement ses 
vacances ici. 


MM. Léo Piché et Ernest Pelle- | 


rin partaient il y a quelques jours 
pour aller travailler aux batta- 
ges, au Texas. 

M. Ephrem Samoisette fut 
transporté à Régina, pour cause 
de maladie 


M. le dentiste et Mme Bou- 


dreau. Mile Stella St-Arnaud re- | 


venaient le dimanche 10 juin de 
Winnipeg où ils assistèrent à la 
convention des dentistes qui a- 
vait lieu à l'hôtel “Royal Alexan- 
dra”, Mlle Irène Duprat les ac- 
Ws 5% AN 

Le KR, P. 


érieur provincial des Oblats du 


anitoba, visitait sa mère, ainsi | 


que ses frères et ses soeurs, der- 
nièrement. 


M. P. Huel se rendait en avion | 


à Oshawa, Ont., pour revenir a- 
eau Buick, pour le 
de Régina. 


Graduation 


raduation des élèves du 
II avait lieu au couvent 


La 
grade 


Île dimanche 3 juin. Pour la pre- 


| 


Le KR. P. R. Dunn, SJ. et M.| 


l'abbé Roy, curé de Gull Lake, 
accompagnaient M. l'abbé D.-M. 
Dugas, curé de Maple Creek, au 
presbytère, dernièrement. 

M. l'abbé Georges Thuot, curé 
de Billimun, qui se rendit aussi 
à la convention Radio-Gravel- 
bour, était de passage Chez ses 
bourg, et chez M. le curé 

Aux exercices quotidiens du 
mois de Marie succédait une re- 
traite bilingue de cinq jours, prê- 
chée par le R. P. Vincent Dubois, 
O.P. et qui fut suivie avec grande 
piété. 

Dimanche dernier, sur l'invita- 
tion de M. le curé, les adultes de 
la paroisse s'enrôlèrent dans 
l'oeuvre de la Ste-Enfance. 

. 
Radville 
k Va-et-vient 

M. Normand Martin est de re- 
tour chez lui après un autre ter- 
me au collège Mathieu de Gra- 
velbourg 

Le matelot Raymond Bouras- 
sa, de Victoria, C.B. est en con- 
gé chez lui. 

Après un séjour de quelques 
mois à Régina, Mme Arméline 
Martin est revenue pour demeu- 
rer à Radville. 

M. et Mme Len Evans, de Ré- 
gina, étaient ici dimanche dernier 

M. Henri Martin est de retour 
voyage à Vancouver et 
New Westminster, 

M. Euclide Bruneau et ses en- 
fants, ainsi que M. Albert Marcil 
et son fils, Adrien, étaient ici 
dimanche dernier 

M. et Mme Emile Bourassa sont 
revenus d'un voyage en Califor- 
nie. M. Bourassa y était pour sa 
santé et nous sommes heureux 


de le voir en voie de rétablisse- 
ment. 


Viscount 


Naissance 
A l'hôpital St-Paul de Saska- 
toon, le 15 mai, sont nés à M. 
et Mme Léo Clavelle deux ju- 
meaux, Louis et Louise. 


Va-et-vient 
Mlle Pauline Mondoux, étu- 
diante garde-malade à l'hôpi- 


tal St-Paul de Saskatoon, qui à 
dù subir une opération récem- 
ment, est en convalescence chez 


| 


mière fois dans l’histoire du cou- 
vent, les gradués portaient la to- 
ge et le béret blanc. La journée 
débuta par la messe dans la cha- 
pelle du couvent. Le choeur ren- 
dit des chants très appropriés. 
Le déjeuner suivit pour tous les 
gradués, au réfectoire. Dans l'a- 


près-midi, la bénédiction fut pré- | 
sidée par M. le curé Moquin. Les | 
parents des gradués, ainsi que | 


ces derniers, étaient ensuite con- 
viés à un délicieux goûter. 

Le soir avait lieu, à 8 h., les 
exercices de la graduation. S. 
Exc, Mgr M.-J. Lemieux avait 
bien voulu y assister, Prenaient 
part au programme: Arthur Roe- 
mer, Henriette Mailhot, Margue- 
rite Colpron, Eveline Fournier, 
Rose-Marie Dwyer, Germaine La- 
rivière, Clarisse Lorrain et Jo- 
séphine Csada qui prononça le 
discours d'adieu. 

Ls gradués reçurent leurs di- 
plômes et leurs bagues; 4 coupes 
furent déecrnées ensuite pour dis- 
tinction en religion, français, an- 
glais et excellence. Elles furent 
gagnées respectivement par: Hen- 
riette Mailhot, Dolorès Fauchon, 


Jeanne Forcier et Germaine La- | 
| rivière. 


Mention honorable à: 
Jeannine Leblanc, Muriel Staple- 
ton, Joséphine Csada, Jeannine 
Piché, Anita Toupin, Clarisse Lor- 
rain, Rose-Marie Dwyer, Doreen 
Welke, Jeannine Paradis et Cla- 
risse Lorrain, Le prix de coutu- 
re glla à Muriel Stapleton. 

S. H. le juge Culliton, invité 
d'honneur, prit la parole et sut 


| intéresser tout l'auditoire. En l'ab- 


| du couvent pour tout leur dévoue- | 


ne 


sence de M. S. Bonneau, prési- 


dent de la Comission Scolaire, M. | 


A. Forcier présenta l'orateur et 
félicita les gradués. 

Ce fut une journée mémorable 
pour tous les gradués et ils tien- 
nent à remercier les religieuses 


ment à leur égard, spécialement 
les Rév. M. St-Jean, supérieure, 


Mère St-Marcel, principale, Mère | 


St-Félix de Valois et Mère St- 
Rodrigue. 

Les gradués 
Brisebois, 
Marguerite 
Boutin, 


étaient: Laurette 
Marguerite Colpron, 
Chevrier, Armande 
Dolorès Fauchon, Jean- 
Forcier, Jeannine Fournier, 
Germaine Larivière, Jeannine Le- 
blanc, Denise Fafard, Lucille Mo- 
rin, Henriette Mailhot, Arthur 
Roemer, Gérald St-Arnaud, Ani- 
ta Toupin. Joséphine Csada, Ro- 
se-Marie Dwyer, Muriel Stapel- 
ton, Doreen Welke, Clarisse Lor- 
rain, Jeannine Paradis et Jean- 


nine Piché, Félicitations! 
MARIAGE 
Lizée—Levac 
Le R. P, A. Lizée, OM. de 
St-Boniface, officiait au mariage 
de son neveu, M. Jules Lizée, 


fils de M. et Mme Irenée Lizée, 
avec Mlle Alice Levac, fille de 
M. et Mme Emile Levac, le mar- 
di 5 juin 

Mme L.-J, Brazziel et Mlle 
Emilienne Morin chantèrent des 
solos, accompagnées à l'orgue par 


| Mlle H. Lemoine. 


ses parents, M. et Mme Cyrille | 


Mondoux. 


Thé 

Le dimanche 10 juin, à la fer- 
me de M. et Mme Clifford Mar- 
coux, a eu lieu un thé au profit 
des dames de l'autel de la parais- 
se St-Alphonse. L'assistance était 
considérable, Ce fut un vrai suc- 
cès. 

LA LL L2 

M. et Mme S. R. Dopko, qui 
ont vendu leur magasin général 
à M. T. Tallon, jr, d'Ottawa, Ont. 
sont allés demeurer à Saskatoon. 
M. Tallon, qui a pris possession 
du magasin ler juin, est natif 
de Viscount. Nous lui souhaitons 
bon succès, Il a aussi accepté l'a- 
gence de la B.A. Oil Co 


e 


Le jeune Paul Clavelle, qui a 
récemment subi une grave opé- 
ration, est revenu chez sa mère, 
Mme Rébecca Clavelle. Cette der- 
nière tient à remercier tous les 
enfants et parents qui ont bien 
voulu adresser à son fils des £ar- 
tes et des lettres ainsi que des 
rafraichissements. Le jeune gar- 
çon se rétablit rapidement 


M. J. Léger promu aux 
Affaires extérieures 


OTTAWA — Le ministère des 
Affaires extérieures annonce la 
es Léger au 
re d'Etat ad- 


poste de sous-secré 


joint aux Affaires extérieures. M 
Léger succède à M. Léon May- 
rand, nommé dernièrement am- 
| bassadeur du Canada au Chili 

Le nouveau sous-secrétaire d'E- 
tat adjoint, qui était jusqu'ici chef 
de la division européenne, sera 


remplacé à ce dernier poste par 
M. J, B. C. Watkins, précédem- 
|ment chargé d'affaires à l'am- 
| bassade du Canada à Moscou. 


| ditions 


La réception, où se rendaient 
une centaine de pergonnes, avait 
lieu chez les parents du marié, 
Le souper et la soirée se termi- 
naient chez les parents de la nou- 
velle mariée. 

Mlle Laurette Levac et M. Clau- 
de Lizée agissaient comme fille 
et garçon d'honneur 


P. Piché, OM. su- 


| ce du Jubilé, On se ren 
[cieux-Sang, pour y fai 
|sites prescrites, et revint 


a 
| cathédrale, pour terminer les 4 
visites requises. 


Courval 


Va-et-vient 

M. R. Marcii, entrepreneur pour 
le gravelage des chemins, partait 
il y a quelque temps avec tout 
ses employés et machines, pour 
entreprendre son premier contrat 
de l'année, à Hudson Bay Junc- 
ton. À 

Le 24 mai, M. et Mme C.-E 
Tremblay, de Morse, visitaient des 
parents et amis de cette paroisse 
et Mme G. McGregor, de 
Moose Jaw, étaient en visite chez 
| leurs parents, M. et Mme L. Blan- 
| chette 

Mme J. Walker, également de 
| Moose Jaw, visitait ses parents, M. 
let Mme H. Arguin. 
|__M. et Mme J.-A. Moreau, de 
| Régina, visitaient M. F.-A. Trem- 


| blay. 
Mme V. 


h 


M. et Patoine sont 


partis pour quelques mois visiter | 


leurs parents dans la province de 
Québec et les Etats-Unis. 

| Mme P.-A. Pépin, de Moose 
|Jaw, visitait son fils, M. J. Pé- 
| pin, et sa fille, Mme J. Marcil, 
| pendant la semaine. 

| R. Tremblay et Mme O. Brin 
se rendaient à Moose Jaw pour 
affaires et visitaient en même 
temps M. et Mme A. Tremblay 

M. et Mme E. Coderre et Mlle 
Hélène Tremblay, de Coderre, vi- 
sitaient M. et Mme J.-H. Trem- 
blay. 

M. l'abbé Bérubé nous a quit- 
tés pour quelque temps pour en- 
treprendre le grand travail con- 
cernant le poste de la Radio-Fran- 
Caise que nous espérons avoir 
| bientôt dans la province sans trop 
de difficultés. M. Lionel Tremblay 
l'accompagnait pour quelques 
jours et Mme L. Tremblay, qui 


| à Gravelbourg. 
C'est un Père du collège qui 


nier, et il en sera ainsi pour les 
quelques dimanches prochains. 


Nos malades 


Mme A. St-Hilaire est à l'hô- 
pitai de Graveibourg depuis 
quelque temps. Son fils, Edouard, 
qui était aussi à l'hônital, ainsi 
,que Mile Monique Croteau, sont 
de retour dans leurs familles. 

Mme F.-A, Tremblay est reve- 
[nue de l'hôpital de Régina le 8 
juin. Nous lui souhaitons un 
prompt rétablissement. 


l'accompagnait, visita ses parents | 


chanta la messe, dimanche der- | 


Campagne électoral 
à Gravelbourg, Sask. 


GRAVELBOURG — La campagne électorale pour l’élec- 


ON DEMANDE 
Une institutrice bilingue 
‘école Gaudet no 742 
1 à 8. Elèves ! de 
française, Résidence sur place 
ou maison de pension à 1: 
mille. Ouverture de l'ée 
rès vacance d'été. Aux 
cssés: Aadressez vot de 
à Eéouard-J. Deault, St 
re de Bellevue, Sask 


b pour 
Grades 
langue 


mande 
Isido 


INSTITUTRICE 


demande 


DEMANDEE 


pour l'e du 


Dumas, 


N 

Grades 1 à 

vant la classe du cer- 

tificat et l'expérience, d'après 

la cédule de la Grande Unité 

d'Arcola. S'adresser à Antoine 

Larrivée, secrétaire, Dumas, 

Sask. Téléphone: Mawota 1-2. 
684-14P, 


, 20 


Dollard 


James O'Toole 
Winnipeg après avoir 
ques jours chez 

Mmes C. Borge 
nès sont allées 
soins médicaux 

M. et Mme Albert Dufresne et 
leurs enfants, de Kim ey, 
C.-B., sont en visite chez Mme 
N. Goulet, mère de Mme Dufres- 
ne, et chez leurs parents, MM 
Henri et Edouard Goulet. 

Mme M. Demars, de Leth- 
bridge, Alta, est en visite chez ses 
filles, Mmes Paul Audette et Ro- 
bichaud. 

M. et Mme H. Desautels et M 
et Mme Ernest Desautels, tous 
| accompagnés de leurs enfants, de 
Ponteix, sont venus voir M. et 
Mme Robert Desautels. 

M. et Mme Bill Palmer, de Wal- 
deck, sont en visite chez le père 
| de Mme Palmer, M. Bernard Pat- 
tyn 

M. et Mme Albert Dufresne et 


st reparti à 
passé quel- 
parents 

et Georges In- 
Régina pour 


ses 


a 


b 


es 


leur soeur, Lina, de Kimberley, 
sont en visite chez les familles 
| Goulet. 


M. et Mrie Wilkie, de Kimber- 
ley, sont en visite chez leurs pa- 
rents, M. et Mme B. Wilkie, de 
| Shaunavon, et chez M. et Mme 
H. Shirley. 

Mme Delphis Grégoire est par- 
tie à Régina où elle doit subir 
une légère opération. 


tion complémentaire de la circonscription de Gravelbourg 
s'intensifie rapidement maintenant que la date de l'élection 


ce majeure lors de l'élection pro- 


| ment en juin 1952. 

Les libéraux s'attaquent au so- 
| cialisme et à l'administration 
| C.C.F.. La C.C.F. défend ses posi- 
| tions et s'attaque à certains points 
de la politique fédérale. 

Le premier ministre T, C. Dou- 
glas a déjà demandé aux élec- 
teurs de Gravelbourg de protes- 
ter par leurs votes contre la poli- 
tique du fédéral en matière du 
| paièément du blé — qu'il considère 
|non adéquat — contre la lenteur 
là exécuter le .projet de construc- 


| tion d'une digue sur la rivière 
[Saskatchewan Sud et contre le 
| défaut de contrôle dés prix. La 


C.C.F. défendra aussi sa politique 
d'administration contre 
la critique s'élève de part et d'au- 
tre 

Les libéraux soutiennent que 
le gouvernement provincial actuel 


n'a pas apporté aux municipalités | 


et aux commissions scolaires de 
|la province l'aide que celles-ci 
étaient en droit d'attendre de sa 
|part, Ils toucheront le sujet des 
| puits d'huile: de l'huile a été dé- 
couverte tout près des frontières 
{de la Saskatchewan et les libé- 


vinciale qui aura lieu probable- | 


laquelle‘! 


a été annoncée pour le 10 juillet prochain. La campagne, 


croit-on, servira en quelque sorte à sonder l'opinion sur les 
questions qui seront d'importan-X——— 


| ploitation de richesses semblables 


se ferait dans les limites de la 
| province; ce serait là une nou- 
velle source de revenus pour le 
trésor provincial qui allégerait 
la lourde charge financière des 
municipalités et des citoyens. 
Au:point de vue des entrepri- 
ses locales, on souligne que le 
gouvernement C.C.F, a négligé la 
construction de nouveaux high- 
ways dans la circonscription et 
que la hausse des impôts sur le 
terrain a particulièrement affecté 


Gravelbourg. 

{ M. R. A. McLean conteste l'é 
lection pour les libéraux; Edward 
|H. Waiker se présente sous la 


bannière de ia CCF, 
Cette élection complementaire 
a été rendue nécessaire par la no- 
| mination à la Cour du Banc du 
Roi du député E. M. Culliton, 
| pe 


Conseil sur l'élevage artificiel 


Afin d'empêcher des poussins 
en croissance de s'entasser la nuit, 
placez une ampoule électrique de 
cinq watts directement au-des- 
sus de la cloche, Des essais ef- 
fectués à la Station expérimenta- 
le de Saanichton, C.B. révèlent 


|raux soutiennent que, n'était-ce | que ce dispositif contribue à ré-. 


|le fait que leur province possède 


| un gouvernement socialiste, l'ex- 


| partir les poussins plus uniformé- 
ment autour de la cloche, 


Les nouveaux époux feront leur | 


demeure à Gravelbourg. 
Déces 
Les funérailles de Mme Rose- 


Anna Aussant avaient lieu en la 
cathédrale le vendredi 8 juin 


La défunte était âgée de 76 ans | 


et avait été précédé dans la tom- 
be par son époux, décédé en 1941 

Native de Sorel, P.Q. elle était 
venue dans l'Ouest avec son mari, 
en 1907, Elle 
de Gravelbourg, sur la ferme, 
jusqu'à la mort de son conjoint, 
lorsqu'elle vint demeurer en vil- 
le. Elle était membre des Dames 
de Ste-Anne, qui assistèrent en 
groupe à ses funérailles. 

Mme Aussant laisse dans le 
deuil 4 garçons: Octave, ce Mont- 
réal, Sergus, de Montréal, Omer, 
d'Assiniboia, Toussaint, de Gra- 
velbourg; 4 filles: Mme Marianne 
Forest, de Gravelbourg, Mme Ma- 
rie Latour, de Montréal, Mme 
Aurore Perrin, de Ste-Anne des 
Chênes, Man., et Mme Lucie Lé- 
ger, de Winnipeg, Man. 

Çà et là 

Le dimanche 10 juin, l'A.C.F.C. 

tenait sa réunion annuelle, Un 


| bon groupe s'y rendit Mme M. 


Longault, secrétaire, lut le rap- 
port des activités de l'année ainsi 
que le rapport financier en l'ab- 
sence de M, E. Longpré. M. Ray- 
mond Denis prit la parole, nous 
entretenant de la radio. Le nou- 
veau comité pour l'année fut éga- 


lement élu. M. Roland Pinson- 
neault demeure président 
a C avait sa communion 


générale dimanche dernier. Une 
trentaine de jeunes se rendaient 
ensuite au déjeuner, dont Jeanne 
d'Arc Bourgeois avait la charge. 
Dans l'apres-midi, les céjicistes 
se réunissaient à l'église avec 
leur chapelain, M. l'abbé Rodri- 
gue, et M. le vicaire Larivière, 
de Ponteix, pour remplir les con- 
pour mériter l'indulgen- 


vécut à 4 milles | 


Quels pl:'::s pour les 


vacances! Les villes florissantes 


Us geer € 


d'Ontario, ses magnifiques lacs et ses 

terrains de jeux boisés. Dons le Québec, le charme captivant de 

| Montréal et de la ville de Québec . , , les captivantes rivières 
Saguenay et St-Laurent . . . la beauté et les traditions de Gaspé. 
Les pittoresques villages de pêche et les vieux ports de mer 
fameux des Maritimes, Quel intérêt offre l'est du Canada! Ren- 
dex-vous-y par le Canadien National, qui dessert toutes les 10 
provinces . . , Détendez-vous dans les voitures de jour modernes 
ou faites des réservations pour les wagons-lits confortables. 


Agents pour toutes 
les lignes de paquebots 


| n 


CANADIAN À 


at 


Renseignements complets de 
tout agent du C, N. R. 


"NATIONAL 
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PAGE DIX LA LIBERT 


Première béutification d'un pape depuis 1672 


Pie XII implore 
Pie X de demander L 


à Dieu la paix 


FUTUR PAPE ET FUTUR SAINT 


En deux ans Mgr Sarto visita les 
164 paroisses de son diocèse 
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Grand Ralliement de tous les Canadiens français du Manitoba à St-Boniface 
le 24 juin — fête de Saint Jean Baptiste — patron des Canadiens français 


Mouvements d'Action catholique L'Intronisation du Sacré-Coeur Récréons-nous en famille 


Restons chez nous, à la campagne 


RAT 
Fr 


sa dévotion au Sacré-Coeur de, Jésus est la chanson française qui, comme un vin généreux, a s 


a famille canadienne-française. Ses or ré ent mi chauffé le coeur des pionniers et doré de sa naïve douceur 
z: loin dans notre histoire. Mais elle es »s es des aïeules et des fiancées , .. très puissant d'amé er nos positions comme 
nquar d' »s, Depuis 191 Que nos enfants, nos hommes et nos femmes entendent des re- Non int ou se, pere qu 
é-C au foyer, fondée par frains comme ‘Au pont du Nord’ ou ‘Auprès de ma blonde’ . , . aussi- Rs posséder la lerre, développer 1 agri 
uée à instaurer au foyer même un culte vivant tôt, l'âme s’émeut, l'oeil s'éclaire et les divines portes du rêve, de la illeurs fermiers du Manitoba 
l'Ami des familles, Ce char représente une famille fantaisie et de ce que Dante appelait ‘le bel amour’ s'ouvrent devant ChaduaT bien PEN RON Ra CANAL Rte 
Coeur a été intronisé solennellement, où il est honoré et nous, À l'écho de ces chantres anonymes, nous devenons des hommes PNR Us 40 e son domaine un petit royaume 
À jours. Le divin Maître, représenté ici visiblement, couvre en redevenant des enfants. La voix de nos pères et celle des petits ©U toute sa famille se sentira chez elle, bien chez elle; où tous seront 
p ù «posent CIaiTeMENt 4, bonté cette famille préférée de son Coeur, devenue sa joie et sa BArç0ns et des petites filles qui grimpent avidement sur nos genoux fiers d être cultivateurs. 
b vers lequel 1 Christianiser tous nnsolation pour nous écouter se mêle à la nôtre, Le passé se ranime . . ” " 
Ce char à été fourni par . .. —Paul Claudel. Ce char a été fourni par .., 
Ce char à été fourni par .., Le Secrétariat diocésain de l'intronisation. Ce char a été fourni par , .. Les Gais Manitobains, La paroisse de Ste-Anns, 


L'Association d'Education des Canadiens Français Les Caisses populaires du Manitoba 


Reconnaissance 
| aux fournisseurs de chars allégoriques 


Les Soeurs Grises . Lrnnrsnsresessss… LES premières religieuses dans l'Ouest 
Les Soeurs Oblates ; ; … Mgr Éangeyin, grand évêque et patriote 
La paroisse de Ste-Anne ….……. Restons chez nous, à la campagne 
La paroisse de Ste-Agathe L'institutrice canadienne-française 
Le Cercle local de l'Association d'EducationL'Association d'Education des C. F. 
Les Anciens du Collège de St-Boniface Le Collège de St-Boniface 
CKSB : La radio française 
ç 
La Liberté et le Patriote Le journal français 
à + RER » Le Cercle Ouvrier …… Jacques Cartier 
À q 
Le Gouvernement du Manitoba venait d'abolir les écoles sépa- : L à é £ i 
rées: presque plus de français au programme officiel, plus d Ecole La Caisse populaire de St-Boniface …....Les Caisses populaires du Manitoba 
Normale pour former nos institutrices ... Comment, Canadiens fran é : di. ie : 
çais, allions-nous pouvoir conserver notre langue et n ire mentalité? Les Gais Manitobains . sérersoses ……….Récréons-nous en famille 
A une réunion tenue dans la salle de l'ancien Collège, en juin Les Chevaliers de Colomb … L'Orientation professionnelle 
1916, sous la présidence de S. Exc. Mgr Arthur Béliveau, où se trou- À : L use s 
vaient les délégués de presque toutes-les paroisses du Manitoba, on Le Secrétariat de l'Intronisation . L'Intronisation du Sacré-Coeur c d'os | si 
fondait l'Association d'Education des Canadiens français du Mani- : F Comment les Caisses populaires peuvent-elles améliorer nos 
toba. C'est grâce à cette association, qui compte 35 ans d existence, que Chez Huot et Daoust Electric . Encourageons les nôtres positions de Canadiens français? 
les Canadiens français du Manitoba parlent encore le français. En Desiardins McGee et Chaput Frères ….. Fondatio l'Eali , a 
1951, l'Association d'Education groupe 450 institutrices canadiennes- J , à P ? 9 de y 4 Ra de l'Ouest Au Manitoba 35 Caisses populaires sont alimentées par les Cana- 
françaises, 550 commissaires d'école canadi français, 225 écoles Benjamin et Frères L'enfant, bénédiction du ciel diens français. 35 paroisses ont une Caisse populaire. En somme, $1,- 
où la religion et le français sont enseignes. En i: 4 300 concurrents! é 2 : : . | 234,806.27 représentent les économies des nôtres et sont une occasion 
L'Association est symbolisée par une dame; chacun des services La paroisse de St-Pierre rsLa mère canadienne-française de coopération mutuelle, 
de l'Association est représenté par une petite fille avec écusson por- La paroisse d'Otterburne Les mouvements d'Action catholique 
tant le nom de ce service. à . : F k Canadiens français, si nous voulons progresser, soyons économes: 
Canadien français, sois fier! De toutes minorités, le groupe Landry Construction : 44 Vérendrye explore l'Ouest canadien servons-nous de notre argent pour nous aider mutuellement, 
canadien-français est le mieux organisé; applique-tol à mieux can- Western Paint La vie paroissiale 
naître ton Association, à en mieux apprécier Les 86 Vire LE à SL F P Ce char a été fourni r 
Ce char x été fourni par . .. nn. 


Le Cercle local de la basilique. 


| gré toutes les privations que vous Film missionnaire |ans”, Une note se lisait comme| 
impose la poursuite de nos étu- suit: “Marguerite Lemay volée 


La Caisse populaire de Si-Boniface, 
- er Te mandi ; . n < e p' { 
6 LAS M: LP : des dans un pensinnnat, je sais| 14€ Mardi 31 mal, NOUS AVIONS | bar les Bohémiens le 2 mai 1924 
. RE ste 71 Ê aue vous êtes heureux de nous | Une représentation cineémalogra- | à l'âge de deux ans”. Toutes re- | 
; FE RS donner cet avantage. Si nous al- | Paique: f nl ete : 222 nte- | commencèrent une vie plus agréa 
D . | lions oublier de telles générosi-|Tessant sur ?es Re |ble qu'auparavant car l'enfant 
be: À. ‘ tés, notre ingratitude serait im- le long du fleuve N perdue était maintenant retrou- | La 
; ; % pardonnable. C’est pourquoi nous | €$ Territoires du Nord-Ouest. | vée, Quant aux vieilles filles el- | 
$ JA vous remercions du fond du coeur | .Les missionnaires y ménent une |jes furent couvertes du ridicule 
” — de façon toute spéciale. | vie plutôt rudimentaire. Le but |Qu'elles méritaient. 
; Chers bienfaiteurs, chers pro-|@e Eur apostolat est la conver- Vivent les retraites fermées; el- 
Mai St-J h. Otterb M fesseurs, chers parents, rnême si |SlOn des Indiens et des Esqui- les font réfléchir. 
La Maison 5t-Joseph, erpurne, Man. les circonstances semblent dicter | Maux. cv VE grêle nt 0es Louis COURCELLES. 
Pensionnat-Ecole Supérieure ces paroles, veuillez croire que la | Maisons de bois construites par | 


4 
2 s UY-MmêÊm + le la ‘eh 2 #* ne 
gratitude exprimée dans ces quel- | eux-mêmes et leurs Les, ! 
GRADES 8, 9, 10, 11, 12 jues lignes monte véritablement | tente ou l'iglou 
PPTLLLL LILI IL LI LILI LL LE CEE du coeur. Vos sacrifices et votre | Ke. age es y vivent Le parterre 
mbition pour nous sont gravés | Chasse el ce peche er se Hans Ru 
PES 1 : endroit de Æ5 "van à t sud de 
prirent otr _ | portent d’un endroit à un bi devants ouest el 5 
Cours énéral mer d'or dans notre mé ot © à a Maison St-Joseph sont en par- 
(High School! I , À . |neau à chiens. Sans ces dernie terre. Plusieurs élèves se plaisent 
du Département d'Education et de 4 Donne Vacenses à tous et à|1e5 moyens de transport, « |à y travailler avec les religieux. | 
F Ph. 2 , : : l'an prochain: l'en hiver, seraient excessivem C'est un passe-lemps agréable et 
l'Association d'Education du Manitoba Claude ROCHON, |rares : instructif pour nos récréations, | 
moines Grade XL. Malgré bien des difficulté . | cela nous donne des idées et nous | 
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I nos examens de juin et les | direct 
vacances. Margc 
Le dimanche 3 juin, dans l'a-|tre des retrai 


savoureuse, elles fontiles délices de toute la famille! 
Vous savez que c'est bon parce que ce sont des pro- 
duits Heinz. 


belle lisière de fleurs de 
s sortes: chrysanthèmes, St- | 
eph, tulipes, géraniums, etc. 


de M. l'abbé Blais. 
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Prenez le Novoro du Dr. Pierre 
Ce Soir — Voyez Comment 
Vous Vous Sentirez 
Mieux Demain 


Ne soufirez pas sans nécessité un autre 
jour. Prenez le Novoro Du Dr. Pierre 
prouve par le lemps, Plus qu'un 
laxatif, le tonique stomachique et 
arminative composé de (pas seule. 
ment un ou deux) mais 18 des herbes 
de la Nature, racines et botaniques. 
Une formule exclusive, Le Novoero 
[ait travailler les intestins non-chalants 
et les aide à rejeter les dé- 
chêts embarrassants, chasse 
les gas de la constipation 
et gonflement, et fait une 
sensation comfortable de 
chaleur dans l'es- 
tomac. Prenez le 
Novere du Dr. 
Pierre dans votre 
quartier aujour- 
d'hui ou bien 
{aites chercher 
l'offre speciale 
“pour faire con. 


naissance 


1 « Inclus 4100, Envoyez moi 


tre de |! ences à 
O Envoyez CO.D, 


+ me met + me 


sänr co. | 


Dept. CA52-44C, 


trance le port une bouteille régu- | | 


et demande atout par 
par son roi: Ouest jeta 
trèfle sur le sêcond atout, le dé- 
irant con L 
Nord-Sud compten 
[à chacune des s 
| alors | 


nt 


reaiiser ie < 


Le déclarant obtiendra 


e- 


de cou- 
deman- 


| vées, si par chacun de ses petits | 


! atouts il gagne une levée 
pe. Pour cela, il ne peut 
der une troisième ronde d'atout 
par sa dame, car quand il devra 


l'adver- 
ii enleve 
| l'un de ses atouts. Le Mort possè- 


perdre la main à pique, 
saire pourrait ] 


aiors 


utilisées Jorsqu'il sera possible 
d'obtenir des coupes, C'est pour- 
quoi le déclarant ne peut non 
plus céder immédiatement le pi- 
que perdant, car l'adversaire re- 
tournant un trèfle, une rentrée 
du Mort disparaitrait alors que le 
déclarant n'est pas en état de cou- 
per. Tous les coups doivent être 
mesurés. Sud joue son dernier 
carreau vers le roi et en coupe le 


son as, puis | 
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| Entame: trois de cseur. 

Par quel jeu de déception Est 
peut-il dérouter le déclarant et 
l'empêcher de réaliser son con- 
trat? 

Bonne semaine. 


Noël DUCHESNE, 


| 
| 
| 
3 rentrées et elles doivent être 
! 
Il 


Nous défendons 
vos intérêts 


Voyez notre agent local au sujet 


de nos services agricoles 


| WESTERN GRAIN COMPANY 


772 
et tu dis que c'est tn ÿ \ À Surveillez la 
boite chanceuse ® »" V4 boite peur mel. (] 
je suis mn re- | } 
cherche d'une 
Oui, et avec mine d'or, 


cela je trouve 
ce que je 


Frère Ours, je crois 
nvoir trouvé quelque 
chose prouvant que 

ls hoite est chan. 


L'évidence nreugle souvent 


Chex votre épicier 


TOAST MASTER BREAD 


PLUS 


FRAIS 


PLUS 


DOUX 


Winnipeg, Mon., le 15 juin 1951 


NUMERO XVI 


' …… Je sais, Malène. Tout cela était par- 
ait. 

— Qu'est-ce que tu dis? Ivan, je ne 
comprends plus. Je n'ai pas le délire, tu 
sais, tu peux me parler sérieusement. 

— Jamais je n'ai été aussi sérieux. 
is alors? 

…— Alors? Ne l'agite pas sinsi, tu vas 
avoir la fièvre. Ferme les yeux, dit-il en 
posant ses lèvres sur les paupières dou- 
ces Repose-toi, Malène, je me sens 


coupable de t'avoir mal protégée, mal | 


défendue. Je n'ai pas eu assez confiance 
en toi... j'aurais dû te dire mes projets, 
mes combats, mes échecs et mes succès, 
tu m'aurais compris, aidé, et rien de tout 
cela ne serait arrivé. Je n'ai pas su à temps 
combien j'avais besoin de toi pour toutes 
mes tâches, j'ai cru que je devais te mé- 
nager. J'ai été fou, mais j'ai été tellement 
puni. Regarde-moi, chérie, et pardonne- 
moi quand tu seras mieux, quand tu 
seras reposée, je l'expliquerai.., 

Elle se retourne vers Jui: 

— Oui, je comprendrai, je crois. 

Elle s'est un peu redressée et tente de 
décrocher la boucle de la grosse ceintu- 
re de daim qui retient sa blouse 

— J'étoufle un peu. Mais comme je 
suis maladroite! Tiens, aide-moi, veux-tu. 
Au moment où fl détache la boucle 
d'acier, une feuille aux plis usés glisse. 
11 la prend: 

— Qu'est-ce? dit-il 

Marie-Hélène est devenue plus pâle: 

— Laisse cela Ivan. Pas en ce mo- 
ment A quoi bon? 

11 s'inquiète 

Qu'est-ce que tu as? 

— Hien je t'assure: rien 

Alors, elle voit flamber dans ses yeux 
clairs la lueur inquiète et mauvaise de 
ses instants de jalousie 

… Eh bien! soit, Puisque 
voir, relis dit-elle 

Il s'est approché de la fenêtre et à la 
clarté du reste de jour reconnait sa pro- 
pre écriture. I1 lit 

“Absent pour plus longtemps que je n'a- 
vais prévu... 

“Il y a auprès de cet enfant une in- 
fluence dont je ne veux plus, Tant qu'il 
était tout petit...” 

Il relève la tête 

— Où diabie as-tu trouvé cette lettre, 
que je n'ai jamais achevée? 

Ivan, pourquoi lui as-tu écrit une 
chose pareille? 

ll s'est tourné vers elle, les yeux pleins 

de surprise: 
Lui as-tu écrit... Mais, Malène, c'est 
à toi que je destinais cette lettre, à toi 
que je recommandais Jean... et puis 
j'ai vraint de t'effrayer avec ce testament 
moral, ajouta-t-il en souriant, et toutes 
ces choses que j'avais pensées pour toi, 
j'ai renoncé à te les dire. J'ai emporté ta 
photographie et je suis parti avec l'espoir 
du retour, 

Haletante, appuyée sur un coude, elle 
le suit d'un regard intense: 

— Est-ce vrai, Ivan? J'ai tellement be- 

soin de te croire. 
Mais voyons, à qui pouvais-je écri- 
re de pareilles choses, à qui pouvais-je 
confier l'avenir de mon fils, l'avenir de 
ma maison de Paris, sinon à toi? A quel- 
le femme? Veux-tu me dire? 

Elle l'attire vers elle: 

— Mais alors? 

Il est venu s'asseoir sur le bord du lit 
et la regarde presque durement: 

Qui t'a donné cette lettre? 

— Oh! cela n'a pius d'importance. 

— Dis-le moi, je veux le savoir. 

— Non. quoi bon susciter les mau- 
vais anges? 

Je veux, tu m'entends. 

…— Eh bien! c'est cette Bohémienne.., 
Elle prétendait... 

— Marika Selki. Alors, je comprends 
maintenant, Malène; tu as vécu cette pen- 
£ée, pendant tous ces mois... Mais c'est 
affreux! 

…— Si tu savais comme elle m'a fait mal. 

Le visage d'Ivan s'irradie tout à coup. 

— Tu as cru cela, et pourtant, tu es 
revenue. 

— Ivan, je suis ta femme et je t'aime, 
c'est tout. 

Il répète encore: 

Tu es revenue! ... Ma chérie, c'était 
un affreux mensonge, n'y pense plus ja- 
mais. 

A mi-voix ils s'expliquent, et tout s'é- 
claire entre eux. Puis un baiser les unit 
et le silence les rapproche tout à fait, 


CHAPITRE XXVI 


La mort du Loup 

— Ainsi, c'est un ultimatum? 

— Non, ma tante, c'est un voeu très 
respectueusement exprimé, 

La princesse Nathalie étouffe un éclat 
de rire douloureux. 

— Tu es tout de même mieux élevé que 
je ne le croyais. 
Quel jour 
Karst? 

— Aujourd'hui même, si j'ai bien com- 
pris. 

Le ton glacial de la princesse ôte à la 
scène toute émotion. Elle poursuit: 


— Ivan, ton retour parmi nous a été 
pour moi une grande espérance. J'ai cru 
que la dissidence aurait enfin son heure 
de gloire, que nous deviendrions les mai- 
tres. Tu ne l'as pas voulu... Tu viens 
d'obtenir, par ta diplomatie, le respect de 
nos franchises. Tu ne poursuis rien de 
plus. Tu rends impossible la grande vic- 
toire pour laquelle j'ai vécu. Ton peuple 
sera satisfait de toi, il va vivre dans la 
sécurité, ton père peut mourir en paix, 
son rêve est réalisé: mais le mien se brise, 
Ivan, et il se brise à cause de toi, que j'ai- 
mais. 

Le dernier mot s'étouffe dans la gorge 
de la grande femme droite qui s'est dres- 
see en face d'Ivan. Il lève lentement vérs 
elle un regard grave: 

— Pardonnez-moi, ma tante. J'ai agi 
selon le voeu de mon père et selon ma 
propre conscience, J'aurais souhaité que 
cette solution pût aussi vous satisfaire. 
N'en parlons plus, veux-tu? Les Va- 
rileff vont arriver, sans doute, Rien désor- 
mais ne les empêche de revenir. 
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— En effet, rien. Je les attends d'un 
instant à l'autre. Bien entendu, si vous 
désirez voir tante Sonia ... 

…— Voir Sonia, bien sûr que non! Le 
jour où Varileff s'est déclaré pour le gou- 
vernemgnt, et où ils sont partis pour la 
capitale, j'ai vu Sonia pour la dernière 
fois. Elle n'est plus ma soeur, elle n'est 
plus rien pour moi. Je serai partie avant 
son arrivée. Ta femme, achève-t-elle avec 
un tremblement dans la voix, ta femme fe- 
ra les hohneurs de Karst sans moi. J'ai 
l'intention de me rendre au couvent de 
Rovizza, qui m'appartient. 

Elle relève la tête et remarque: 

…— Tu vas le confisquer, peut-être... 

— Je n'ai l'intention de contester au- 
cun de vos droits. Je vous ferai conduire 
à Rovizza dès qu'il vous plaira. 

Elle le regarde durement: 

— Je te remercie. Et as-tu réglé aussi 
le sort d'Anna? 

— Tante Anna agira selon son gré, je 
le lui ai dit. Elle se décidera sans doute 
à vous accompagner, 

— Pour qu'elle pleure sans cesse le pa- 
radis perdu, Vladimir, toi, le passé, l’a- 
venir. Non, je ne veux pas d'elle là-bas. 

u'elle reste aussi. Au point où j'en suis, 
j'ai besoin de solitude et de silence. 

Puis, au bout de quelques instants: 

— Ainsi, Marika Selki est folle! 

Ivan incline la tête sans répondre. 

— Folle! ... Tu ne lui as pas porté bon- 
heur, à elle non plus... s 

— Elle s'est porté malheur à elle-mé- 


La voix d'Ivan est tout unie, un peu 
lasse, Nathalie Barnine semble perdue 
dans ses pensées. Puis elle relève la tête: 
Ta femme est auprès de Vladimir, 
sans doute? 

Oui. 

— Eh bien, je partirai sans l'avoir re- 
vu, D'ailleurs, il ne m'aurait sans doute 
pas reconnue... J 

Et, tandis qu'on perçoit, dans la pièce 
voisine, les sanglots de la princesse An- 
na, Nathalie Barnine referme sur Ivan 
la porte de l'appartement qu'elle va quit- 
ter pour la première fois de sa vie et 
pour toujours, emportant ses regrets ou 
ses remords. 

Allongé sur son lit, les doigts posés sur 
la main tiède de Marie-Hélène, le duc 
Vladimir achève de vivre dans la dou- 
ceur et dans la paix. Un large rayon de 
jour traverse la pièce austère; il éclaire 
les cheveux légers de la jeune femme 
et illumine ses traits. Refoulant le cha- 
grin qui la bouleverse, Malène sourit. 

Le regard vivant du vieillard s'attache 
à elle, ce regard tenace et puissant. Toute 
la longue vie ardente du vieux duc flam- 
be une dernière fois dans ses yeux, où 
Marie-Hélène sait lire tous ses sacrifices 
et tous ses combats, toutes ses fautes ... 
Alors, Malène penche vers lui son sourire, 
elle penche vers lui sa simplicité et sa 
jeunesse, elle lui apporte sa foi. 

— Père, vous voyez, déjà je suis re- 
venue, il n'est que de l'attendre, elle re- 
viendra. 

Et le fantôme de la femme absente, 
de celle qui a été le charme passionné de 
sa jeunesse et le regret de tant d'années, 
le souvenir de la mère de son fils, qu'il 
a désespérée et meurtrie, semble sourire, 
lui aussi, au bord du pardon. 

Mais les yeux lucides se voilent: ‘Trop 
tard!” 

Alors la voix jeune et douce de la fem- 
me d'Ivan retient près de lui l’image lu- 
mineuse qui va s'effacer. 

— Non, il n'est jamais trop tard pour 
le miracle. Elle reviendra ... Elle revien- 
dra, parce qu’elle n'a pas oublié, parce 
que vous êtes resté vivant en elle toute 
sa vie. À l'heure où nous sommes, les 
mauvais passages n'ont plus de réalité. 
Malgré les paroles amères, même à tra- 
vers un si long silence, un grand amour 
ne s'altère pas. Elle reviendra, comme je 
suis revenue, Vous verrez qu'à cette mi- 
nute-là, pour elle et pour vous, les peines 
et les années seffaceront comme des men- 
songes. Alors, vous aurez trouvé la joie 
et la paix... Il faut croire à cet instant 
merveilleux, il faut l’attendre... Elle 
reviendra. Elle sera belle comme autre- 
fois, elle sera heureuse! 

Le duc Vladimir se laisse bercer par 
le mirage, On dirait que ses doigts iner- 
tes se sont resserrés sur la main souple 
de Malène, L'inquiétude s'efface dans ses 
yeux. 

Elle sera heureuse! t 

Comme ce serait facile de mourir! Mè- 
me avec l'angoisse de laisser son peuple 
à la dérive, de laisser Ivan lutter seul, 
au milieu d'une révolûtion, loin de ses 
devoirs. 

Et puisque Malène est revenue... peut- 
être qu'elle... 

Lentement les traits du vieux duc se 
détendent. Est-ce la lumière du jour ou 
celle des dernières pensées et des der- 
niers sacrements qui éclaire son visage? 
En face de lui la porte s’est ouverte, pous- 
sée par la main d'Ivan. Un instant, la 
silhouette du jeune homme apparaît dans 
l'ombre de l'antichambre, puis s’'efface 
pour livrer passage à la visiteuse. 

Müû par on ne sait quelle force obscu- 
re, revenue de l'au delà, le duc Vladimir 
s'est dressé: ses lèvres, que nulle détresse 
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me. Grigori Fédorovitch Rorsky l'a 
duite à la maison de Vno, où on la soigne. 

Nathalie ricane: 

— Grigori Fédorovitch Rorsky, encore 
une nouvelle étoile! ... 

Ivan continue sa phrase: 

— Le mai est incurable, m'a-t-on dit. 


s Karpathes |Î 
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nul désespoir n'ont pu desserrer depuis 
des mois, s'entrouvrent: 
— Blanche, murmure-t-il, Blanche! 
LL L L 


Marie-Hélène s'est glissée près d'Ivan, 
qui referme la porte. Sans rien dire, ils 
se regardent. 

— C'est encore toi, ce miracle! Tant de 
fois. je l'ai appelée, elle a refusé de re- 


venir. Comment? ... Fan 
— Ivan, j'ai écrit. J'avais demandé à 
Grigori Fédorovitch d'envoyer un avion 


porter la lettre. Il l'a ramenée. Je n'avais 
pas osé t'en parler avant d'être sûre. J'ai 
écrit, mais c'est à cause de lui, à cause 
de toi, qu'elle est venue: il n'était ques- 
tion que de vous deux dans mon mes- 
sage. 

…— Malène, il y avait ton âme, dans ton 
message ... cela explique tout. 

Ils sont entrés dans la galerie aux por- 
traits. 

— Serge est ici. 

— Alors, tout est prêt? 

— Oui. Crois-tu qu'il soit encore temps, 
pour mon père? 

— Oh, certes! S'il voit se réaliser son 
but politique, pour lui tout sera accompli, 
il n'aura plus de regrets. 

Elle s'avance vers le nouveau venu a- 
vec un triste sourire: 

— Bonjour Serge; c'est bien d'être ici. 

Sans un mot, Serge de Varileff incline 
sa tête blonde sur la main que la femme 
d'Ivan lui a tendue, puis il se redresse. 
Il se détache en ombre vivante, sur la 
rangée des pairs de sa race. 

alène frissonne. Sans savoir pourquoi, 
il lui semble que Serge, cet homme vaga- 
bond, ce raffiné en exil, vient de trouver 
sa place inexorable parmi les siens. Il ap- 
parait à ia jeune femme moins humain et 
plus fort qu'hier. 

Ivan lève la tête vers lui. 

— As-tu réfléchi, Serge, à ce que je t'ai 
demandé? 

— Oui, dit lentement le jeune diploma- 
te a-ec un soupir de regret, oui. 

Puis, après un silence, il poursuit: 

— Es-tu certain, ivan, que ta proposi- 
tion ne soit pas pour toi un trop lourd 
sacrifice? 

Ki n Barnine va parler, son cousin l’ar- 
rête: 

— Non. Penses-y bien, avant de me ré- 
pondre. Tu viens de passer deux grandes 
années dans ce duché, parmi tant d'hom- 
mes de ton sang, que tu as secourus et 
aidés, sauvés d'un désastre, Par ton ef- 
fort, par ton sacrifice, par ta valeur, tu 
viens d'obtenir pour eux les franchises 
dont ils rêvent depuis deux générations. 
Tu leur as donné la paix, tu viens de 
leur ouvrir les portes du monde. 

“Tu as respiré l'odeur de la steppe li- 
bre, l'haleine des incendies que l'on éteint, 
le vent des révoltes que l'on apaise par 
son pouvoir, Tu as goûté de l'amour d'un 
peuple, Ivan Barnine, cela grise. Beau- 
coup d'entre nous en ont vécu et en sont 
morts. On ne se donne pas en vain!" 

Le jeune duc ramène vers son cousin 
la flamme claire de son regard: 

— Serge, ma mission est terminée. Je 
leur ai ouvert les portes du monde, di- 
sais-tu, c'est à toi, qui l’as tant parcouru 
et tant aimé, d'amener maintenant le mon- 
de jusqu'à eux. Ma bataille est livrée, tu 
seras habile à faire respecter les droits 
conquis. Serge, je sais que, pour toi, c'est 
un sacrifice. Je sais que ta vie est ta gran- 
de richesse, que tu y tiens... 

— N'en parlons pas, chacun son tour. 

— Prends ma place. Vis-à-vis du gou- 
vernement, cela facilitera les choses. Très 
vite, le peuple va t'aimer. J'espère que, 
désormais, ta tâche sera paisible. Et, pour 
t'aider, je te laisse, en partant, plus qu'un 
collahorateur, mieux qu’un allié, un ami. 
Je te luisse Grigori Fédorovitch Rorsky. 
n ami! À la place où tu veux me 
mettre, c'est inestimable! ... Mais, toi? 
On ne se donne pas en vain, mais 
on ne se donne pas deux fois non plus. 
Lorsque je suis venu, j'avais une vie, un 
destin, un pays... Serge, j'ai étudié, lutté 
et aimé en France, j'y suis né. Elle est 
ma patrie et j'y puis vivre sans regrets, 
miaintenant que mon rôle ici est accompli. 
Et puis, si je suis faible un jour, j'ai Ma- 
lène ... et Jean. 

La jeune femme les regarde et ne dit 
rien. 

On entre dans la galerie. Les aides de 
camp de service viennent entourer Ivan 
et, guidé par le comte Rorsky, le ministre 
attendu s'’avance vers lui. 

Rapidement, Serge de Varileff fait les 
présentations, puis l’'envoyé du gouverne- 
ment se tourne vers les deux représen- 
tants de la famille Barnine. 

— Ausi, nous sommes bien d'accord? 
Désormais nous pouvons conclure. 

— Nous sommes bien d'accord, Mais 
le duc Vladimir est le seul qui ait qualité 
pour ratifier nos conventions. Si vous le 
voulez bien, c'est lui qui les signera. 

L * Li 

— C'est bien. Il en sortira pour tous 
un équilibre meilleur. Je n'aurai pas vé- 
cu en vain et je pourrai rendre mes comp- 
tes à Dieu. 

La main tremblante du vieux seigneur 
repose lentement sur la table la plume 
de laquelle il vient de tracer, pour la der- 
nière fois, son nom, qui, dans quelques 
instants, sera entré dans la légende, 

Sa voix ressuscitée est claire. Par un 
effort de fierté, qui épuise ses dernières 
énergies, il garde la tête droite contre le 
dossier Ju fauteuil, où il a voulu qu’on 
le portât. Il a revêtu sa tunique brune, 
sous laquelle son peuple l'a connu, 

Le jour décroit. Le duc Vladimir sait 
qu'il ne verra pas le matin, qu'il ne ver- 
ra pas même la nuit, cette nuit vivante 
et parfumée, toute blanche d'étoiles. 

D'une voix faible, qui s'éteint, il dit 
encore: 

— Ma tâche dans ce monde est finie, 

Sa main se pose sur celle de sa femme, 
qui lève vers lui la peine déchirante de 
ses gr yeux noirs. Sa bouche trouve 
un sourire qui éveille au coeur de Mme 
Barnine la chanson lointaine de ses vingt 
ans. 

Mais c'est vers l'avenir que se tourne 
la dernière pensée du vieil homme. Vers 
tous ces jièunes gens qui l'entourent et 
qui l'ont aimé et servi de leurs forces neu- 
ves: vers Grigori Fédorovitch, à l'âme 
franche. et la petite comtesse Rorsky. Vers 
Serge de Varileff, au coeur prudent et 
bon, Serge, sur la foi de qui va reposer 
la paix de son peuple. Vers Marie-Hélène, 
la mère de Jean, Marie-Hélène, le bon- 
heur d'Ivan 

Vers son fils 

Et, comme il renconire dans les yeux 
du jeune homme l'ombre d'une grande 
douleur refoulée, il fait un faible signe: 

— Ivañ. Jai tant aimé ta joie! Regarde- 
moi, ce n'est pas triste. 

Il désigne la fenêtre ouverte: 

— Ecoute! 

Est-ce le 


vent qui revient, le déührÀ 


ro 


qui coule, le murmure de la plaine, la 
musique des bois? Est-ce la rude clameur 
des montagnes? Le chant du soir s'est levé. 

Dans l'air tranquille, monte, en hom- 
mage au maître qui meurt, le choeur {er- 
vent de tout un peuple, qui apporte par 
grandes vagues les vuix farouches de la 
forêt et les souffles vierges de la steppe. 

Portée par les échos de son pays, bercée 
par la nostalgie abrupte de sa race, l'âme 
du vieux seigneur s'en va 

Brülant sa dernière étincelle, il s'esi 
üressé. Serge et Ivan préviennent son 
élan et lui prêtent leur force. Ils le gui- 
dent vers la fenêtre où vient mourir, par 
lentes harmonies, la <hanson du monde 
vivant. 

Un instant son regard incertain peut 
effleurer la houle des hommes qu'il a 
guidés vers un meilleur destin. Dans son 
coeur, qui n’a plus rien à espérer de ce 
monde se lève une grande espérance. 

Cette clarté qu'on voit là-bas est-ce le 
crépuscule ou l'aube? 

Contre l'épaule dure de son fils, le duc 
Vladimir est retombé d'un poids très 
lourd. Dans la poitrine d'Ivan, quelque 
chose se brise, tandis que décroit et s'é- 
teint le chant barbare, dans la sérénité 
du soir, 

CHAPITRE XXVII 
La prière du matin 

Sur le chemin désert, dans l'or roux 
des fleurs de pins, tous deux avancent 
à longs pas. 

A un détour, Ivan s'arrête et respire 
profondément. 

Sens-tu l'odeur de la mer? 

Marie-Hélène ne répond rien, 
sourit. 

— J'en avais soif, dit-il encore, puis il 
se tait et reprenant sa marche, il regar- 
de sa femme. 

Vêtue de blanc, tête nue dans la frai- 
cheur matinale, elle va du même pas que 
lui, ferme et souple. 

Consentant, il se laisse prendre par le 
charme nouveau qui, ce matin, chante 
en elle. Il ne remarque pas qu'elle est 
belle, qu’elle a de grands yeux et des 
mains fines, aucun mot caressant ou flat- 
teur ne lui vient aux lèvres, il éprouve 
sa présence comme un élément nécessai- 
re de sa propre vie et il pense simple- 
ment: “Je suis heureux”. 

A peine les années qui viennent de s'é- 
couler, avec les tâches rudes qui les ont 
veuplées, projettent-elles en lui une om- 
bre vague. C’est aujourd’hui qu'est la vé- 
rité. C'est ici qu'est son pays, ici qu'est 
son avenir, ici qu'il va retrouver, élever 
son fils. Ils ont laissé Arcachon derrière 
eux, endormi dans les pins, au bord de 
la grève blonde. 

— Allons à pied, a dit Ivan. 

Maiène n'a pas osé montrer trop de 
hâte, Ils atteignent les premières mai- 
sons du Pyla. Le coeur de la jeune fem- 
me, à l'étroit, lui fait un peu mal. “Dans 
dix minutes, je vais le voir!” se dit-elle. 
Devançant le chemin, elle croit déjà ser- 
rer contre elle le bébé ferme et doré 
qu'elle a laissé là, huit mois plus tôt, par 
un morne jour de pluie. Mais, comme il 
a dû changer! Pendant qu'elle vivait tou- 
tes ces heures fiévreuses, si longues, que 
de sourires, que d'éveils perdus! Comme 
elle a faim de rattraper ces bonheurs-là! 

Ivan a-t-il deviné sa pensée, ou plutôt 
n'ont-ils pas pensé ensemble sans rien 
se dire? Il vient plus près d'elle et passe 
sa main sous son bras: 

— Malène, tu ne m'en veux pas, de 
toutes ces joies perdues? 

Elle lève les yeux vers lui: 

— T'en vouloir, Ivan? Pourrai-je ja- 
mais t'en vouloir de quelque chose? D’ail- 
leurs, si nous sommes allés là-bas, c'est ma 
faute, il n'y a rien à regretter, tu sais. 
Si ce n'était pas fait, ce serait à faire... 
Et il serait trop tard. 

— Vois-tu, ce matin, je me sens, pour 
la première fois, d'accord avec moi-mé- 
me. Si tu savais ce que c'est bon de ne 
plus être obligé de trahir une tâche pour 
accomplir l'autre! Avant que tu ne vien- 
nes dans ma vie, c'était cela. Malène, tu 
m'as désigné tous les gestes qui libèrent 
et qui font du bien. Présente ou loin de 
moi, tu as été ma force. Aujourd’hui, je 
le sais bien. 

11 regarde la route devant lui. Sa voix 
est presque basse, Marie-Hélène n'ose 
rien dire, de peur d'’effaroucher ces pa- 
roles sincères qu'un homme ne dit qu’une 
fois et qui éclairent le coeur d’une fem- 
me pour toute sa vie, Jamais encore Ivan 
n'a été aussi proche, Alors toutes les an- 
goisses qu'elle a vécues, toutes ses crain- 
tes et tous ses chagrins s’effacent, payés. 

— Au début, vois-tu, je croyais que 
faire le bonheur d'une femme c'était 
l’entourer d'objets précieux qui lui res- 
semblent, créer pour elle un décor où rien 
ne soit médiocre ou choquant, lui appor- 
ter les belles choses du monde et en voi- 
ler les tristesses, trouver des mots cares- 
sants et lui montrer un visage sans om- 
bres. 

— Chéri, c'était joli cet effort-là, je 
ne l'ai pas méconnu. 

— J'ai découvert très vite que ce n'était 
pas cela. Alors j'ai été un peu égoïste ... 
Je ne savais plus... Je n'osais plus... 
Les hommes sont maladroits à donner 
le meilleur d'eux-mêmes. Ils ont la pu- 
deur de leurs blessures... Ils refoulent 
des jalousies absurdes, qui leur font très 
mal... L'entreprise était là, avec ses ris- 
ques, ses hasards et ses chances de faire 
du bien... 

Il relève les yeux doucement. 

— Marie-Hélène, je crois que mainte- 
nant je saurai te rendre heureuse. 

Elle penche la tête sur son épaule. 

— Je suis heureuse. Ne cherche plus 
et ne regrette rien, l’homme n'échappe 
pas à son aventure, et s'il y échappait, 
il manquerait sa vie. C’est ce que les pe- 
tites filles naïves ne peuvent pas toujours 
comprendre... J'espère que, désormais, 
c'est moi qui saurai mieux... Nous au- 
rons de beaux souvenirs, souviens-toi ... 

Et leur apparaissent, chamarrés de flam- 
me et d’or, les périls traversés, au cours 
desquels ils se sont aidés l'un l’autre et 
dont ils ont triomphé. 

Ils auront de beaux souvenirs. 

Les arbres sont moins serrés, déjà on 
devine la clairière et la silhouette plate 
de la maison des Sellier. Tous deux se 
taisent, éprouvant l’impatience un peu 
anxieuse des dernières minutes d'attente. 

Marie-Hélène voudrait s'élancer, il la 
retient. 

Ecoute! 

On entend des jeux, des rires, une chan- 
son. Puis une voix d'homme jeune et 
joyeuse. 

— Françoise, maman t'appelle, viens 
vite si tu veux voir ce matin Malène 
et l'oncle Ivan. 

Encore un détour du chemin, comme 
elle est loin cette barrière blanche, là-bas! 

Ivan promet: 

— Ce sera cela notre vie. 

Ils se sont approchés sans bruit. 

Assise sur l'herbe, la tête penchée, Mar- 
guerite Sellier tient sur ses genoux un en- 
fant blond, hâlé comme un fruit mür, 
un enfant que Marie-Hélène reconnaît 
dans un élan. 

Surpris, ému, Ivan regarde, essaie de 
se souvenir, s'émerveille de la métamor- 
phose. 

A genoux près de sa mère, les yeux 
baissés, Françoise répète les phrases de 
la prière, Et, tandis que le petit Jean, qui 
s'est retourné, tend vers la barrière un 
bras rond, tandis qu'il se dresse et esquis- 
se un pas branlant, la petite voix recueil- 
lie achève: 


mais 


“Mais délivrez-nous du mal, ainsi soit-il.” 


FIN 


De Bruxelles, centre de la Bel- 
gique au point de vue tant poli- 
tique ct financier que culturel et 
géographique, on peut atteindre, 
en voiture ou en train, toute au- 
tre ville de Belgique en moins de 
deux heures Au nord-ouest, 
Gand, Bruges et Ostende. Au 
nord, Malines et Anvers. Au 
nord-est, Lierre et Leau. A l'est, 
Louvain, Huy, Tongres et Liège, 
Au sud-est, Namur et Arlon. Au 
sud, Charleroi, et au sud-ouest, 
Mons. A l'ouest enfin, Tournai, 
Courtrai, Ypres et Audenarde, La 
plus éloignée de Bruxelles de 
toutes ces villes est Arlon, qui 
n'est qu'à environ cent dix milles 
de la capitale. Il est donc possible 
ct facile pour tout Belge de con- 
naître tout son pays, d'en inven- 
torier les richesses et de se sentir 
partout chez lui. 

S'il n'y a pas en Belgique de 
cathédrale qui atteigne à la beau- 
té de celles de Chartres, Paris ou 
Reims, le pays est toutefois cou- 


tres âges ont élevés à la gloire de 
Dieu et qui chantent encore leur 
que de pierre et de bois. De 
‘époque romane, il reste St-Bar- 
thélemy de Liége, St-Vincent de 
Soignies et rien ne marque mieux 
la transition à l'art gothique que 
cette curieuse cathédrale de Tour- 
näi aux cinq illustres tours. Et si 
les siècles postérieurs ont vu l'é- 
dification de quelques fort belles 
églises, ce sont toutefois les ca- 
thédrales gothiques qui sont les 
plus émouvantes et les plus inté- 
ressantes. 

Quiconque a le privilège de 
parcourir la Belgique en tous 
sens n'oubliera jamais, j'en suis 
sûr, l'impression profonde que 
laisse la découverte si souvent 
répétée d'une église où il fait bon 
entrer et où l'âme s'élève tout 
naturellement vers le ciel. Cathé- 
drale d'Anvers, St-Nicolas et St- 
Bavon de Gand, Notre-Dame de 
Bruges, Notre-Dame d'Huy, St- 
Jacques de Liége, St-Martin de 
Hal, auxquelles il faut ajouter 
des édifices profanes comme les 
hôtels de ville de Bruxelles, Lou- 
vain, Audenarde. Et combien de 
merveilles contiennent ces édifi- 
ces: sculptures, peintures, chai- 
res, jubés, retables, tombeaux, etc, 

Si les siècles suivants ont aussi 
vu s'élever des temples comme 
‘’abbatiale de Grimbergen ou St- 
Pierre de Gand, les édifices mo- 
dernes les plus intéressants sont 
toutefois laïques: au XVIe siècle, 
le Greffe du franc à Bruges, la 
Maison des Francs-Bateliers à 
Gand; au XVIÏle, la Maison des 
Tanneurs à Anvers; au XVIlIle, 
le Château de Seneffe, etc. Il s'est 
perpétué à travers les siècles le 
goût de faire beau, et ce goût 
s'est renouvelé selon l'esprit des 
temps sans trop souvent tomber 
dans la platitude ou le baroque, 
de sorte qu'une traversée de la 
Belgique est une sorte de visite 
de musée en plein air où les 
chefs-d'oeuvre se succèdent dans 
le cadre d'ine nature variée et 
d'un habitat humain civilisé par 
des siècles d'expériences et de 
travaux. 

Pour qui a le temps de s'y ar- 
Pire dur sera <> Pots Au i 


Editions du Lévrier 


La vertu chrétienne 
de tempérance 
dans la vie religieuse 


par le T.K.P. A. St-Pierre, O.P, 


Les religieux et les religieuses, 
comme tout le monde, doivent 
manger, boire, dormir, se distrai- 
re convenablement, pour conser- 
ver eur existence. Et ils doivent 
savoir faire tout cela comme des 
chrétiens qui ont fait profession 
de tendre à la perfection. 

Comment interpréter leurs obli- 
gations religieuses en ce domaine 
qui peut paraître terre-à-terre? 
Une réponse brève et claire à cet- 
te question est donnée dans le 
présent ouvrage qu'on pourra lire 
et méditer avec beaucoup de pro- 
fit spirituel. 

Connaissant l'enseignement de 
son maître, saint Thomas d'Aquin, 
pour qui la grâce ne détruit pas 
la nature mais l'élève et la per- 
fectionne, l'auteur a 
compte exact des analogies de la 
foi qui doivent être à la base de 
toute doctrine spirituelle. 

Cette spiritualité surnaturelle 
et réaliste, à base de théologie 
thomiste, plus moralisante et as- 
cétique que sentimentale et psy- 
chologique, aidera un grand nom- 
bre de religieux et de religieuses 
à conserver l'estime de leur état, 
au milieu d'un siècle qui produit 
tant d'erreurs et d'opinions scan- 
daleuses. Ils remercieront alors le 
bon Dieu de n'avoir jamais adhé- 
ré à aucun sentiment qui fût con- 
traire à celui de son Église, mal- 
gré toutes les occasions périlleu- 
ses qui se présentent pour les dé- 
tourner du droit chemin, et de 
s'être toujours trouvés, par une 

rotection spéciale et grâce à 
enseignement bienfaisant des 
bons livres, du côté de la vérité 
catholique. 

Un ouvrage de 192 pages, publié 
par les Editions du Lévrier, Prix 
par la poste: $1.55., 
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|core sa célèbre maison et son ma- 


; | de van Eyck, aux jolis canaux, a- 
vert de ces monuments que d'au- | 


Impressions de Belgique 


(HE) 


par BLAISE ORLIER 


rêter et d'y passer plusieurs heu- 
res, presque toutes les villes de 
Belgique offrent beaucoup à ad- 
mirer. Les mariages et les guerres 
ont déplacé souvent les capitales 
des grands ducs qui ont souvent | 
êté des protecteurs des artistes 
et des collectionneurs passionnés. 
Aussi maintes villes aujourd'hui 
mortes recèlent-elles encore de 
nombreux trésors là apportés aux 
siècles passés. 
Si la sculpture et la tapisserie | 
ont souvent et longtemps brillé 
sous le ciel de Belgique, c'est tou- 
tefois la peinture qui y a atteint 
aux plus hauts sommets, à cer- 
tains moments les plus hauts du 
monde, Aussi est-ce un ravisse- 
ment presque continu que de vi- 
siter, en plus de ceux de Bruxel- 
les, des musées comme ceux d’'An- 
gnifique atelier. | 
vec son, béguinage et son lac d'a- 
mour., Gand, patrie de Charles. | 
Quint, où vécut Memlincg, et dont | 
il est intéressant de comparer les | 
pignons à ceux de Bruges. 
Anvers, Bruges et Gand ont des 
musées que tout visiteur doit ex- 
plorer. À Anvers, on admire sur- 
tout le Retable des Sept Sacre- 
ments de Roger de la Pasture, 
Ste-Barbe et la Vierge à la fontai- 
ne de Jean van Eyck, les Anges 
musiciens de Memlincg, la Mise 
au tombeau de Quentin Metsys, 
Margot l'enragée de Bruegel et 
plusieurs Rubens, dont la Vierge 
CAES le Coup de lance, 


Bruges, patrie 


vers, Bruges et Gand. Anvers, 
patrie de Rubens où s'élève en- 

oration des mages et la Der- 
nière communion de saint Fran- 
çois. Au nombre des oeuvres mo- 
dernes, on ne peut taire l'Impri- 
meur en taille-douce de de Brae- 
keler, l'Enterrement de Servaes 


et la Mangeuse d'huîtres de Ja- 
mes Ensor. 


A Bruges, les maîtres flamands 
sont aussi bien représentés et il 
y faut aller pour voir la Mort de 
la Vierge de van der Goes, le 
Baptême du Christ et l'Ecorche- 
ment de Sisamme de Gérard Da- 
vid et plusieurs oeuvres de van 
Eyck, dont la Madone du chanoi- 
ne van der Paele et le portrait de 
Marguerite van Eyck. 


A Gand, on découvre avec plai- | 
sir des oeuvres récentes comme 
l'Espagnol à Paris d'Evenepoel et 
la Lecture de van Rysselberghe, 
mais ce qu'il y faut surtout voir, 
ce sont le retable de l’Agneau 
mystique de van Eyck à la cathé- 
drale St-Bavon et la collection 
Memlincg à l'hôpital Notre-Dame. 
Cette collection est une petite 
merveille, où brillent d'un éclat 
particulier la prestigieuse Châäs- 
se de Ste-Ursule, la Vierge et 
l'Enfant et le Mariage mystique 
de Ste-Catherine, On trouve aux 
musées ou dans les cathédrales et 
autres édifices publics de Liége, 
Louvain, Tournai, et maints au- 
tres endroits, des oeuvres artisti- 
ques d'un haut intérêt, Car c’est 
tout entière que la Belgique est 
couverte de chefs-d'oeuvre et 
l'on peut dire que ce pays est vé- 
ritablement une terre de villes 


PAGE TREIZE 


Ces quelques paragraphes 
donnent qu'une bien pauvre idée 
de tant de richesses, Que de pa- 

es, en effet, ne pourrait-on pas 

écrire sur tant de trésors accumu- 
lès et conservés précieusement 
pour la joie des peuples belges 
et leur gloire, et aussi pour l'ad- 
miration des peuples étrangers. 
Il est impossible de franchir 
vingt-cinq milles sans rencontrer 
une ville que dominent des tours 
ou des beffrois altiers, entourés 
de palais, de maisons, de monu- 
ments qui, juxtaposés par des siè- 
cles de travaux, racontent l'his- 
toire d'un peuple qui a beaucoup 
souffert mais qui a beaucoup bâti 
et beaucoup travaillé. Terre d'in- 
vasions périodiques, la Belgique 
s'est toujours relevée de l'épreu- 
ve avec courage et a toujours édi- 
fié avec goût et avec persévéran 
ce des habitations décorées et or- 
nées avec une patience et un sou- 
ci du détail qui commandent l'ad- 
miration. 

Cet habitat agréable, souvent 
imposant, est le lieu d'une acti- 
vité toujours intense et ce peuple 
hautement civilisé trouve dans 
ses quatre universités, ses biblio- 


| thèques, ses laboratoires, ses ins- 


tituts, ses monastères, ses théà- 
tres et ses académies cette nour- 
riture de l'esprit et de l'âme qui 
est aussi essentielle à la crois- 
sance d'une nation que le sont les 
aliments à la survie d'un peuple. 


Aux Editions Ouvrières 
Usines et syndicats 
d'Amérique 
par Michel CROZIER 


Quelle est la situetion vérita- 
ble des ouvriers américains? 

Le livre de Michel Crozier pose 
d'abord une question: les salaires 
et le standard de vie élevée suf- 
fisent-ils au bonheur des travail- 
leurs? L'auteur nous rapporte 
aussi que les ouvriers d'Amérique 
attachent plus d'importance à 
l’action collective qu'aux conces- 
sions paternalistes des patrons. 
Que les salaires élevés sont obte- 
nus grâce à la pression des mas- 
ses ouvrières et au sacrifice des 
militants syndicalistes. 

Michel Crozier analyse le mé- 
canisme des négociations collec- 
tives, dans les immenses usines 
modernes, aussi bien que dans les 
endroits demeurés artisanaux, Il 
explique la position des délégués 
ouvriers dans les entreprises a- 
méricaines et leur rôle dans le 
système industriel américain. 

Il décrit en même temps l’orga- 
nisation et l'histoire des syndicats. 


Ce livre s'adresse à tous les tra- 


| vailleurs militants. 11 est indispen- 


sable pour ceux qui veulent con- 
naître la condition de l’ouvrier en 
Amérique, et entrevoir sa situa- 
tion dans l'avenir. 

Prix par la poste: $1.70. 
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REVUES Dem) 4 1 
AA Cenolt Gard 
ENTIER él FR 738 


4234, de la Roche, Montréal-34 


Nos Mot 
23456] 


HORIZONTAL 

1—Creux, cavité. — Hivière de Yougo- 
slavie. 

2—A une grande distance — Animal 
domestique à longues oreilles — Ville 
d'Espagne 

3—FPrénom masculin — Parmi — Fian- 
che de bois, 1 

4—En les — Inférieur — Crevasse — 


1—Noeud, principale difficulté d'une af- 
faire — Cotonnade de provenance in- 
dienne — bembiable. 

B—Titre légal de l'or — Ancienne ville 
d'Asie Mineure -— Fi du front, 

$—Attaibli — Fille de Saturne — Fos 


sédée. 
16—Du verbe presser Kessentiment 
qu'on garde d'une offense. 
11—Cheval sans force, sans 
Chet-heu de €. (Var.), 
13—Venn su monde — Valet d'Amphity 
— Division du compas — Adverbe. 
13—Qui n'a pas d'effet 
de Fr 


rance e 

14—Nom grec du dieu de l'amour — Con- 
diment, — Orateur grec IVe av, 4.0, 

15—hetion de refuser — D'une manière 
nette. 


VERTICAL 


+-ppn personnel — 
Fe). 
2—Fronom personnel — Massue de gym- 
nastique — Hivière de France. 
2.—.dirosse vertue — deter bas par des 
répétés 


Saisir, arrêter 


tnt 


— Chté du navire 


s Croisés 
8 3101112131 


ee 


a à 
We à 


6—Symbole du cérium — Bouquet de 


fleurs disposées de manière à exprimer 
une pensée — Qui est :u7 son séant, 
—{iraminéo 


Dessinateur français 
(1720-1778), 


B—Disposition de choses sur une méme 
lgne — Vendre trop cher (FE) — 
1} 


Fronom personnel, 
D—direfter — Fromage des Alpes. 
10—$e tromper — Manière de soigner 


11—Jaeur brillante — Art dramatique, 
12—Conjugaison — Gros canard sauva= 
te du Nord — Hison d'Europe = 


Fréfise., 
15—Houe à gurge d'une poulle — Mabl« 
tants de l'Eolide — Hardi, nuda- 


ceux, 
LMtibtourité — Est tenue de payer = 
Evtque de Houen né à Haney. 
de personnes dans wn méme 
leu — Tranquille, 


1 


Solution du précédent 
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Petites 
Annonces 


Tartt 


2 voms par mot. Minimum: 59 


taires pour affranchissement, 
sert d'une Boîte 
ment doit toujours accompa- 
cople de l'annonce 


ve 


m avez cheveux gris, rendez- 
s'urei avec ou 

. .1 s uoe ten 

. CTVeLLeUx 

£ tenir . cépiisnt 

1-4, Hruytère, F0, Box 123 

Winnipeg, Man Tr 


51 VOUS SOUFFREZ D'ARTHRITE OÙ 


DE HRMUMATISME, et si vous ne 
tenir de soulagement 
1-4. bruyère, F0. ox | 
Winnipez, Man 17 
TISANE CISBEY — Vous pouvez main 
procurer la célèbre T1- 
: ez M. E. Sabourin, 
avenue FProvencher, St-Bontiare 
* 5120 ftrar L2-TF 


44 sortes ! 


NREMELDES 


Souttrez-vous? 
explicatifs 
rue St-Jean-Hap- 
Man TO TF 


F. Mahé, 549 
st-Boniface 


LLIBATAIRE DEMANDE p 


: toute nf tion 
…\ Gabriel du Mérar, Mu- 
» Montmartre, Sask, 631-11P 


“grand 4 


, tte. Loge 
F es et 2 enfants. S'a- 
dresser à 565, rue Gareau, St-Boni- | 
face, ap 6%6-TF 


rés 6 h. 30 du soir. 


DEMANDE 


ières au métier, S'a- 
ser à Gunn Garments, 296, ave- 


dre 


nue Mecbermot, Winnipeg 666-120 
A VENDRE Ameublernent complet 
‘ n S'adresser à 530, rue des | 
Meurons, St-HBoniface, 673-11P 
\ VENDRE — Bâtisse de 4 ar faite 
e 18 x 28, ulée de 

bo )}, brochée dou- 

; s 2 de bois. Four 

auée, Peut faire bon ga- 

e où n'importe quoi. Pour 

niormation s'adresser à Léandre 
Desautels, Ste-Arne, Man. 672-11P, 


CORSETIERE 


représentant la Compagnie Spen- 
cer, Corsets et brassières faits in- 
fivid ement pour chaque per- 

ne. Aussi supports chirurgicoux 

ur hernie et épine dorsale. S'a- 
iresser à Mme Germaine Courteau, 
96, rue Sherbrook, Winnipeg. 
Téléphone 35 226. 


el 


F 


Los flsiitntiss 
de 1951 


Fascinantes 
Romantiques! 
Attrayantes! 


Selon les 
dernières 
modes 
de Paris 
et de 
Hollywood. 


Ondulations à l'huile à 
la crème du Salon Golden 


53.9 5 et plus 


Ondulations à froid 
du Salon Golden 


$5.95 et plus 
Avez-v le cheveux gris? 
A ve vo les cheveux secs, ternes, 
vie? Redonnez-leur de la cou- 
ivec Miss Clairol — 12 couleurs 
53.50 — entiérement 


téc a 


GOLDE 


votre chevelure, 


N BEAUTY SALON 


uble de Golden Drugs, 

l's et Hargrave, à 1 
a station des auto- 
la cathédrale Ste- 
n arrière du Mail Order 
d'Eaton, Winnipeg 


de 


en face 


outeille de parfum de Fran- 
ce exquis sera donnée gratuitement 
chaque permanente en 1951 


par insertion plus 25 sous sup- | 


gra- | 


Pour mieux admirer les chutes Niagara 


| 


Erreur 


Un nouveau point d'observation pour le 


, : 4 
PE 


visiteurs et les photo- 


graphes désireux de capter le plus possible la beauté des chutes 
gra! F 
Niagara, vient d'être complété par la‘construction d'un poste obsera 
vatoire taillé dans le roc, au pied des gigantesques cataractes, (CPC) 
A VENDRE — Gros poêle de cuisine, ! VENTE DE SUCCESSION à St-Boni- 
bois et charbon, ‘“Kalamazoo"”, émail- face. Résidence au éro 147, rue 
| lé blanc, four émaillé, réservoir a- Masson appartements, chauffage | 
vec robinet. Un an d'usage. Vents à eau chaude, brûleur #“ l'huile, ga- 
immédiate. S'adresser à 528, rue Lan- rage possession immédiate, Pour 
gevin, St-Boniface, Tél, 209 669. visiter s'adresser à Henri d'Escham- 
686-11P bault Ltée, 136, avenue Provencher, 


A VENDRE — Glacière de luxe, capa- 
é, 100 livres. En excellente cond:i- 
| tion, Table de salle à diner, à exten- 
| sion, en bonne condition. S'adresser 
| à Mme Napoléon Gauthier, 435, rue 
| Aulneau, St-Honiface, 685-11P. 


| SPECIAL POUR JUIN ET JUILLET — 
Laine à tricoter de première qualité 


| Ne foule pas, 2 et 3 plis, blanche ou 
| grise, à 82.85 la livre; prix régulier, 
| #350. Combinaisons pour hommes, 
| grandeurs 36 à 42, à 59.50, transport 


payé. S'adresser au Moulin À laine, 
LaSarre, P.Q. 


COMMIS (HOMMES) FOUR TRA- 
VAUX, GRADE 3, 52240-53576, pour 
le Département des Travaux publics, 

| en divers centres dans la Province 
| du Manitoba. Voir tous les détails 
| affichés aux Bureaux de Poste, aux 
| Bureaux du Service National de 
| Placement, et à la Commission du 
| 


679-14C. 


Service Civil, 356, rue Main, Winni- 
pes. W-200, 


| CONCIERGE GRADE 


2, les Dé- 


pour 


Jartements du Gouvernement, à 
finnipeg, Manitoba. $1740-$2028. Voir 
tous les détails affichés au Bureau 
de Poste, au Bureau du Service Na- 
tional de Placement, ou à la Com- 
mission du Service Civil, 356, rue 
Main, Winnipeg, Manitoba, 202, 


TOUS CEUX QUI DESIRENT faire ré- 
arer leurs wagons ou faire ajuster 
eurs pneus sont priés de les appor- 


ter maintenant à A, D, Melntyre, 
St-Claude, Man. 687-11P, 
COTTAGE A LOUER — A la plage 


Albert, Cottage confortable 
modation pour six P 


se. Téléphoner à 6 
p.m. 

ON DEMANDE A LOUER — Bungalow 
de 4 ou 5 chambres, à St-Boniface ou 
Norwood, de préférence, Loyer rai- 
sonnable, Appeler 28 737, 703-12C. 


accom- 
lage sablonneu- 
302, après 6 h. 
689-11C, 


A LOUER — Au premier étage: cham- 
bre avec meubles de salon, et autre 
chambre; avec ou sans pension: pour 
eunes gens. Usage du téléphone. 

rès arrêt d'autobus. Téléphoner à 
204 919, ou s'adresser à 534, rune Rit- 
chot, St-Boniface. 192-TF. 


VAN EF VE 
De La Giclais 


Prêts d'argent 


Assurances contre 
ou autres 


322, rue Main, Winnipeg 
Téléphone 924 012 


l'incendie 


Réparations de 


+ Crayons automatiques 

e Styles et stylos à billes (Ball 
oint Pens) 

e Briquets de toutes marques 


COMMANDES PAR LA POSTE 


WINNIPEG PEN SERVICE 
273, rue Lizzie, Winnipeg 


(angle Logan) 
Téléphone 24 241 


1.-G.-E, Emond 
Propriétaire 


POUR ACHAT, VENTE ou ECHANGE de propriétés de ville 
ou compagne, MAISONS, DUPLEXES, BLOCS de résidence ou 
commerce, FERMES de tous genres, HOTELS ou 
autres COMMERCES à la campagne, 


s'adresser à 


ARPIN 


668, avenue Taché, 


E-J-KR, Arpin — Tél! 


516, édifice Melntyre 


et de 


J.-R. POIR 


Le soi 


maisons 


Bureau 


REALTY 


St-Bonitace, Man. 
206 025; résidence 423 618 


ROYAL REALTY CO. 


Tél: 925 801 - 927 702. 


Consultez-nous pour un bon choix. 
Ventes et achats de propriétés de ville et de campagne, de fermes 


de commerce 


ER, agent 


téléphoner à M. Poirier, à dl 876. 


2€ 
< 
) 
G 


Diplômés du Collège 


d'Embaumement de Cincinnati 


nn A4 morluaire 


Desjardins -- McGee 
138, blvd Dollard 


Tél. 201 467 


St-Boniface 


téléphone 201 137-386, 
! 


A VENDRE — Ecreneuse McLeod, ca- 
pacité 300 liv. à l'heure, 6 mois d'u- 
sage. Bicyclette C.C.M. pour homme 
ou garçon, bonne condition; 2 pneus 
rechange, panier, Bocaux à conser- 
ves. S'adresser à Mme Arthur Lan- 
dry, St-Norbert, Téléphone; 4996 333, 

704-12C, 


POUR ACHAT ET VENTE de pro- 
il priétés de ville, campagne, fermes 
ou commerces, s'adresser à 


| C, BUFFET 

| 302, édifice Meclntyre 

Téléphones: 927 :25 ou 425 254 
Tr. 


la SOMERSET ON AURAIT BESOIN 
d'un bc nger, d'un cordonnier, 
d'un horloger, “'un dentiste, d'un 
médecin, C'est l'un des bons districts 
de la province. Pour détails, écrire à 
Boite 691, La Liberté et le Patriote, 
619, avenue McDermot, Winnipeg. 
691-12C. 


A VENDRE — Bonne maison 22 x 24, 
refaite à neuf, prête à déménager: 
$2,000.00. 6 milles au sud de St-Nor- 


bert, su chemin 75. S'adresser à 
François Legal, St-Añolphe, Man. 
701-11P, 
A VENDRE — Magasin de viandes et 
épiceries avec logis. Bonne bâtisse 
| en riques, dans bon village; com- 
] n bien établi, Bon magasin 
général avec logis, dans bon village 
canadien-français, Bonne épice- 
rie avec logis moderne, belle loca- 
tion, à Prince-Albert, Sask. Pour 


plus d'informations, s'adresser À Ca- 


sier Postal 215, Prince-Albert, Sask, 
7100-14P, 

A VENDRE — Poéle électrique, 4 
ronds, four de côté; en bonne condi- 
tion: $35.00, Bicyclette pour garçons 
de 8 à 13 ans: $25.00. S'adresser à 


200, rue Dumoulin, St-Boniface, Man. 
699-11P. 


IBLEES A LOUER 


+ 


ENSEMBLE. — S'adresser, après 6 
h.. à 181, rue Masson, St-Boniface, 
Man, 698-11C, 


PEINTURE 


au pinceau ou au pistolet 


Tre rér-arat 
, TEL Q 


n 


Téléphoner au numéro 61 305 


_ WINNIPEG HOTEL. 


1e au nord de la gare du CNR 
Eau courante, chaude et froide, 
( chaque chambre 
par ur, en montant 
Téléphone 99 394 
Léo Ménard, p 
Oliver Ménard, 


Stationnemert 


€: 


opriétaire 
gérant 
gratuit 


J.-A. TRUDEL 
COMPTABLE PUBLIC 


| 
| e Tenue de livres 
| 


e Préparation de Rapports 
Financiers et de Déclarations 
d'impôts sur le Revenu. 

713, rue Elgin Winnipeg, Man, 


Téléphone 89 874 


EUBLES À VENDRE 
de ville, établissements 
commerce et fermes 
sûr, prompt et courtois 
René Pariseau ou 
W. C. À. Grant 
Venez, téléphonez, écrivez 
ou télégr'phiez. 
Provinces Investment Co. 
rue Main 
Le soir, 935 995 


IMM 


Maison 


Four 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
266, rue Sherbrook 
Winnipeg Tél.: 726 456 


Fourrures 


Manteaux faits sur mesure 
Réparations — Entreposage 
SVP 


n'attendez pas à l'automne 


50 ans 


Ant. LANTH 


254. 


d'expérience 


& Fils 


Winnipeg 


rue Main — 


Tél. 923 891 


Maison fondée en 1906 


Pour cette occasion, la maison Huot à accordé, cette année, une attention toute 


speciale 
par eux 
Chez Huot 


Vestons de sport — Slacks, d'une coupe spécialisée — Chandails de 


oux cadeaux qui peuvent être présentés eux 
Aucun mogasin n'est plus en mesure de vous accorder entière satisfaction que 


papes et qui seront 


apprecies 


tous genres de Jantzen, une spécialité — Chemises de tissu 
fin, blanches ou postelles —— Cravates - des meilleures 


fabriques 


recommandees - diverses 


couleurs. 


: 


690-11C. | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| Au Sacré-Coeur 


Visites du Jubilé 
Dimanche prochain, le 17 juin 
à 2 h. 30, tous les paroissiens qui 
disposent d'une automobile sont 
|priés de se rendre à l'église du 


| Sacré-Coeur et de prendre à bord | 


|autant de passagers qu'ils le peu- 
|vent pour accomplir les visites 
| du Jubilé. Les prières seront ré- 
| citées d'abord à l'église du Sacré- 
| Coeur, ensuite à celles du St-Es- 
prit, de l'Immaculée-Conception, 
let à la cathédrale Ste-Marie, I] 
|est à souhaiter qu'un grand nom- 
| bre de paroissiens pourront ainsi 


| accomplir ces saints exercices. 


| MARIAGE 


LAVACK-—PERRIN 
| Le samedi 9 juin, en l'église 
| du Sacré-Coeur de Winnipeg, à 


Jeanne Perrin, de Winnipeg, fille | 


de Mme Philippe Perrin, de Ste- 
Anne, Man., avec M. Jean Lavack, 


fils de M. et Mme Georges La- | 


vack, de Ste-Anne 

Le R. P. Isaïe Desautels, O MI. 
curé, et cousin du marié, officiait 
et bénit leur union 

La mariée était vêtue d'une 
longue robe de satin blanc avec 
| large nt de 
et 


tes 


empiè 
perles, el . anches 
de lis. Son voile était à la 
| longueur de la taille et était re- 
| tenu par un joli diadème de per- 
les. Son 


dentelle 
en poin- 


10 h., fut béni le mariage de Mlle 
1 
| 
| 
| 


{ bouquet se composait 
de roses rouges | 
Mlie Thérèse Perrin, soeur de | 


|la mariée, était fille d'honneur. 
Elle portait une toilette de nylon 
jaune pâle avec chapeau et gants 


| de même teinte. Son bouquet était 


| composé de roses jaunes et d'oeil- 
| lets. 


Gray, cousin du marié. 

M. Tobie Perrin, de Ste-An- 
| ne, servait de témoin à sa soeur 
tandis que M. Georges Lavack 
accompagnait son fils. 

L'église était magnifiquement 
décorée de fleurs variées et de 
lumières. 

Mme G. LaFlèche touchait l'or- 
gue. Les solistes furent Rita et 
Louis Lavack. 

Après la cérémonie, tous se ren- 
dirent au Peggy's Pantry où un 
bon diner fut servi. 

Le KR, P, Desautels proposa 
le toast aux nouveaux mariés et 
| leur offrit ses souhaits et ses fé- 
licitations. 

M. et Mme Jean Lavack sont 
partis en voyage dans l'Ontario. 
A leur retour ils résideront à 
851, rue Furby. 
eat, 


| 
|STENOGRAPHE BILINGUE deman- 
dée, Position ouverte immédiatement, 


Ecrire à Boite 702, La Liberté et le 
Patriote, 619, avenue McDermot, 
Winnipeg. 702-11C, 


ON DEMANDE — Une servante pour 
famille de 5 personnes, enfants âgés 
respectivement de 10, 6 et 4 ans; à 
partir du 7 juillet: devra prendre 
Charge de maison et être bonne cui- 
sinière, propre et active; fille âgée 
de préférence; bon emploi perma- 
nent; salaire courant. S'adresser à 
Mme A, Delaquis, Notre-Dame de 
Lourdes, Man, 697-11C, 


ON DEMANDE 


Immédiatement deux constables, 


au service de la Police de St-Bo- 
face, Qualifications requises: être 
âgé de 21 à 30 ans; avoir au moins 
5° 11” de grandeur; être apte phy- 


siquement et avoir atteint au 
moins le grade 10. Les candidats 
doivent se présenter personnelle 
ment au bureau du Chef de Police 
de St-Boniface, entre 9 h. du ma- 
tin et 5 h, du soir. Salaire: $175.00 
par mois, 668-11C, 


A VENDRE — Réservoir À eau chaude 
General Electric, spot de 60 gal- 
lons; en porcelaine blanche; presque 
neuf. S'adresser à Boîte 57, St-Pier- 
re-Jolys, Man, 693-12P, 


A ST-NORBERT — Bonne aubaine — 
Cottage de 4 chambres, citerne pour 
eau de l'aqueduc; fondations de sur- 
face; cave 8 x 10; électricité, pou- 
voir; rue de l'Eglise; lot 50 x 80, ad- 
joignant écoles 12 grades, Proximité 
route d'Emerson, Service autobus 

| toutes les heures pour rendre en vil- 

le, Prix, $1,500.00, moitié comptant: 

balance mensuelle S'adresser à 

Prosper, 193, rue Notre-Dame, St- 

Boniface, Man, Téiéphone: 202 651. 

694-11P, 


A VENDRE 

| St-Boniface — Bloc moderne de 5 sui- 

| tes; revenus mensuels de $350.00. 

| Prix, $34,500.00, Conditions faciles de 

| paiement, 

St-Boniface — Maison de 10 chambres: 
soubassement neuf. Exigerait répa- 
rations. Prix, $3,000.00 comptant, 


St-Boniface — Bungalow ultra-moder- 
ne de 5 chambres. Grand attique 
permettrait faire 3 belles chambres. 
Grande salle de récréation au sou- 

| bassement, Chauffage à air condi- 

tionné automatique, Prix, $11,500.00 


Norwood — Maison moderne de 6 
chambres. Garage Prix, $5,800.00; 
comptant requis, $3,000.00, 


Garage dans village prospère canadien- 
français; agence machineries agrico- 
les et automobiles. Très bon com- 
merce, Prix, spécial, pour vente im- 
médiate: #$18,500.00. Stock et outilla- 
ge inclus, 


Magasin général — Bureau de poste — 
agence d'huile. Dans village cana- 
dien-français, à 35 milles de Winni- 
Bon immeuble moderne: logis 

7 chambres attenant, Chiffre 

d'affaires: $40,000.00. Prix, proprié- 
té, commerce, etc.: $8,000.00 


Centre canadien-français, 
milles de Winnipeg — 308 acres de 
terrain, 70 ensemencées. 14 mille du 
village et école. Bâtisses convena- 
bles. Bonne eau. Possession immédia- 
te. Prix, $2,600.00, ou meilleure offre, 


St-Boniface, chemin Dugald — 2 acres 
de terrain. Maison de 6 chambres, 
Poulailler neuf. Prix, $2,800.00; comp- 
tant requis: $1,500.00 


| Ferme pour élevage dans centre 

| nadien-français, sur nde route, 
| 160 acres, toutes clôturées; eau en 
| abondance: électricité; bonne mai- 
| 

| 


environ 80 


Cca- 


son; 2 étables;, grand poulailler, etc. 
$3,000.00. 


S'adresser à 

Art, TOUGAS ou à A.-J, BOULANGER 
190, avenue Provencher 

208 173 (bureau) 205 498 (rés.) 

705-11C. 


Prix, 


Tel: 


Poils Disgracieux 


Signes, verrues, boutons. Nous 

garantissons absolument de les en- 

|} lever pour toujours. Nouvelle me- 

thode sans douleur. Traitements à 

partir de #200. Un seul traitement 

suffit pour enlever pour toujours 
les poils des jambes et des bras 


The Dermic Institute 


|| 500, édifice Kensington—Tél. 924 119 
WINNIPEG 


Le garçon d'honneur était M. 


Winnipeg, Man., le 15 juin 1951 


Bateaux et moteurs, 


Annexe EATON, Donald. 


MOTEURS HORS BORD “VIKING” 1951! Rapides! 


Résistants! Faciles à faire fonctionner! 


(A l'extrême gauche 
oddition à 


5 


les opriétaires de 


plus grandes vitesses 


noires et jusqu'à 21 m 
qu 
à 


de < 


| soit capable de ma 


m, à |. pour 


cylindres à explosion altern 


la minute 
À 


tours à 
caoutchouc qui 
Pr 


environ 65 liv x, 


{A gauche) NOUVEAU 


facile que jamais et rég 
possibles dans un moteur hors bord 


biseauté 
sion alternative, 
O.B.C.) 
à 


à 4,000 


commande par flotteur, 
de vitesse. Poids 


12 C.V. à 97.00. 


3 C.V. deluxe à 199.50. 


ÊT. EATON Courco 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseit Provencher 


Initiation — 8 juillet 

Une décision importante fut pri- 
se à l'assemblée du 11 dernier 
au sujet de l'initiation projetée 
pour le 24 courant. À cause de 
la grande organisation que la 
Société St-Jean-Baptiste de St- 
Boniface met sur pied pour ce 
jour de fête nationale nous a- 
vons jugé nécessaire de remettre 
notre initiation au 8 juillet, Nous 
ne voudrions pas venir en conflit 
avec un mouvement, approuvé 
de tout coeur par nos Chevaliers, 
et auquel ils aimeront à partici- 
per activement, Il s'agissait donc, 
soit de remettre cette initiation 
à l'automne ou de procéder à une 
date plus rapprochée. Le Frère 
V. Guilbert, président du comité 
de recrutement, avait terminé son 
travail avec le succès qu'il a tou- 
jours remporté. Le grand nom- 
bre de demandes d'admission ta- 
blées à l'assemblée du 11 dernier 
faisait foi d’un travail de grandes 
proportions. Afin de ne pas dé- 
sappointer tous ces candidats, il 
fut résolu de tenir l'initiation le 
8 juillet prochain, La lettre men- 
suelle du Grand Chevalier nous 
parviendra sous peu et nous don- 
nera d'autres détails. Les candi- 
dats seront notifiés individuelle- 
ment en temps et lieu et nous 
espérons qu'ils suivront à la let- 
tre les instructions reçues. 

Ce retard permettra à plusieurs 
candidats, dont les demandes n'é- 
taient pas en règle, de rectifier 
leurs positions. Nous pourrons en- 
core recevoir un nombre restreint 
d'applications, pourvu qu’elles 
soient tablées pour l'assemblée 
du 25 juin prochain. Aucune de- 
mande ne sera considérée après 
ce temps. 

Elections 

Nous aurons également à l’as- 
semblée du 25 prochain les élec- 
tions des officiers pour le terme 
suivant, Il serait à désirer qu’un 
grand nombre de Chevaliers vien- 
nent choisir leur, exécutif à cette 
assemblée, la plus importante du 
terme. Que tous se fassent un de- 
voir d'y assister, 

Le Conseil Suprême nous avise 
que le Frère J.-A, Rhéaume est 
de nouveau confirmé dans sa po- 
sition de trésorier du Conseil. Le 
Frère Rhéaume occupe ce poste 
depuis plusieurs années avec 
grande assiduité et succès, Nous 
espérons l'avoir avec nous en- 
core de nombreuses années pour 
remplir ces fonctions de confiance, 

Membre à vie 

Le député de district, Frère 
J. Guay, présenta au nom du 
Conseil Suprême, une carte de 
membre à vie au Frère Ber- 
gevin. Ce Frère, dont l'initia- 
tion date de bien des années 
en arrière, est l’un de nos mem- 
bres les plus assidus, Nous le 
donnons en exemple à tous nos 
Frères, présents et futurs. 

BISTOURI. 
Cimetière à Yokohama 
pour le Commonwealth 

TOKYO Le lieutenant-gé- 
néral sir Horace Robertson, com- 
mandant du Commonwealth au 
Japon, a fait 


cimetière militaire britannique à 
Yokohama, 
Sous la 


direction de la com- 


, ce cimetière contient les 
stes des soldats du Common- 
wealth tués en Corée, Les corps 
y sont transférés après une inhu- 
mation provisoire au cimetière 
des Nations unies à Pousan, 


Louis Matile 
& FILS 


Horloger Suisse 


238, rue Main, Winnipeg, Man. 
(Vis-à-vis Consolidated Motors Co.) 


Téléphone 926 625 


200, avenue Provencher, St-Boniface 
Gux semaine, le mogasin ferme à 6 h, pm., y inclus le mercredi. Le samedi, à 7 h. p.m. 


la dédicace d'un! 


oo 
mm maniement montant 


HEZ HUO 


Le parti communiste hongrois 
serait l'objet d'unc purge 


BUDAPEST -- Les leaders communistes hongrois don- 
nent à entendre que de nombreux adversaires se sont glissés 
dans le parti et qu’on est à la veille de procéder à une épu- 
ration. Ces allusions à une purge ont fait suite à la destitu- 
tion, le mois dernier, d'un ministre des Affaires étrangères 


et d'un ministre de l'intérieur de* 


même que d'un certain nombre 
d'autres représentants éminents 
du parti, qui semblent être dispa- 
rus. 

Tout indique que l'épuration 
chez les fonctionnaires supérieurs 
est à peu près complète et qu'el- 
le va maintenant s'étendre aux 
simples membres du parti. 

Un membre du politburo, Istvan 
Kovacs, qui s'affirme de plus en 
plus dans le parti et le gouverne- 
ment, a récemment prononcé un 
discours devant les organismes 
centraux du parti. 

Le journal officiel du parti, le 
“Szabad Nep”, a reproduit des 
passages de ce discours: “L'enne- 
mi cherche maintenant à s’infil- 
trer dans nos rangs. Poussé à 
la clandestinité, il cherche à se 
mettre à couvert dans le parti 
même en tentant d'y poursuivre 
la lutte des classes”. 
—_—_________—_—_—_—_—_—_——— 


A VENDRE 


— Maison moderne de 4 
Prix, $8,500.00, à termes. 


— Maison moderne de 6 
chambres. Prix, $9,200.00, à termes. 


St-Boniface — Maison de 6 chambres. 
Prix, $7,700.00, à termes. 

St-Boniface — Cottage semi-moderne 
de 5 chambres. Prix, $3,600.00. 

Norwood — Maison semi-moderne de 
6 chambres, Prix, $6,500.00, à termes. 

Norwood — Maison moderne de 6 
chambres. Prix, #6,800.00, à termes. 

Norwood — Bungalow de 4 chambres. 
Prix, $7,300.00, à termes. 


Norwood — Bungalow de 4 chambres, 
Prix, $7,900.00, à termes. 


St-Boniface —- Magasin d'épiceries et 
de viandes. Très belle location. Chif- 
fre d'affaires par mois: $3,500.00, 
Prix demandé, $#$7,500.00, à termes. 
Considérerait maison en échange, 


S'adresser à 
SYLVESTRE ET KENSTON REALTY 
500, rue Ritchot, St-Boniface 
Téléphones: Bur, 929 398; Rés. 203 852. 

696-11C, 


ROYAL REALTY CO. 
516, édifice Melntyre 
Tél. 925 801 Tél. 927 702 
A VENDRE 


St-Vital — Bungalow non moderne de 
4 chambres, Prix, $4,000.00;, comp- 
tant requis, $40000, Considérerait 
automobile ou maison de ville en 
échange, 


Norwood — Bungalow de 4 chambres 
joliment décoré; planchers de bois 
dur. Garage. Situé dans bon district 
résidentiel. Aubaine à $6,300.00, la 
moitié comptant. 


St-Boniface 
chambres. 


St-Boniface 


St-Boniface — Duplexe de 8 chambres: 
suites de 4 chambres. Revenus LE 
suite du haut: $55.00 par mois. Suite 
du propriétaire: une grande cuisine 
moderne, un grand salon, 2 cham- 
bres à coucher, salle de bain ‘“al- 
côve”, Très bonne aubaine à seule- 
ment #$7,400.00; $3,500.00 comptant. 


St-Boniface Magasin d'épiceries: 
logis moderne de 6 chambres; grand 


lot, garage. Chiffre d'affaires, $2,- 
800 par mois. Prix, bâtiment et a- 
ménagements: $18,009.00. Considére- 


rait bonne maison de ville en échan- | 


ge. 


35 milles de Winnipeg — 640 acres de 
trés bon terrain grain. Pas de bâ- 
timents. Bonne eau. Prix, pour ven- 


te au comptant: $2500 de l'acre. 
[Près de Winnipeg — Dans très bon 
district agricole — Garage avec a- 


gence Ford. Agence Imperial Oil, 2 
réservoirs. Chiffre d'affaires l'an 
dernier: $65,000.00, Prix, pour vente 
immédiate: #17,000.00 pour bâtisse et 


aménagements; plus stock: la moitié | 


comptant. Considérerait bonne mai- 
son ou ferme en échange. 


Le soir 


M. J.-R. POIRIER, tél. 41 876 
695-110, 


C. R. DUFAULT LIMITED 
ENTREPRENEURS 
Chauffage Ventilation 


Plomberie 


Tôle - Foyers mécaniques - Plan- 
chers en tuiles asphaltées - Clima- 
tisation Plomberie Toitures 


677, rue St-Joseph, St-Bonitace 
Tél: 202 505 


La résistance au sein du parti 

Kovacs a ajouté que les “forces 
du prolétariat” se désagrègent de 
même que celles de la paysanne- 
rie, de sorte que d'anciens capi- 
talistes, de riches villageois, de 
grands propriétaires terriens, des 
éléments petits bourgeois, des 
réactionnaires sur lesquels on ne 
peut compter, d'anciens officiers 
de l’armée, des gendarmes, fonc- 
tionnaires du gouvernement et 
d’autres personnes qui ne fai- 
saient pas partie du prolétariat 
“portent maintenant des vête- 
ments d'ouvriers”. 


“Des réactionnaires et des élé- 
ments bourgeois obtiennent de 
petits emplois dans les bureaux 
et les ateliers”, a poursuivi Ko- 
vacs. “Ils s'emploient tout d'a- 
bord à bien accomplir leur tra- 
vail... on remarque bientôt leurs 
qualités d’organisateurs, on les 
admet dans le parti où ils obtien- 
nent promptement des promo- 
tions. C'est ainsi que l'ennemi 
s'installe dans nos rangs sous nos 
yeux. 

“Ils ne peuvent être tolérés dans 
le parti, l’armée, l'organisme de 
sécurité de l'Etat ou d’autres as- 
sociations militaires. Il faut les 
employer en les soumettant à une 
surveillance et ne leur confier 
que des postes où ils ne peuvent 
nuire ou du moins très peu.” 


Le R. P. Renaud, O.M.I. 
s'occupera des affaires 
indiennes pour les Oblais 


OTTAWA — On annonce la 
nomination du R. P., André Re- 
naud, O.M.I. principal du cours 
d’immatriculation à l’Université 
d'Ottawa, au poste de surinten- 
dant général de la Commission 
oblate des Oeuvres indiennes. Le 
R, P, Renaud succède au R. P. 
J.-O. Plourde, OM, décédé en 
avril dernier. 

Cette nomination a été annon- 
cée par le T. R. P. Léo Descha- 
telets, supérieur général de la 
congrégation des Oblats de Ma- 
rie-Immaculée, 

Né à Montréal en 1920, le KR, P, 
Renaud a fait ses études primai- 
res à Montréal, chez les Soeurs 
de la Providence. Il est le neveu 
du R. P. Philippe Cornellier, 
O.M.I., supérieur du Séminaire 
universitaire St-Paul. 

Le KR. P., Raymond Lemieux, 
OM. succède au R. P, Renaud 
comme principal. 


NOUVEAL 
la ligne VIKING qu 
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à 
à 
la pêche à la 
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remontage automatique. 
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+ 121,950 conversions 
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gieux sont au nombre de 7,820 
frères et 152,178 religieuses, une 
augmentation de 5,111, De ces 
religieux, 72,206 se dévouent ail- 
leurs que dans l'enseignement, 

Révélateur aussi de l'intérêt 
majeur qu'attache l'Eglise à l'é- 
ducation est le nombre d'institu- 
tions éducationnelles séparées: 
11,767, 270 de plus que l'an der- 
nier. De ce nombre sont compris 
72 séminaires diocésains; 320 sé- 
minaires, noviciats et scolasticats 
de communautés religieuses; 236 
universités et collèges; 1,628 éco- 
les supérieures paroissiales et 
diocésaines; 801 écoles supérieu- 
res privées; 8,202 écoles élémen- 
taires paroissiales et 508 écoles 
élémentaires privées. De plus, il 
existe 153 institutions de charité 
dispensant l'instruction à 15,520 
enfants. 


Au cours de l'an dernier, on vit 
la fondation de 4 séminaires de 
communautés religieuses, de 11 
universités ou collèges, de 52 éco- 
les supérieures paroissiales ou 
diocésaines et de 288 nouvelles 
écoles élémentaires paroissiales, 

Le “Directory” révèle que 1,- 
454,975 élèves des écoles publiques 
fréquentaient 26,115 classes ou 
écoles spéciales religieuses, dont 
les classes ouvertes en dehors des 
heures d'études ordinaires et les 
classes de vacances, Ces chiffres 
marquent une augmentation de 
94,834 élèves et de 495 classes et 
écoles, comparativement à 1949, 

Vingt nouvelles institutions 
augmentent le nombre d'hôpitaux 


généraux catholiques à 759 et 
leur nombre de lits de 3,224, 
formant un total de 99,573, 112 


hôpitaux spéciaux fonctionnent, 
pouvant accommoder 8,765 pa- 
tients. Pour la deuxième fois en 
cinq ans, la tendance. de diminu- 
tion dans le nombre d'étudiantes 
gardes-malades a été renversée, 
On compte 32,269 étudiantes pour- 
suivant leur entraînement dans 
365 écoles de gardes-malades ca- 
tholiques: une augmentation de 
2,058, 

La 129ème édition de l’“Official 
Catholic Directory”, qui parut 
pour la première fois en 1822, est 
la plus volumineuse qui fut, Elle 
contient 1,054 pages, dans son édi- 
tion pour les Etats-Unis et ses 
colonies; une édition plus détail- 
lée contient des renseignements 
sur le Canada, l'Irlande, le Roy- 
aume-Uni, l'Australie, la Nouvel- 
le-Zélande et les Philippines. 


Celui qui n'a jamais senti le 
charme d'une amitié franche et 
désintéressée ignore tout le bon- 
|heur qu'un homme peut recevoir 
| d'un homme. — YOUNG., 


Principaux agents 


314-315, édifice Avenue 


Incendies et autres 


"GENERAL" 


WILFRID ROYAL & COMPANY 


pour le Manitoba 


General Casualty Company of America 
General Insurance Company of America 


Winnipeg, Man, 


Téléphone 927 803 


Accidents — Automobiles — Vols avec effraction et À main armée — 
Biens personnels — Bijou‘erie — Fourrures — Glaces de magasins — 


genres d'assurances 


Protection et Service. Aucune autre n'est meilleure 


à n'importe quel prix! 


EAGLE CONSTRUCTION CO. 


Pour tous vos problèmes de peinturage 
Dans maisons neuves — Remodelage, etc. 


Nous avons des experts 


Pour tout travail de décoration ou pour 
matériaux de contruction, voyez-nous 


515-B, édifice Mcintyre — Winnipeg 
Téléphone 932 528 


nylon — 


Chemises de sport, unies — Chemises de sport, à patrons quadrillés 
Chemises de sport, en corduroy ou piqué, pour vacances — Bas 
courts ou longs - Wolsey - McGregor - en laine ou en 

eintures de Hikok ou Berkley — Boxer 
Short, de bain, de Jantzen, de toutes qualités — Chemises 


"T, Shirts’ de Jantzen et 5t. Michael, pour vacances — 
Mouchoirs blancs et de couleur, en toile ou en 
batiste, importés. 


